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Resume 

Une revision taxonomique du genre Metapenaeus est realisee et une nouvelle cle d’identification des 
especes est proposee. Une nouvelle sous-espece, M. demani stephani est cree; la sous-espece M. interme- 
dius anchistus est elevee k un rang specifique tandis que M. kutchensis et M. bengalensis sont r^leguees 
respectivement a la synonymie de M. ajfinis et M. pQpuensis. La morphologie, biologie, zoogeogra- 
phie, relations interspecifiques et peche du genre sont etudiees. Pour chaque espece, autre h. 1’^tude 
systematique, des considerations sur la biologie, la peche et les engins de peche utilises pour la cap¬ 
ture sont fournies. L’etude a montre que souvent le meilleur, et parlois unique, caractere distinctif 
des especes est la structure des organes genitaux et done seuls les adultes, et souvent les subadultes, 
peuvent etre identifies de fa^on certaine. L’identification des juveniles de nombre d’especes reste 
tres difficile. 


Introduction 

De nombreux travaux ont ete realises sur la taxonomie, la biologie et les 
peches de crevettes Penaeides de la region indo-pacifique occidentale. Parmi les 
plus importants recemment publies il faudrait citer: Kubo (1949) pour les espe¬ 
ces du Japon et des aires adjacentes; Dali (1957) et Racek & Dali (1965) pour les 
especes d’Australie et des Ties voisines; Hall (1962) pour les especes de la penin- 
sule malaisienne; Crosnier (1965) pour les especes de Madagascar; De Bruin 
(1965) pour les especes de Sri Lanka et Tirmizi & Bashir (1973) pour les especes 
de la mer d’Arabie septentrionale. 

Lors de la preparation des fiches FAO 1 ) pour F identification des especes de 
crevettes d’importance commerciale de Flndo-Pacifique (aires de peche 51,57 et 
71 des Nations Unies), il a paru necessaire faire une revision du genre Metape¬ 
naeus et souhaitable de completer V information incluse dans les ouvrages deja 
cites et dans bien d’autres textes. 

Ce travail est, en partie, le resultat des recherches entreprises originalement 
pour FAO. Il est base sur Fexamen au laboratoire de quelques 650 specimens du 
genre, sur des observations de materiel frais dans de nombreux ports et marches 
et aussi, sur une large documentation bibliographique. L’ information concer- 
nant les peches est le resultat des donnees obtenues par Fintermediaire des insti- 
tuts de peches de la region, des observations personnelles et des renseignements 
trouves dans la litterature. 

Mes remerciements s'adressent a monsieur le Dr. W. Fischer du Service des 
Ressources Halieutiques du Departement des Peches de FAO a Rome, sans qui 
Fetude des crevettes d*importance commerciale n’aurait jamais eu lieu, pour son 
aide precieuse et empressee pendant la premiere etape de ce travail, notamment 
lors de la recherche sur le terrain. Je remercie aussi tout specialement monsieur 
le Dr. L. B. Holthuis du “Rijksmuseum van Natuurlijke Historic’’ de Leiden, 
qui a supervise avec competence ce travail, pour ses nombreux conseils, son 
grand interet et sa collaboration devouee. Je tiens egalement a remercier le Dr. 
W. Vervoort, directeur du musee de Leiden, qui m’a acceuilli au sein de son 


*) FAO: Food and Agricultural Organization of the United Nations. 
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institution ou une partie importante de ce travail a ete realisee, ainsi qu’au per¬ 
sonnel de l’institut qui a facilite ma tache. Ce travail a ete finance en partie par le 
Departement des Peches de la FAO, Rome, et le Ministere de V Education hol- 
landais. 

Les exemplaires etudies, sauf autrement indique, sont tous des adultes. La 
longueur de la carapace (l.c.), mesuree du bord orbitaire au bord posteromedian 
de la carapace, et la longueur totale (l.t.), mesuree de l’apex du rostre a l’apex 
du telson, sont indiquees pour les individus des especes qui ont fait l’objet de dis¬ 
cussions taxonomiques dansle travail. Les specimens appartenant a la collection 
du “Rijksmuseum van Natuurlijke Historic’ ’ de Leiden sont designes par le sigle 
R.M.N.H. suivi du numero d’enregistrement de l’echantillon; ceux du “Zoolo- 
gisch Museum” d’Amsterdam par le sigle Z.M.A. suivi de leur numero. Les 
autres exemplaires, sauf les quelques obtenus en pret d’autres institutions, ont 
ete collectes par V auteur et ont ete deposes a la collection du musee de Leiden. 

Histoire 

Le genre Metapenaeus a ete etabli en 1891 par Wood-Mason 1 ) et le type designe 
fut Metapenaeus affinis (H. Milne Edwards). Au moment de sa creation seulement 
trois genres existaient parmi les Penaeidae — au sens restreint actuel du mot —: 
le genre Penaeus etabli en 1798 par Fabricius, le genre Penaeopsis etabli en 1881 
par Bate et le genre Parapenaeus etabli par Smith en 1885. A partir de ce dernier 
Wood-Mason separa le nouveau genre et le distingua de Parapenaeus par «having 
neither tergo-pleural nor cephalothoracico-pleural suture to its carapace, and in 
the branchial system, which is invariably furnished with an epipodite in the 
twelfth somite and with a filamentous vestige of an anterior arthrobranchia in 
the thirteenths Outre M. affinis il inclut dans ce groupe Metapenaeus pkilippinensis 
var. andamanensis Wood-Mason, Metapenaeus coniger Wood-Mason et Metapenaeus 
rectacutus (Bate), toutes trois especes n’appartenant plus a ce genre. Ulterieure- 
ment Alcock (1905, 1906) et Nobili (1903, 1906) utiliserent le nom generique 
mais y inclurent egalement des especes qui appartiennent actuellement au genre 
Metapenaeopsis. 

En 1909, A. Milne Edwards & E. L. Bouvier releguerent le nom Metapenaeus 
en synonymie de Penaeopsis , groupe qui se caracterisait a l’epoque par la presence 
de pleurobranchies dans le septieme mais pas dans le huitieme segment thoraci- 
que, par V absence de suture longitudinale ou transversale sur la carapace et par 
la presence d’exopodites sur la plupart des pereiopodes. Ce genre regroupait une 
quarantaine d’especes dont certaines n’etaient pas conforme a la definition du 


') Jusqu’a present les chercheurs ont toujours considere a J. Wood-Mason & A. Alcock comme 
createurs du genre du fait que la serie ou se trouve l’etude des crevettes («Series II, no. 1. On the 
Results of Deep-Sea Dredging during the Season 1890-1891 in the Vol. 8 of the Annals and Maga¬ 
zine of Natural History») fut ecrite par les deux chercheurs. Cependant le chapitre sur les Crustaces, 
qui fait partie de cette serie fut ecrit par Wood-Mason seul (ce qui est indiqu£ a la page 269 de 
l’ceuvre citee) et done e’est lui qui est 1’auteur unique du genre. 
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groupe (c’etait le cas de Penaeus richtersii Miers et de Metapenaeus mobilispinis Rath- 
bun, toutes deux ne possedant pas de pleurobranchies dans le septieme segment 
thoracique) et ne constituait pas une unite homogene, meme pas pour les especes 
conforme a la definition du genre. Neanmoins, ce classement fut suivi par la plu- 
part des scientifiques — bien que Schmitt en 1926 et Kishinouye en 1929 tente- 
rent de subdiviser le genre — jusqu’a qu’en 1934 Burkenroad retablit le genre 
Metapenaeus. 

Burkenroad separa Pancien genre Penaeopsis en trois genres i.e. Trachypenaeop- 
sis Burkenroad, Penaeopsis Bate (restreint) et Metapenaeus Wood-Mason 
(restreint). Le premier genre se distinguait des deux autres par P absence de 
pleurobranchies dans le septieme segment thoracique et les deux derniers etaient 
definis par Burkenroad comme suit: Metapenaeus «Basal segment of antennular 
peduncle without a spine on its median border. Maxillulary palp with a produ¬ 
ced, constricted distal portion. Petasma with a pair of channeled, spout-like dis- 
tolaterai projections; without distoventral projections. Anteroventral angle of the 
carapace without a pterygostomian or branchiostegal spine. Telson armed with a 
series of mobile lateral spines of variable size; no fixed lateral spine. Anterior 
pereiopods with, fifth pair without an exopodite. Basis of third chelipeds usually 
(probably always) armed. Somite XIII with a pleurobranch. Carapace without 
longitudinal and transverse sutures» et Penaeopsis «Basal segment of antennular 
peduncle with a spine on its median border. Maxillulary palp without a produ¬ 
ced distal portion. Petasma without deeply channeled spout-like distolateral pro¬ 
jections. Anteroventral angle of the carapace with a pterygostomian spine. Tel¬ 
son armed with a pair of fixed lateral spines behind a series of mobile ones. All 
pereiopods with exopodites of more than vestigial nature. Basis of third chelipeds 
never armed. Somite XIII with a pleurobranch. Carapace without longitudinal 
or transverse sutures». 

Plus recemment, le statut du genre a ete conteste a deux reprises. Hall (1958, 
1962), lors de Pexamination du materiel qu’il considerait etre le type de Penaeus 
affinis depose par H. Milne Edwards au Museum National d’Histoire Naturelle 
de Paris, a conclu que celui-la appartenait non pas a Metapenaeus affinis auctorum 
mais que c’etait un exemplaire de Pespece connue actuellement sous le nom de 
Parapenaeopsis scuiptilis (Heller) [Si cela s’averait vrai il aurait fallu utiliser le nom 
generique Metapenaeus pour les especes connues a present comme Parapenaeopsis et 
aurait laisse toutes les especes connues sous le nom de Metapenaeus depourvues de 
nom generique]. Holthuis (1962) dans Pespoir de sauvegarder la continuite des 
noms generiques deja etablis et bien connus, a recommande a la Commission 
Internationale de Nomenclature Zoologique la retention du nom Metapenaeus 
pour toutes les especes deja connues sous ce nom generique et aussi, la designa¬ 
tion d’une nouvelle espece-type Penaeus monoceros Fabricius, 1798. Burkenroad 
(1963a) s’opposa a la recommandation de Holthuis du fait de Pinvalidite du 
neotype de P. monoceros designe par Hall en 1958 et remarqua que d’apres la des¬ 
cription originale Pespece de Fabricius n’etait meme pas generiquement identi¬ 
fiable. Egalement il fit noter que Pexemplaire que Hall (1962) considera comme 
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le type de P affinis Milne Edwards n’appartenait pas a l’echantillon-type et que 
Hall n’avait vraisemblablement pas vu l’actuel specimen-type de cette espece qui 
est bien Metapenaeus affinis auctt. Holthuis (1963) dans sa reponse a Burkenroad 
s’est accorde qu’il n’y avait plus besoin — vu 1’information apportee par ce der¬ 
nier — de designer une nouvelle espece-type pour le genre Metapenaeus puisque le 
vrai type Penaeus affinis est considere actuellement comme appartenant a ce genre. 

La deuxieme polemique naquit lorsque Burkenroad (1963a) dans ses com- 
mentaires sur la petition faite par Holthuis en 1962 a la Commission Internatio¬ 
nale de Nomenclature Zoologique signala que le nom generique Mangalura 
Miers, 1878 avait priorite sur Metapenaeus Wood-Mason, 1891 et done que le 
premier devait etre utilise; chose que lui-meme avait deja fait en 1959 lors de 
I’etude des decapodes macroures peneides de la mission Robert Ph. Dollfus en 
Egypte. D’ailleurs, Burkenroad faisait comprendre dans ses commentaires qu’il 
avait l’intention dans une future revision du genre — toujours pas publiee — de 
le diviser en deux series ou sous-genres, Tun incluant 1’espece-type de Metape¬ 
naeus , l’autre celle de Mangalura . Holthuis en 1962 a reconnu egalement la 
synonymie des deux noms et a montre que l’utilisation du nom generique 
Mangalura , fort peu connu, causerait des confusions inutiles et inevitables 
et done recommendaa la commission sa suppression. Cependant, suite aux com¬ 
mentaires de Burkenroad, il amenda sa petition et demanda a la commission non 
pas la suppression de Mangalura mais V inclusion des deux noms dans la liste offi- 
cielle des noms generiques en zoologie avec toutefois la recommandation de don- 
ner priorite a Metapenaeus sur Mangalura de fagon a sauvegarder l’utilisation con¬ 
tinue du premier. La commission accepta cette derniere recommandation et en 
1969 publia un addenda a la liste officielle des noms generiques des Penaeidae oil 
Ton peut lire: 

(aa) Metapenaeus Wood-Mason, 1891 (gender: masculine), type-species, by ori¬ 
ginal designation, Penaeus affinis H. Milne Edwards, 1837 (Ruled under the ple¬ 
nary powers to be given precedence over Mangalura Miers, 1878) (Name No. 
1829). 

(bb) Mangalura Miers, 1878 (gender: feminine), type-species, by monotypy, 
Penaeus dobsoni Miers, 1878 (Ruled under the plenary powers not to be given pre¬ 
cedence over Metapenaeus Wood-Mason, 1891) (Name No. 1830). 

De cette fagon le nom Mangalura peut etre employe par les zoologistes qui con¬ 
sidered Penaeus affinis et P. dobsoni comme appartenant a des genres ou sous- 
genres differents, tandis que Metapenaeus est le nom correct pour le genre qui con- 
tient les deux especes citees. 


Morphologie et Coloration 

Les caracteres cles qui permettent 1’identification de Metapenaeus parmi les 
autres membres de la famille Penaeidae sont les suivants: 

— rostre possedant des dents seulement sur son bord dorsal; 

— telson depourvu d’epines laterales fixes; 
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— exopodes absents sur le dernier segment thoracique mais presents sur les 
deuxieme, troisieme et quatrieme segments thoraciques. 

Chez Metapenaeus le corps possede le plus souvent au moins quelques aires dor- 
sales pubescentes, le reste de sa surface allant de completement glabre a recou- 
verte presque entierement par de fins poils soyeux. Le rostre est arme de dents 
uniquement sur le bord superieur. La carapace est depourvue de suture longitu- 
dinale ou transverse, Tangle orbitaire est le plus souvent pointu. Le sillon posto- 
culaire est present et le sillon cervical bien defini. Le sillon hepatique n’est pas 
tres net ou est absent dans le partie postero-inferieure a Tepine hepatique mais 
est bien prononce en avant; son bord postero-inferieur est net; il descend le plus 
souvent verticalement a partir de Tepine hepatique et puis tourne vers Tangle 
pterygostomial. Les epines antennaire et hepatique sont prononcees et Tangle 
pterygostomial emousse. La carene antennaire est distincte et la carene medio- 
dorsale est presente au moins du quatrieme au sixieme segments abdominaux. 
Le telson porte un profond sillon mediodorsal, il est depourvu d’epines subapi- 
cales fixes mais possede des epines dorsolaterales qui peuvent parfois etre 
microscopiques et tres nombreuses (fig. 2d, e). L’osselet zygocardiaque (a Tinte- 
rieur de Testomac) est forme de nombreuses dents disposees en deux rangees 
longitudinales; les dents deviennent progressivement plus petites vers Tarriere. 
Le premier article antennulaire ne possede pas d’epine sur le bord distomedio- 
ventral (epine parapeneide) et le stylocerite atteint la moitie de cet article. Le fla- 
gelle antennulaire est beaucoup plus court que la carapace. Le palpe maxillulaire 
est forme de deux segments: le segment distal petit, le segment basal pourvu de 
prolongements convexes et foliaces sur le bord interne et externe ainsi que d’une 
longue epine sur le bord interne. L'epine basiale est presente sur les trois pre¬ 
miers pereiopodes; certaines especes possedent aussi une epine ischiale sur le 
premier pereiopode. Il n*y a pas d’exopode sur le cinquieme pereiopode. Des 


antennule rostre carapace carene branchio-cardiaque 



Fig. 1. Vue laterale d’un Metapenaeus (Cr) et terminologie employee. 
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Fig. 2. Differentes parties de Metapenaeus et terminologie employee, a, carapace, vue laterale; b, 
antennule; c, un pereiopode avec les branchies; d, telson arme d’epines laterales mobiles; e, telson 
arme de petites spinules mobiles; f, thelycum; g, petasma; h, appendix masculina. 


pleurobranchies sont presentes du troisieme au septieme segments thoraciques, 
une arthrobranchie rudimentaire est presente sur le premier segment, une paire 
d’arthrobranchies (anterieure et posterieure) est presente du deuxieme au 
sixieme segments tandis que sur le septieme segment la posterieure seule est bien 
developpee, Tanterieure etant vestigiale; un epipode est present sur le premier, 
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le second et du quatrieme au sixieme somites thoraciques. La repartition des 
branchies, epipodes et exopodes est resumee dans le tableau No. 1. 


Tableau 1 

Repartition des branchies, epipodes et exopodes chez les Metapenaeus 



Maxillipedes 

Pereiopodes 


I 

II 

III 

IV 

V 

VI 

VII 

VIII 

Total 

Pleurobranchies 

- 

- 

1 

1 

1 

1 

1 

- 

5 

Arthrobranchies 

r 

2 

2 

2 

— 

2 

2 

r+1 

- 

13 

Podobranchies 

- 

1 

- 

- 

- 

- 

- 

- 

1 

Epipodes 

1 

1 

- 

1 

1 

1 

- 

- 

5 

Exopodes 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

- 



r « rudimentaire 

Les sexes, comme dans 1’ensemble des crevettes Penaeidae, sont separes. 
Chez la femelle, les ouvertures genitales (au nombre de deux) se trouvent sur les 
coxae de la troisieme paire de pereiopodes. Sur la face ventrale du dernier et 
avant-dernier segments thoraciques, entre les pereiopodes, se trouve l’organe 
copulateur ou thelycum qui est une sorte de poche destinee a recevoir les sper- 
matophores lors de l’accouplement (fig. 2f); exterieurement il se presente comme 
etant forme d’une plaque anterieure mediane et de deux plaques posterieures 
laterales qui entourent plus ou moins la partie posterieure de la plaque mediane; 
cette derniere est souvent beaucoup plus longue que large mais ne se prolonge 
pas au-dela du bord anterieur de la base des quatriemes pereiopodes. Chez plu- 
sieurs especes les femelles fecondees presentent une a trois paires de coussins 
blancs tres distincts. Ces coussins sont solides, denses et depourvus de spermes; 
ils sont attaches dorsalement par une substance jaune calleuse a la partie poste¬ 
rieure des spermatophores qui se trouvent inserres dans l’espace delimite par les 
trois plaques du thelycum. Ces coussins sont probablement, comme l’a deja 
signale Kishinouye (1900), des homologues rudimentaires des appendices des 
spermatophores de Penaeus et forment une sorte de bouchon qui a pour role de 
maintenir les spermatophores entre les plaques de l’organe copulateur femelle. 

Chez le male adulte et subadulte, V ischium et le merus du cinquieme pereio- 
pode sont modifies; V ischium possede le plus souvent une quille laterale et de ce 
fait est elargi; le merus presente une depression ou entaille proximale suivie d’un 
tubercule ou d’un processus spiniforme. Les ouvertures genitales (egalement au 
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nombre de deux) se trouvent sur les coxae de la cinquieme paire de pereiopodes. 
Les endopodes de la premiere paire de pleopodes sont modifies et fusionnes — 
ou plus exactement fortement unis Tun a Fautre par de nombreux cincinnuli se 
trouvant dans le bord interne de chacun — pour former le petasma (fig. 2g). 
Cette structure est rigide, tubulaire et est composee d’une paire de lobes medians 
et d’une paire de lobes lateraux; ces lobes sont epaissis, les derniers etant plus 
larges que les premiers; les lobes lateraux forment distalement des saillies en 
forme de gouttiere et possedent chacun un lobule dorsal qui s’etend proximale- 
ment en une plaque; les lobes medians sont aussi pourvus d’un lobule dorsal 
mais qui, le plus souvent, se recourbe et forme un rabat ou une structure en 
forme de capote. Les endopodes de la seconde paire de pleopodes sont aussi 
modifies et forment a leur base et du cote median les appendices masculinae — 
un de chaque cote de F animal (fig. 2h). Chaque appendix masculina est forme 
de deux pieces, Fune proximale et Fautre distale. Chez tous les Metapenaeus la 
piece proximale est legerement plus longue que large, bombee sur son bord ante¬ 
romedian et depourvue de proeminences sur son bord anterieur. La piece distale 
est glabre et non segmentee; elle est a peine plus courte que la piece proximale, 
mince a sa base mais tres dilatee distalement et soit elle est sculptee soit elle pos- 
sede une profonde depression postero-distale. Ces deux structures, petasma et 
appendix masculina, constituent Forgane copulateur male. Elle jouent un role 
lors de Faccouplement, notamment la premiere lors du transfert des spermato- 
phores des ouvertures genitales males a Forgane copulateur femelle. 

La configuration du petasma et du thelycum, ainsi que la morphologie des 
plaques de ce dernier constituent un tres important criterium systematique pour 
la distinction des differentes especes du genre. Par cela, Fetude du developpe- 
ment et des metamorphoses subies par le thelycum et le petasma lors de la crois- 
sance de la crevette est d’une importance majeure pour Finterpretation correcte 
des formes adultes, specialement, pour eviter la separation des subadultes en des 
especes differentes des adultes. Malheureusement, au cours de ce travail une 
telle recherche ne put etre entreprise par manque d’exemplaires de petite taille et 
done je voudrai signaler le travail remarquable fait par Itsuo Kubo en 1949. 
Kubo etudia la metamorphose de Fappendice sexuel male et de Forgane copula¬ 
teur femelle chez Metapenaeus moyebi (cite M . affinis ), M. joyneri, M. ensis (cite M. 
monoceros) et M. intermedius (pour ce dernier il fit seulement Fetude du petasma). 
Plus recemment George & Rao (1969) etudierent la morphologie de ces structu¬ 
res chez des jeunes de M. affinis , M. monoceros et M. dobsoni , et en 1973, Tirmizi & 
Bashir firent une etude similaire sur des exemplaires de M. affinis , M. monoceros 
et M. stebbingi. 

La coloration des especes de Metapenaeus est assez uniforme et est depourvue 
de bandes transversales ou de grosses taches. Elle est toujours assez pale et varie 
de blanc translucide a brun-rose ou gris-verdatre. Le corps est parseme de chro- 
matophores qui lorsque F animal subit un stress — comme par exemple sa cap¬ 
ture — deviennent le plus souvent tres distincts. Ces chromatophores sont plus 
fonces que le reste du corps et generalement ont une tonalite verte, grise ou 
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brune. Pour certaines especes la variability intraspecifique de la coloration du 
corps est importante et done, contrairement a ce qui se passe pour plusieurs 
autres especes de crevettes penaeides, la couleur ne peut pas — sauf pour des 
aires ou des localites restreintes — etre utilisee comme caractere specifique. La 
coloration de la partie distale des uropodes est beaucoup plus vive et variee, elle 
peut etre verte, rouge, bleu pourpre, bleu vif, grise ou rouille. Elle est egalement 
beaucoup plus constante et done fournit un bon caractere distinctif entre quel- 
ques especes. 

Les membres du genre Metapenaeus peuvent etre facilement distingues des 
especes de Penaeus par V absence de dents sur le bord inferieur du rostre. Aussi, 
Penaeus presente une carene gastro-orbitaire (a V exception des exemplaires aus- 
traliens de P. ( Fenneropenaeus ) merguiensis De Man, 1888) mais n’a pas de sillon 
postoculaire ni d’epine basiale sur le troisieme pereiopode. L’osselet zygocardia- 
que est dispose en une seule rangee chez Penaeus et on observe un epipode sur le 
troisieme, une seule arthrobranchie sur le septieme et une pleurobranchie ainsi 
qu’un exopode — sauf chez P. {Penaeus) monodon Fabricius, 1798 — sur le hui- 
tieme segment thoracique. Les structures genitales des deux groupes sont fort 
differentes et chez les Penaeus indo-pacifiques le petasma est en forme de cosse, 
comprime lateralement et avec des lobes medians qui sont minces et membra- 
neux; le receptacle seminal du thelycum est forme de deux larges plaques semi- 
circulaires — sauf chez P. {Marsupenaeus)japonicus Bate, 1888 — occupant tout le 
sternite du quatorzieme somite. Sur du materiel frais, la presence de larges ban- 
des transversales rouge-marron a noir sur le corps ou de bandes plus Fines rouges 
ou marron sur les pleurons abdominaux — parfois accompagnees de taches cir- 
culaires de la meme couleur — constituent un excellent caractere pour la separa¬ 
tion immediate des especes de Penaeus ( Melicertus ), Penaeus {Marsupenaeus) et 
Penaeus {Penaeus) de Metapenaeus. 

La presence de 1’epine pterygostomienne sur le bord anteroventral de la cara¬ 
pace et d’une paire d’epines laterales fixes precedees de deux ou trois paires 
d’epines mobiles sur le telson separent Penaeopsis et Metapenaeopsis de Metapenaeus. 
En outre, ces deux genres possedent une epine parapeneide sur l’antennule, un 
palpe maxillulaire entier, des exopodes sur tous les appendices thoraciques et ne 
possedent pas d’epine basiale sur le troisieme pereiopode (chez Penaeopsis cette 
epine est aussi absente de la deuxieme patte). L’antennule chez Metapenaeopsis 
possede un stylocerite qui se termine pres du bord distal du premier article et 
parfois meme le depasse; ce genre se caracterise aussi par un petasma asymme- 
trique et tres complexe, un appendix masculina generalement reduit a sa piece 
basale (lorsque la piece distale est presente, elle est petite) et par un thelycum 
forme par une plaque transverse entre les quatriemes pereiopodes suivie en 
general par trois autres plaques transverses entre les dernieres pattes. Le 
petasma chez Penaeopsis est simple, ses lobes sont plats et depourvus de saillies 
distales ou distolaterales; T appendix masculina est petit et le thelycum ressemble 
globalement a celui de Metapenaeus. Sur le terrain, Penaeopsis se distingue de Meta¬ 
penaeus par son corps Fin qui est completement glabre et de couleur rose a rouge; 
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aussi elles habitent des eaux plus profondes, le plus souvent entre 300 et 600 m 
de profondeur (sa capture la plus superficielle a ete de 175 m). Metapenaeopsis se 
distingue immediatement par son tegument tres calcifie et densement pubes¬ 
cent sur toute sa surface ainsi que par sa coloration — fort typique du genre — 
mouchete irregulierement en rouge ou brun; une dizaine d’especes (pratique- 
ment les seules a etre capturees par les peches commerciales indo-pacifiques) 
possedent egalement le caracteristique organe stridulant pres du bord posterieur 
de la region branchiale. 

Parapenaeus , Parapenaeopsis et Trachypenaeus presentent une suture longitudinale 
partant du bord orbitaire de la carapace et une suture transverse dans la region 
branchiale (la premiere est generalement longue sauf chez Trachypenaeus , la 
deuxieme n’est distincte que chez Parapenaeus et Parapenaeopsis). Ces trois genres 
se distinguent aussi de Metapenaeus par la presence d’un exopode sur le cin- 
quieme pereiopode, par V absence du sillon postoculaire (sauf chez Trachypenaeus 
ou ce sillon est tres faible) et par un thelycum possedant une plaque anterieure 
bien developpee et toujours tres large. Les lobes lateraux du petasma chez Para¬ 
penaeopsis et Trachypenaeus se terminent en de saillies tubulaires ou en forme 
d*ailerons, le plus souvent tres developpes et diriges vers l’avant ou vers les cotes 
externes. Autres caracteres separant Metapenaeus de ces genres: (1) la pre¬ 
sence de l’epine parapeneide et d’epines subapicales fixes sur le telson chez Para¬ 
penaeus\ (2) le palpe maxillulaire est entier et repine basiale est absente sur le 
troisieme pereiopode chez Parapenaeus et Trachypenaeus ; (3) 1’absence de pleuro- 
branchies sur le septieme segment thoracique chez Trachypenaeus et Parapenaeopsis 
tandis que chez ce dernier et Parapenaeus l’epipode sur le sixieme segment thora¬ 
cique manque. De nombreuses especes de Parapenaeopsis (sept) sont facilement 
reconnaissables par la presence de bandes ou taches dorsales grises a marron 
fonce sur la carapace et/ou Tabdomen; Trachypenaeus se distingue de Metapenaeus 
par son exosquelette tres fortement calcifie et son corps densement pubescent sur 
toute sa surface tandis que Parapenaeus par son corps totalement glabre, fin et 
assez mou. 

Les Atypopenaeus presentent un flagelle antennulaire plus long que la carapace 
et le propode et le dactyle du cinquieme pereiopode sont tres longs et fins. De 
plus, la carene antennaire est absente, V exopode du dernier pereiopode est pre¬ 
sent, repine basiale du premier pereiopode est absente et les pleurobranchies 
sont presentes du deuxieme au sixieme segments thoraciques. Le petasma pos- 
sede de proeminentes saillies distolaterales mais les saillies distomedianes sont 
peu developpees; Tappendix masculina est long et fin sauf a Tapex qui est beau- 
coup plus large et le thelycum a une plaque anterieure allongee et des plaques 
laterales en forme de barres qui sont paralleles. Ces exemplaires sont rose vif ou 
rose-rouge vif lorsque vivant ou peu apres leur mort. 

Quatre autres genres appartenant a la famille Penaeidae se trouvent egale¬ 
ment dans raire de distribution geographique de Metapenaeus. Ce sont Funchalia f 
Heteropenaeus, Macropetasma et Trachypenaeopsis. Les Funchalia sont peches au large 
et a des profondeurs assez importantes; ils se caracterisent par des mandibules 
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ayant de tres long processus incisiformes et par la presence sur les cinquieme et 
sixieme segments abdominaux de proeminentes carenes laterales. Heteropenaeus , 
repr^sente par la seule et rare espece H. longimanus De Man, 1896, se 
caracterise par la presence de quatre dents sur le bord inferieur du rostre, la pre¬ 
sence de carenes et de sillons pourvus de rangees de soies rigides sur la carapace 
et P abdomen ainsi que par Phyperdeveloppement chez les males de la premiere 
paire de pereiopodes. Macropetasma est aussi un genre monospecifique; M. afri- 
cana (Balss, 1913) est endemique de PAfrique du Sud et chez elle les sillons posto- 
culaires et hepatiques ne sont pas definis, le sillon cervical est court et les exopo- 
des sont presents seulement sur le troisieme maxillipede et le premier pereio- 
pode. Trachypenaeopsis est represente par une seule espece dans Plndo-Pacifique, 
T. richtersii (Miers, 1884) et se distingue de Metapenaeus par un telson pourvu de 
trois paires d’epines laterales, la derniere paire etant fixe, ainsi que par la pre¬ 
sence d’un exopode sur le cinquieme pereiopode et Pabsence de Pepine basiale 
sur les deuxieme et troisieme pereiopodes. Les especes de ces deux derniers gen¬ 
res sont les seules qui peuvent se trouver parmi les Metapenaeus dans les captures. 

Les autres representants de la famille Penaeidae, c’est-a-dire les genres Arteme- 
sia , Protrachypene , Tanypenaeus et Xiphopenaeus , sont restreints aux cotes americai- 
nes et done du point de vue zoogeographique completement isoles de Metape¬ 
naeus . Je citerai done un seul caractere par genre permettant de les distinguer. 
Artemesia a un telson arme de quatre paires d’epines fixes; Protrachypene a les pin- 
ces des trois premiers pereiopodes tres faibles, avec une paume tres allongee et 
des doigts tres courts; Tanypenaeus possede une suture longitudinale courte mais 
bien distincte sur sa carapace et Xiphopenaeus a les dactyles des quatrieme et cin¬ 
quieme pereiopodes longs, filamenteux et segmentes. 


Biologie 

La biologie des Metapenaeus reste, a Pexception de peu d’especes, mal connue. 
Ils habitent dans la partie superieure du plateau continental et se trouvent, dans 
Pensemble, du rivage et les lagunes jusqu’a des profondeurs de 60 a 80 metres; 
cependant, il arrive de les capturer dans des eaux un peu plus profondes. Ils se 
trouvent frequemment sur des fonds vaseux ou sablo-vaseux et sont en general 
tres tolerants vis-a-vis de la salinite. Certaines especes passent une partie de la 
journee enfoncees partiellement ou totalement dans le sediment; ce comporte- 
ment a ete observe chez M. bennettae (vid. Dali, 1958), M. macleayi (vid. Ruello, 
1973) et M. ensis (observation personelle) mais il est probablement present chez 
la plupart sinon chez toutes les especes du genre. La formation de larges bancs a 
ete remarquee pour M. bennettae , M. dobsoni, M. joyneri et M. macleayi. Ces bancs 
de crevettes sont surtout observes au debut des saisons de peche et, pour les espe¬ 
ces d’estuaire, apres les crues des rivieres qui repoussent et concentrent les ani- 
maux a la mer. La densite de la population parait etre a Torigine de la constitu¬ 
tion des bancs, leur formation n*ayant lieu que lorsque celle-la depasse une cer- 
taine valeur critique. 
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Les Metapenaeus se reproduisent pendant la plus grande partie de l’annee avec 
toutefois des maxima saisonnieres (Hall, 1962; George et al., 1968; Rao, 1968). 
Presque tous les chercheurs qui ont travaille sur Metapenaeus sont d’accord que la 
maturite sexuelle et la premiere reproduction ont lieu vers la fin de la premiere 
annee de vie des crevettes. Les individus de M. affinis , M. dobsoni et M . monoceros 
se multiplient au moins cinq fois au cours de leur existence et apres chaque frai 
ils redeviennent mature dans un laps approximatif de deux mois (George, rap¬ 
port CMFRI); probablement un comportement reproductif similaire est pre¬ 
sent, au moins dans les eaux tropicales, chez les autres Metapenaeus. 

L’accouplement a lieu entre une femelle venant de muer, done a carapace 
molle, et un male normal, done a carapace dure. D’apres Racek (1959), les mues 
des femelles, et par suite l’accouplement, auraient une periodicite lunaire. Lors 
du coi't, le male depose les spermatophores dans le thelycum de la femelle; la 
fecondation des ceufs est externe et se fait au moment de la ponte. Le frai s’effec- 
tue sur les memes fonds ou a lieu la reproduction et les oeufs une fois pondus, ne 
sont par portes par la femelle mais sont laches en pleine eau. Ils sont subdemer- 
saux, eclosent apres quelques heures en liberant de toutes petites et simples lar- 
ves, les nauplii, et vont subir plusieurs metamorphoses auxquelles correspondent 
11 a 14 stades larvaires (variable selon les auteurs): 5 ou 6 nauplii, 3 protozoes et 
3 a 5 mysis. Ces larves sont planctoniques et sont emportees par les courants vers 
la cote ou elles vont arriver, apres 2 a 3 semaines, au stade postlarvaire. Les post- 
larves envahissent alors les estuaires et les lagunes coheres, ou elles deviennent 
benthiques et sur des fonds riches en matiere organique grandissent et se develop- 
pent en juveniles. Au fur et a mesure que leur taille augmente, ils se deplacent 
vers les embouchures des lagunes et les baies ou ils deviennent subadultes. Ces 
crevettes vont a leur tour migrer vers le large, deviennent des adultes et 
atteignent les aires de reproduction ou le frai aura lieu et le cycle recommence 
(fig. 3). 

Ge cycle est observe sur la plupart des Metapenaeus avec toutefois des variations 
relativement importantes chez quelques especes. M. stebbingi a un comportement 
comme celui decrit precedemment en Afrique Orientale mais, dans la cote medi- 
terraneenne du Sinai, ou il n’y a pas d’apports continentaux d’eau douce, la mi¬ 
gration des larves persiste et se fait contre le gradient de dessalure. Chez M. endea - 
vouri, M. intermedins et peut-etre M. anchistus , on a un cycle vital completement 
marin, les larves migrent vers les plus faibles profondeurs sans pour autant pene- 
trer dans les estuaires ou, tout au moins, sans avoir un besoin absolu d’eau 
saumatre pour leur developpement. Chez M . bennettae , M. dalli (dans le sud-est 
australien), M. elegans (au Sri Lanka) et peut-etre M. moyebi , on a un cycle qui 
s’effectue completement dans les estuaires ou dans des eaux a salinite inferieure 
a celle de V ocean; ce type de cycle est restreint parmi les Penaeidae a ces quel¬ 
ques Metapenaeus. Chez les autres especes du genre dont on connait les migra¬ 
tions, on a un cycle mixte comme celui detaille au paragraphe anterieur. Parmi 
les especes a cycle marin-estuarien se trouvent les Metapenaeus ayant la plus grande 
biomasse par unite de surface (Kirkegaard, 1975) et la plus grande productivity. 
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La vitesse de croissance est differente pour les deux sexes et les femelles gran- 
dissent plus vite que les males. L’ecart de taille entre les sexes est deja apprecia¬ 
ble sur des individus de 4 a 5 cm de long et s’accentue avec la taille des animaux. 
Selon Rajyalakshmi (1961), cette difference dans la vitesse de croissance est aug- 
mentee au cours de la seconde annee de vie de Tanimal. 

L*etude de 1*alimentation des crevettes n’est pas tres aisee du fait de la rapide 
action digestive des portions cardiaque et pylorique de Testomac. De plus, les 
preferences alimentaires varient considerablement au cours du developpement. 
De fagon globale, on peut dire que les stades larvaires (jusqu’au dernier stade 
my sis) se nourissent de petits organismes planctoniques. Les postlarves, qui 
deviennent benthiques, se nourissent de la fraction organique des detritus du 
fond, alors que les juveniles sont herbivores et s’alimentent surtout d’algues ver- 
tes (Racek, 1973). En grandissant, les especes restent vegetariennes ou devien- 
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nent carnivores ou omnivores; mais, generalement elles sont omniphages et 
assez opportunistes, avec une certaine preference pour certains types d’aliments. 

Chaque espece, en fonction des caracteristiques du milieu, a un habitat et un 
comportement qui peut varier sensiblement. Par exemple, M. monoceros se trouve 
a Madagascar jusqu’a des profondeurs de 40 metres avec une nette preference 
pour les fonds compris entre 6 et 15 m (Crosnier, 1965) alors qu’en Afrique du 
Sud on le trouve jusqu’a 70 m de profondeur. De meme, au Golfe de Papoua en 
Nouvelle Guinee, M. ensis est surtout abondante dans des fonds de plus de 30 m, 
alors qu’a Hong-Kong l’espece est tres cotiere. D’autre part, l’information 
biologique acquise presente souvent un caractere assez local puisqu’elle est ordi- 
nairement obtenue des peches et done, ne peut etre toujours consideree 
lorsqu’on cherche a etablir la biologie generate d’une espece dans V ensemble de 
son aire de repartition. 

Seule la taille maximale des males et des femelles, et la taille lors de la pre¬ 
miere maturite sexuelle sont signalees pour les especes. Le peu d’information 
disponible sur la taille des exemplaires lors des captures, leurs modes et les tailles 
de recrutement dans les pecheries a ete deliberement exclu car il est fortement 
correle a l’endroit geographique considere (estuaires ou mer, differents pays et 
regions de rindo-Pacifique occidental), aux saisons ou periode de l’annee pen¬ 
dant laquelle ils sont peches et aux caracteristiques des peches. Cette information 
est tres utile pour une etude sur la biologie et les captures d’une ou de plusieurs 
especes dans une zone restreinte et bien deflnie mais, dans une etude globale 
comme celle-ci elle n’est pas d’une grande utilite. 

La relation poids/taille est fournie pour quelques especes. Les formules eta- 
blies par Hall sont valables pour presque toutes les tailles mais, chez les tres lar¬ 
ges specimens on observe un poids plus faible que celui que la formule laisse 
esperer. La cause de cette diminution relative du poids peut etre soit la perte de 
produits genitaux lors de la ponte, soit la senilite (Hall, 1962). 

ZOOGEOGRAPHIE 

Le genre Metapenaeus est endemique de la region indo-pacifique occidentale et 
les especes de ce genre se trouvent dans les eaux tropicales et temperees chaudes 
le long des cotes d’Afrique du Sud jusqu’en Coree, d’Australie et de la plupart 
des lies de la region. La carte representee dans la figure 4 montre la distribution 
globale du genre dans le monde. 

La limite sud de dispersion du genre le long de la cote africaine est approxima- 
tivement l’estuaire de la riviere Kei, au nord de East England en Afrique du 
Sud, qui correspond d’apres Briggs (1974) 1 ) a la separation entre la region tropi- 
cale est-africaine et la region temperee chaude sud-africaine. Par contre, le long 


l ) Pour la delimitation des differentes regions on utilisera ce travail recent de Briggs qui est base 
sur une information biologique plus vaste que celles d’ouvrages precedents. Cependant on reviendra 
ulterieurement sur la demarcation faite par Ekman (1953) laquelle est plus satisfaisante pour l’etude 
du genre Metapenaeus. 
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des cotes australiennes le genre penetre largement la region temperee chaude. 
En Australie occidentale la limite entre cette region et la zone tropicale est la 
Baie de Shark et le genre s’etend vers le sud jusqu’a Bunbury, au sud de Perth. 
Dans la cote orientale de PAustralie la distribution generique est equivalente, 
elle deborde largement la region tropicale qui se situe au nord du Cap Sandy et 
se prolonge tout le long de la province temperee chaude d’Australie sud- 
orientale c.-a-d. jusqu’au sud de la Nouvelle Galles du Sud. Dans le nord-ouest 
de sa repartition, le genre se trouvait restreint aux eaux tropicales de la Mer 
Rouge, mais, suite h. Pouverture du Canal de Suez en 1869, il a atteint la Medi- 
terranee orientale ou actuellement il se trouve bien implante dans une zone assez 
limitee. Au nord-est le genre est present jusqu’au Detroit de Coree et le Japon 
meridional a Pouest du Cap Inumo. Par consequent, Metapenaeus penetre claire- 
ment la r6gion temperee chaude septentrionale de Plndo-Pacifique occidental. 
La limite sud de cette region, selon Briggs, s’etend de Hong-Kong a la cote occi¬ 
dentale de Taiwan et les lies Amami dans les Ryukyu. La presence du genre 
(represente par M. joynert) dans la Mer Jaune est tres surprenante puisque cette 
mer fait partie de la province temperee froide orientale. Lee & Lee (1968) ecri- 
rent qu’en Coree Pespece se trouve dans des eaux tiedes et done on peut suppo- 
ser qu’elle fait partie de la faune temperee qui penetre dans la Mer Jaune, sur- 
tout le long de la cote occidentale de la Coree, pendant Pete lorsque la tempera¬ 
ture de Peau augmente considerablement. Vers Pest, au dela de la Nouvelle- 
Guinee, le genre a ete seulement rapporte de Fiji et done peut-etre considere 
absent des lies centro-pacifiques. 

La region indo-pacifique occidentale decrite par Ekman (1953) englobe les 
faunes tropicales et subtropicales de POcean Indien et de POcean Pacifique 
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excepte la cote americaine tandis que selon Briggs elle est restreinte a la faune 
tropicale. Les delimitations de la region faites par ces deux auteurs sont en har- 
monie sauf pour les limites nord et sud. Briggs, tout en conservant approximati- 
vement les memes limites, considera la faune de la cote meridionale du Japon 
temperee chaude et non subtropicale comme le fit Ekman. De meme, Ekman 
(1953: 197) pensait que la faune temperee chaude australienne se trouve seule- 
ment au sud de 32° S le long de la cote occidentale et 34° S le long de la cote 
orientale et paS plus au nord comme ecrit ulterieurement Briggs. Par conse¬ 
quent, si on considere V oeuvre d’Ekman, le genre Metapenaeus qu’on a prealable- 
ment considere comme representant des faunes tropicales et temperees chaudes 
de rindo-Pacifique occidental ne ferait partie que de la faune tropicale et subtro¬ 
picale de la region. 

Le regroupement fait par Briggs de la sous-region indo-malaisienne et de celle 
des lies du Pacifique central en une seule zone geographique nommee province 
indo-polynesienne n’est pas satisfaisant lorsqu’on considere le genre Metapenaeus. 
La limite orientale de la distribution du groupe correspond a la separation entre 
ces deux sous-regions proposee par Ekman et done on peut penser qu’effective- 
ment il y a une barriere naturelle, tout au moins pour Metapenaeus , le long des lies 
Tonga, Fiji, Salomon et FArchipel Bismarck. 

La distribution de Metapenaeus , qui s’etend sur la plus grande partie d’une des 
zones zoogeographiques du monde, est bien satisfaisante pour V esprit. Mais, 
curieusement lorsqu’on la compare avec la repartition des autres genres de 
Penaeidae on constate qu’elle est assez particuliere. En effet, Metapenaeus est le 
seul groupe parmi les nombreux genres a etre limite a lTndo-Pacifique occiden¬ 
tal. Penaeus , Metapenaeopsis et Funchalia ont une repartition circumtropicale et se 
trouvent dans les quatre regions tropicales des oceans. Penaeopsis et Parapenaeus 
sont presents dans les regions indo-paciflque occidentale, atlantique orientale et 
atlantique occidentale mais sont absents de la region pacifique orientale. Parape- 
naeopsis est absent de 1’Atlantique occidental, Trachypenaeus manque dans 1’Atlan¬ 
tique oriented et Trachypenaeopsis est present seulement dans les regions indo- 
paciflque occidentale et atlantique occidentals. Trois autres genres se trouvent 
aussi presents dans la region indo-paciflque occidentale; tous les trois sont, 
comme Metapenaeus , restreints a cette region mais, a la difference de Metapenaeus , 
aucun n’a une tres vaste distribution dans la region. Atypopenaeus est absent de la 
Mer d’Arabie a Test et au nord de l’lnde ainsi que de la cote africaine; Maerope- 
tasma est limite aux cotes sud-africaines et Heteropenaeus aux formations corallie- 
nes du sud-est asiatique et la Grande Barriere de Recifs en Australie (A. J. 
Bruce, communication non publiee). 

Apparemment Metapenaeus n’est remplace dans les autres regions zoogeogra¬ 
phiques par aucun des quatres genres de Penaeidae absents de I’lndo-Paciflque 
occidental. Artemesia , Protrachypene et Tanypenaeus sont monospecifiques, ont une 
repartition limitee le long des cotes americaines, et ne sont pas tres proche de 
Metapenaeus tandis que Xiphopenaeus prend la place de Parapenaeopsis de l’Atlanti- 
que occidental (X. kroyeri (Heller) peut-etre considere comme substitut de P. 
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atlantica Balss; communication personnelle de L. B. Holthuis). Neanmoins, les 
connaissances acquises sur ces groupes ne sont que tres partielles et la question 
du possible remplacement de Metapenaeus par un autre genre doit encore etre 
examinee. 

II est interessant de mentionner que Penaeus est constitue de six sous-genres qui 
probablement seront eleves dans le proche avenir en genres. Lorsque cela sera 
fait, les nouveaux genres Fenneropenaeus, Marsupenaeus et Penaeus seront egalement 
limites a la region indo-pacifique occidentale et auront une distribution geogra- 
phique tres semblable a celle de Metapenaeus. 

La repartition des differentes especes de Metapenaeus est presentee dans le 
tableau 2. En analysant ce schema on peut tirer plusieurs conclusions: (1) la pre¬ 
sence maximale du genre se situe dans la zone du Golfe de Bengale, Parchipel 
indonesien et la Mer de Chine meridionale, ce qui correspond a la sous-region 
indo-malaisienne d’Ekman (1953), (2) les representants occidentaux du genre 
sont peu nombreux mais possedent une vaste repartition geographique et (3) les 
representants orientaux sont beaucoup plus nombreux mais souvent leurs distri¬ 
butions sont moins etendues, voire assez limitees. 

Quatre especes meritent des remarques particulieres sur leurs dispositions 
geographiques. M. monoceros et M. stebbingi , les deux seuls membres du groupe 
presents en Mer Rouge, habitent aussi actuellement le sud-est mediterraneen. 
De toute evidence, ils ont migre en Mer Mediterranee par le Canal de Suez et ils 
ont ete cites pour la premiere fois le long de cotes de cette mer par Balss en 1927 
(materiel recueilli a Port Said en 1924). Auparavant M. stebbingi avait ete signale 
du Lac Timsah dans la partie centrale du canal par Krukenberg en 1888 (dans 
Holthuis, 1956). 

M. monoceros est la seule espece du genre presente dans le Golfe d’Oman mais 
absente du Golfe Persique. La raison pour laquelle le Detroit d’Ormuz agit 
comme une barriere naturelle pour cette espece et pas pour M. stebbingi et M. 
affinis n’est pas connue mais la salinite ne peut-etre consideree comme facteur 
limitant car dans le Golfe Persique elle est du meme ordre de grandeur, ou plus 
faible, que celle de la Mer Rouge et du Canal de Suez. Cela est d’autant plus 
interessant que ce detroit constitue aussi une barriere pour Penaeus ( Fennerope - 
naeus) merguiensis De Man. 

M. monoceros et M. ensis forment un couple d’especes digne d* attention car elles 
sont trbs proches, ont une distribution geographique complementaire avec 
un recouvrement dans le Golfe de Bengale et a elles deux couvrent presque 
toute Paire occupee par Metapenaeus . M. monoceros se trouve vers Pest jusqu’a 
Pentree nord du Detroit de Malacca et M. ensis est assez commune vers Pouest 
jusqu’au Bangladesh. On a un remplacement progressif de Pune par Pautre; 
le long de la cote indienne M. monoceros domine nettement les captures, 
puis, au Bangladesh et en Birmanie, on a une zone de transition oil toutes les 
deux especes sont presentes dans les pecheries pour voir finalement la disparition 
totale de M. monoceros dans les lies Andaman et le Detroit de Malacca et sa substi¬ 
tution par M. ensis. Quelques autres Metapenaeus ont aussi des distributions com- 
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plementaires mais beaucoup plus restreintes et ne presentant pas une releve pro¬ 
gressive le long d’une meme cote. 

La quatrieme et derniere espece qui a une notoriete zoogeographique est M . 
brevicornis qui habite les deux cotes du sous-continent indien et pourtant est 
absente de la partie la plus meridionale de ces cotes ainsi que de Sri Lanka. Cette 
curieuse distribution n’est pas observee chez d’autres especes et demeure sans 
explication (voir aussi, pp. 64, 65). 

Comme signale precedemment le genre est le mieux represente dans la sous- 
region indo-malaisienne ou plus exactement dans la peninsule et Farchipel 
malaisien. Ce phenomene de concentration des especes dans le sud-est asiatique 
a ete note dans le passe par la plupart des auteurs qui ont etudie Fun des groupes 
tropicaux a repartition tres vaste. Ekman (1953: 18) a considere le triangle Phi¬ 
lippines, peninsule malaisienne, Nouvelle-Guinee comme un centre faunistique 
a partir duquel les autres sous-regions ou provinces indo-pacifiques occidentales 
ont recrute leurs faunes. Toutefois, je n’oserai pas le considerer un centre de 
dispersion pour Metapenaeus puisque six especes, soit pres d’un quart, y sont 
absentes de ce «triangle» et quatre especes sont faiblement presentes, Fessentiel 
de leurs distributions etant au dela des limites de ladite zone. 


Relations interspecifiques 

Le genre Metapenaeus est restreint suite a la presente etude, a 25 especes qui 
forment, comme on l’a deja etudie, un groupe qui est clairement distinguable 
des autres genres de la famille Penaeidae. Cependant, on observe qu’a l’in- 
terieur de cette unite quelques caracteres varient et ne sont pas constants pour 
toutes les especes. A partir de ces criteria qui sont essentiellement morphologi- 
ques mais aussi biologiques et de coloration on peut assembler ces especes en 
sous-unites. Un tel regroupement n’est d’interet que dans la mesure ou les 
especes les plus proches ou voisines se retrouvent ensemble et done leur affinites 
interspecifiques mises en valeur. On constate qu’une telle discrimination ne peut 
etre basee sur un criterium isole et que ce sont plusieurs, voir un ensemble de 
caracteres qui montrent le mieux les affinites existantes entre les especes. 
D’ailleurs, les limites de ces groupes ne sont pas toujours precises, tranchantes et 
il y a parfois des especes qui sont incluses dans les groupes bien qu’elles ne sont 
pas aussi liees aux autres membres comme le sont ces derniers entre eux. 
D’autres especes sont des formes intermediaires ou bien sont isolees et n’appar- 
tiennent a aucun des groupes multispecifiques. Dans Fespoir de faire une etude 
aussi objective que possible, tous les caracteres ont ete consideres d’egale impor¬ 
tance. A plusieurs reprises on a ete seduit par Fidee de donner plus de valeur a 
certains criteria mais finalement on s’est abstenu d’une telle demarche qui ris¬ 
que d’etre assez ou meme tres subjective. 

Le groupe le mieux etabli parmi les Metapenaeus est constitue par M. brevicornis , 
M. dobsom, M. eboracensis , M. joyneri , M. lysianassa , et M. tenuipes, et est nomme 
“groupe brevicornis Ce sont des especes qui ont un rostre arme d’un nombre 
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relativement faible de dents (5 a 9 y compris la dent epigastrique) et qui est, sauf 
chez M. lysianassa , edente sur au moins son tiers distal mais le plus souvent sur 
toute sa moitie distale. La presence de filaments apicaux sur les saillies distome- 
dianes du petasma des males et de paires de coussins blancs sur le thelycum des 
femelles impregnees sont les criteria morphologiques les plus importants — sur- 
tout le premier — pour V identification de ce groupe. M . lysianassa a un rostre 
tres court et avec une carene elevee; la faible longueur du rostre, unique pour le 
genre, peut-etre interpretee comme une non evolution de cette extension de la 
carapace puisque les jeunes d’especes proches telles que M. brevicornis par exem- 
ple possedent un rostre court qui s’allonge au cours de la croissance. La haute 
carene rostrale est un criterium propre a certains membres de ce groupe et est 
observee outre que chez M. lysianassa chez M. brevicornis , les femelles de M. 
tenuipes et occasionnellement les males de cette meme espece. La variation de la 
longueur du rostre de ces especes est representee sur la figure 5. 







e 
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Fig. 5. Longueur du rostre des Metapenaeus du “groupe brevicornis ” represente par l’intervalle 
atteinte par son extremite par rapport a l’antennule. a, M. lysianassa ; b, M. tenuipes\ c, M.joyneri ; d, 
M. eboracensis; e, M. brevicornis ; f, M. dobsoni. 


Les filaments distaux sur les saillies distomedianes du petasma sont plus ou 
moins developpes selon les especes. On note un parallelisme entre 1’importance 
de ces filaments et la hauteur de la base de ces saillies: plus ces prolongements 
sont developpes, plus la partie basale des saillies est reduite. Ainsi chez M. tenui¬ 
pes, M. joyneri et M. brevicornis qui ont les filaments les plus longs, la base des sail¬ 
lies est faible et repose sur les saillies distolaterales du petasma tandis que chez les 
trois autres especes la base des saillies distomedianes est beaucoup plus develop- 
pee. M. tenuipes et M. joyneri se ressemblent par les filaments tres longs qui sont 
en forme de ruban, sillonnes longitudinalement et fortement recourbes dorsale- 
ment. M. brevicornis et M. dobsoni ont des filaments fins et en forme de doigt; ils 
sont plus courts que chez les deux premieres especes, notamment chez M. dobsoni 
qui a des filaments assez reduits. Cette reduction de la taille des filaments est 
encore plus marquee chez M. lysianassa oil ils ne sont que minuscules et est totale 
chez M. eboracensis oii ils ne sont pas distinguables. Cette derniere espece pre¬ 
sente un rabattement anterieur des saillies distomedianes qui est absent chez les 
autres especes et qui la rapproche aux especes du 4 4 groupe monoceros ” qui sera 
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etabli ulterieurement. La presence de coussins blancs sur le thelycum des femel- 
les impregnees n’est pas unique a cette unite puisque je l’ai egalement observee 
chez M. demani stephani et sur quatre individus M . affinis\ neanmoins, le pourcen- 
tage de femelles adultes portant ces coussins blancs est nettement plus important 
chez les especes du “groupe brevicornis' \ Hall (1962: 135, 141 et 144) cita des 
valeurs superieures a 50% pour M. lysianassa. La relation existante entre 
l’organe copulateur femelle des especes n’est pas aussi claire que celle qu’existe 
parmi le petasma des males. Les thelyca de M. dobsoni et M. joyneri possedent des 
plaques laterales qui forment un ensemble ay ant grossierement la forme d’un fer 
a cheval et qui recouvre en partie la plaque anteromediane. Cette derniere est 
grande et anguleuse a l’avant chez les deux especes mais sa surprenante forme en 
stylet chez M. joyneri — unique dans le genre — ecarte considerablement ce 
thelycum de celui de M. dobsoni. La plaque mediane est tres petite chez M. tenui- 
pes et M. eboracensis tandis que les plaques laterales sont grandes et avec leurs 
bords externes plus ou moins semicirculaires; chez M. tenuipes ces bords forment 
une proeminente carene ce qui n’est pas le cas chez M. eboracensis. Le thelycum 
de M. brevicornis est proche de celui de M. dobsoni par sa grande plaque anterieure 
sillonnee et de celui de M. tenuipes par la forme de ses plaques laterales; on peut le 
considerer comme une forme intermediate entre l’organe de ces deux especes. 
Par contre l’organe copulateur femelle de M. lysianassa est tres particulier et n’a 
pas de similaire dans le genre, la conformation de ses plaques laterales peut diffi- 
cilement etre rapprochee a celle d’un autre Metapenaeus. 

Les especes du “groupe brevicornis ” se caracterisent en outre par un sillon 
branchio-cardiaque qui se termine pres du milieu de la carapace et par le faible 
developpement, sauf chez M. eboracensis , des sillons et carenes dans la partie ante¬ 
rieure de la carapace, notamment du sillon orbito-antennaire et de la carene 
antennaire qui sont indistincts. M. lysianassa , M. brevicornis et M . tenuipes ont un 
sillon hepatique qui n’est defini que dans sa partie anterieure, un sillon et une 
carene adrostraux se terminant sous la troisieme (M. lysianassa) ou sous la 
deuxieme dent rostrale. M . brevicornis et M. tenuipes ont aussi en commun 1’arma¬ 
ture du telson qui porte un ou deux spinules distaux plus developpes que les 
autres. M. lysianassa se rapproche de M. dobsoni par la taille et la forme de 
1’expansion du merus du cinquieme pereiopode des males qui est une grande 
dent (deux peuvent etre presentes chez M. dobsoni ) et differe des autres especes 
qui n’ont qu’un tubercule a sa place. M, dobsoni et M. joyneri possedent une tres 
grande epine basiale se terminant en un crochet sur le troisieme pereiopode des 
males, ce genre d’epine ne se trouve dans aucune autre espece du genre bien que 
chez M. lysianassa cette epine est aussi tres longue (mais simple). 

Ces differentes affinites et relations interspecifiques sont representees sur la 
figure 6. On constate que le maximum d’interrelations est entre les especes M. 
brevicornis et M. tenuipes qui, de plus, ont le plus grand nombre d’affinites dans 
1’ensemble du groupe. Elies constituent avec M. dobsoni le noyau de cette unite 
qui a ete nommee “groupe brevicornis ” puisque M. brevicornis est l’une des deux 
especes plus proches aux autres membres du groupe et est aussi la premiere des 
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Fig. 6. Aftinites entre les especes du “groupe brevicornis”. Un trait Fin indique un critere, un trait 
epais deux criteres rapprochant les especes. Voir le texte pour plus de detail. 


six a avoir ete decrite. M. lysianassa est de meme fortement correle aux trois espe¬ 
ces formant le noyau du groupe et par consequent devrait faire partie de ce 
noyau mais sa presque complete absence d’affinites — autres que les intrinse- 
ques du groupe — avec AT. joyneri et M. eboracensis fait qu’il soit exclu de 1*unite 
centrale du groupe. M. eboracensis est Tespece la moins integree dans ce groupe ce 
qui confirme la premiere impression qu’on a lorsqu’on regarde le petasma du 
male qui s’ecarte de la forme de celui des cinq autres especes. Chose forte inte- 
ressante a noter est que M. eboracensis est egalement isole geographiquement des 
autres especes et que M. joyneri y la deuxieme espece la moins integree dans cette 
unite Test presque aussi; en effet M. joyneri n’aun recouvrement partiel qu’avec 
M. lysianassa dans le Golfe de Tonkin (Chine meridionale) et avec M. tenuipes a 
Taiwan. Par contre les quatre autres especes qui sont plus proches cohabitent 
dans une partie relativement importante de leurs distributions. Ainsi, un isole- 
ment geographique est correle a un isolement morphologique; ce serait interes- 
sant pouvoir etablir la relation cause-effet, savoir si on a a faire a un processus de 
speciation a partir d’ancetres communs ou au contraire on a a faire a un pheno- 
mene de convergence morphologique. II est tres difficile de repondre de fagon 
certaine mais il parait vraisemblable que dans le cas de M. joyneri ce serait la pre- 
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miere eventualite puisque les males sont tres proches de ceux de M. tenuipes et de 
plus ces deux especes se recouvrent dans leurs distributions; par contre dans le 
cas de M. eboracensis les deux possibilites paraissent plausibles. 

Les especes du “groupe brevicornis” sont de taille moyenne, les adultes mesu- 
rant le plus souvent 7,0 a 12,0 cm, et sont colores blanc a jaune pale (souvent 
semi-translucides lorsque vivant) avec des chromatophores verdatres ou gris- 
brunatres parsemes a la surface du corps. Elies se trouvent essentiellement dans 
des eaux cotieres ne depassant pas 25 m de profondeur ou elles peuvent former, 
au moins certaines d’entre elles, de larges bancs et sont tres euryhalines. 

De toute evidence Burkenroad (1963a) se referait a ce groupe, a F exclusion de 
M. eboracensis et de M. stebbingi y en nommant la serie Mangalura lorsqu’il ecrivit 
“...A review of the genus (now near completion) has revealed that it is quite 
clearly divisible into two series or subgenera, one including the type-species of 
Metapenaeus y the other that of Mangalura... The subdivision of the old genus 
Peneus has not quite reached a level justifying the use of Metapenaeus indepen¬ 
dently of Mangalura”. La validite du nom Mangalura a ete deja discutee dans la 
partie historique de ce travail. II est cependant interessant de noter que lorsque 
Miers (1878) proposa sous condition le nom Mangalura dobsoni au lieu de Penaeus 
dobsoniy il a consider^ comme caractere generique le plus important la 
“rudimentary and indurated condition” du cinquieme pereiopode, ce qui ne 
s’observe pas chez les males de cette espece ni sur aucun des sexes des autres 
membres du “groupe brevicornis ”. 

Metapenaeus anchistus , M. endeavouri et M. intermedius constituent une deuxieme 
unite nominee “groupe intermedius” qui est tres homogene et tres distincte des 
autres. Les criteria les plus remarquables de ces especes sont: (1) 1’armature du tel- 
son lequel est depourvu de spinules mais par contre presente trois paires de fortes 
et distinctes epines laterales, (2) la taille de Fepine ischiale du premier pereio¬ 
pode qui est tres developpee et est de meme taille que Fepine basiale de cet 
appendice et (3) la conformation des organes genitaux. Le petasma des trois 
especes est tres similaire — les saillies distomedianes forment toujours deux 
rabats triangulaires anguleux dans leurs parties distales — et ne different que par 
de faibles mais constantes variations (voir tableau 7). Le thelycum de ces trois 
femelles est plus variable dans sa forme mais, sa configuration y compris celle 
des saillies coxales des quatriemes pereiopodes est differente de celle des autres 
Metapenaeus . Ces especes partagent aussi nombre d’autres caracteres: le rostre est 
droit et redresse, generalement arme de 9 a 12 dents et se termine sur le troi- 
sieme article antennulaire; la carene antennaire est bien distincte sur la plus 
grande partie de sa longueur et le sillon orbito-antennaire est bien defini; le sillon 
hepatique est profond tout le long de son parcours et forme un angle emousse 
pres de son tiers posterieur, et le sillon branchio-cardiaque se termine presque au 
milieu de la carapace. Mais, tous ces derniers caracteres sont de meme present 
sur d’autres especes du genre et done ne constituent pas de criteria specifiques 
du groupe. 
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Lorsqu’on cherche a etablir les affinites au sein du “groupe intermedius 99 on 
constate que les especes different surtout par la structure des organes genitaux et 
leurs distributions geographiques et que done toutes les trois sont fortement asso- 
ciees. D’apres la forme du petasma M. anchistus et M. endeavouri sont beaucoup 
plus proches entre elles que de M. intermedius. Les longues et tronquees saillies 
coxales des quatriemes pereiopodes ainsi que la bosse posteromediane de son 
thelycum eloignent egalement les femelles de M. intermedius de ses deux confreres 
mais par contre la surelevation de la partie posterieure des plaques laterales et le 
sillon entre celles-la et la ride posterieure transversale rapprochent M. intermedius 
de M. endeavouri. Globalement la conformation du thelycum de M. anchistus et de 
M. endeavouri se ressemblent davantage entre elles qu’avec celle de M . intermedius 
et done on peut dire que dans ce groupe M. anchistus et M. endeavouri sont les deux 
especes les plus proches. Cette unite a ete nommee “groupe intermedius 99 puisque 
celle la a ete la premiere espece a etre decrite et que les trois especes sont presque 
aussi affines. Vu la grande similitude existante ont peut affirmer presque indubi- 
tablement que ces especes sont le resultat d’un processus de speciation qui est 
vraisemblablement lie a une separation geographique puisque leurs distributions 
sont differentes sauf pour un recouvrement de celles de M. anchistus et M. interme¬ 
dius dans le Detroit de Malacca et au nord-est de Borneo. Mais, il est tres raison - 
nable de craindre que dans le passe ces deux especes aient ete confondues, 
d’autant plus que jusqu’a presents, anchistus n’etait reconnu que comme sous- 
espece de M. intermedius et done, que leurs repartitions connues jusqu’a present 
ne soient pas tout a fait correctes. 

La coloration des especes du “groupe intermedius' 9 est exactement la meme et 
est differente a celle des autres Metapenaeus , ce qui constitue un autre point en 
faveur de l’idee d’une origine evolutive commune. Le corps est brun-pale a 
rosatre, avec le rostre, les antennes, le bord des ecailles antennaires et la carene 
medio-dorsale de l’abdomen plus fonces; la partie distale des uropodes est dis- 
tinctement coloree bleu vif ce qui constitue un bon criterium pour separer ce 
groupe puisque M. macleayi est la seule autre espece a posseder une coloration 
semblable. Les adultes de ces especes depassent les 10,0 cm de longueur — le 
plus souvent ils mesurent 12,0 a 15,0 cm — et se trouvent preferentiellement 
dans des fonds de 25 a 40 m de profondeur bien que les jeunes se trouvent plus 
pres du rivage. 

Entre ces deux groupes existe un pont qui est represente par M. macleayi. Cette 
espece possede un long rostre sigmoide sans dents dans sa moitie distale et est 
arme seulement de 5 a 7 dents ce qui lui la rattache au “groupe brevicornis ” mais 
simultanement son telson est arme de quatre paires de fortes epines laterales et 
ses uropodes sont colores bleu vif ce qui est propre du “groupe intermedius ” (bien 
que les especes de cette derniere unite, ne possedent que trois paires d’epines sur 
le telson). La carene antennaire et le sillon orbito-antennaire sont tres distincts, 
le sillon hepatique est profond tout le long de son parcours ce qui rapproche 
1’espece au “groupe intermedius ” mais le dernier sillon forme un angle net et droit 
dans sa partie posterieure ce qui est pareillement le cas sur M. dobsoni du 
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“groupe brevicornis". L’epine ischiale sur le premier pereiopode qui est minus¬ 
cule ou absente ramene l’espece pres du “groupe brevicornis" et le tubercule pos¬ 
teromedian du thelycum qui est egalement present sur M. intermedius la rappro- 
che du groupe de cette derniere espece. Cependant, la forme du petasma est dif- 
ferente de celle de toutes les especes de ces groupes et M. macleayi ne peut done 
etre rattache a ces especes. La taille importante des adultes M. macleayi ainsi que 
leur habitat sont plus proches de ceux des especes du “groupe intermedius" mais 
I’espece habite aussi abondamment les eaux coheres et peut former de larges 
bancs ce qui est plus caracteristique des especes du “groupe brevicornis". La posi¬ 
tion intermediate de M. macleayi est tres interessante car elle constitue un lien 
entre les “groupes brevicornis et intermedius" qui n’ont, autre que les criteria gene- 
riques, pratiquement pas de caracteres communs. 

Un autre groupe, ressemblant beaucoup au precedent par sa structure, est 
constitue par M. bennettae, M. dalli et M. moyebi et est nomme “groupe moyebi". 
Ce sont trois especes proches les unes des autres qui forment une unite bien ho¬ 
mogene et facilement reconnaissable. Elies possedent en commun beaucoup de 
caracteres: (1) un sillon hepatique bien marque qui descend sous l’epine hepati- 
que perpendiculairement a l’axe du corps puis se dirige vers le bord pterygosto- 
mial de la carapace en faisant un angle net, (2) une carene antennaire faible qui 
devient indistincte dans sa partie posterieure, (3) une carene branchio-cardiaque 
peu importante et finissant pres du tiers posterieur de la carapace, (4) une epine 
ischiale minuscule ou absente sur le premier pereiopode et (5) un simple tuber¬ 
cule carene sur le cinquieme pereiopode des males. Le rostre est presque droit et 
redresse, sa longueur et sa dentition sont donnees sur la figure 7 et le tableau 3. 




Fig. 7. Longueur du rostre des Metapenaeus du “groupe moyebi" represente par Tintervalle atteinte 
par son ext remite par rapport a l’antennule. a, M. dalli ; b, M. bennettae\ e, M. moyebi. 


Tableau 3 

Denture rostrale des especes du “groupe moyebi" 
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Neanmoins le lien le plus important existant entre ces especes est la configura¬ 
tion des organes genitaux qui se ressemblent beaucoup entre eux et sont bien dif- 
ferents de ceux des autres membres du genre. Toutes les trois especes ont les pla¬ 
ques laterales du thelycum en forme de rein et la plaque anterieure de cet organe 
retrecie dans sa partie mediane, en forme de flacon et pourvue de trois tubercu- 
les sur son bord anterieur; de meme, les saillies distomedianes du petasma sont en 
forme de doigt. Ces especes, comme celles du “groupe intermedius’ ’, ne different 
entre elles que par des modifications mineures dans les structures genitales et 
leurs distributions geographiques. Les criteria distinctifs des femelles sont la 
forme du contour apical de la plaque anterieure du thelycum et la taille relative 
de ses trois tubercules distaux, tandis que ceux des males sont 1’orientation des 
saillies distomedianes du petasma et leur apparence, si elles sont tubulaires ou 
lamelleuses. Les femelles M. bennettae et M. moyebi ont les trois tubercules du 
thelycum de taille relativement similaire et done sont plus proches entre elles que 
de M. dalli qui a le tubercule median tres reduit et les lateraux en forme de croc 
tres developpes. Par contre, les males M. dalli et M. moyebi se ressemblent davan- 
tage puisque les saillies distomedianes de leur petasma sont divergentes alors 
que chez M. bennettae elles sont subparalleles et tordues dorsoventralement. 
Cette unite a ete nommee “groupe moyebi” puisque e’est l’espece la plus 
anciennement decrite et, lorsque Ton considere les deux sexes, la plus affine 
aux autres membres du groupe. Ces especes sont semi-translucides vert-pale et 
leur corps est parseme de chromatophores vert-brunatres, la partie distale des 
uropodes est generalement verte. Elles sont de taille relativement petite, les adul- 
tes mesurant le plus sou vent 6,0 a 9,0 voire 10,0 cm et habitent essentiellement 
les estuaires ou les systemes lagunaires bien qu’elles se trouvent aussi en mer. 
Ces especes ont, sauf pour quelques citations, des distributions geographi¬ 
ques differentes et meme complementaires puisque M, moyebi peuple la cote asia- 
tique, M. dalli la cote australienne septentrionale et occidentale alors que M. ben - 
nettae la cote australienne orientale. Dans ce cas on peut de toute evidence avan- 
cer l’idee d’un processus de speciation lie a un ecartement geographique comme 
on Fa deja fait pour les especes du “groupe intermedius” . Vu le parallelisme exis¬ 
tant entre les deux groupes ce n’est pas surprenant qu’ils puissent avoir une evo¬ 
lution quelque peu semblable. 

Un quatrieme groupe, le plus vaste et pour lequel on a plus de mal a defmir 
ses limites comprend huit especes i.e. M. conjunctus , M. elegans, M. ensis y M . inso - 
litus, M. krishnatrii, M. monoceros, M. papuensis et M. suluensis et est nomme 
“groupie monoceros”. Cette unite est essentiellement caracterisee par des caracte- 
res sexuels secondaires. Chez les femelles, les plaques laterales du thelycum, sauf 
chez M. krishnatrii , presentent des carenes ventrales ou laterales elevees et la pla¬ 
que anterieure est longue et clairement sillonnee longitudinalement, avec les 
bords lateraux paralleles ou plus rapproches dans la partie posterieure. Chez les 
males, les saillies distomedianes du petasma sont volumineuses et bombees, le 
plus souvent elles presentent des sillons ou depressions. Toutes ces especes, sauf 
M . insolituSy ont un sillon branchio-cardiaque qui atteint anterieurement le pro- 
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longement posterieur de Pepine hepatique et un sillon hepatique bien marque, 
profond et faisant un angle emousse sur son tiers posterieur (un peu plus angu- 
leux chez M. krishnatrii). Le rostre est droit et generalement redresse, sa longueur 
varie peu au sein du groupe puisqu’il atteint pratiquement toujours le troisieme 
article antennulaire ou le depasse de peu. Par contre le nombre de dents qu’il 
porte est beaucoup plus variable et la gamme que chaque espece presente est 
donnee dans le tableau 4. 


Tableau 4 

Denture rostrale des especes du ‘ 4 groupe monoceros ” 



7 

8 

9 

10 

11 

12 

M. krishnatrii 

• 

■ 





M. suluensis 

• 

- 





M. conjunctus 

* 

• 

• 




M. ensis 


- 

• 

• 

* 


M. insolitus 



* 




M. papuensis 



• 

• 

• 


M. monoceros 



• 

• 

- 

• 

M. elegans 



• 

• 

• 

- 


Chez M. ensis, M. monoceros, M. elegans et M. papuensis les carenes sur les pla¬ 
ques laterales du thelycum sont sur le bord externo-lateral de ces plaques et sur 
les quatre membres restants elles sont, si presentes, sur la face ventrale. Ces care¬ 
nes sont fortement elevees et tres distinctes sur M. ensis et M. monoceros alors 
que sur M . elegans et M . papuensis elles sont beaucoup plus discretes. Parmi les 
autres especes M . conjunctus et M. suluensis ont de longues et distinctes carenes 
ventrales disposees diagonalement et s’ecartant anterieurement; sur M . insolitus 
ces carenes sont bien reduites, courtes et disposees anteromedialement tandis 
que sur M. krishnatrii elles sont completement absentes. M. krishnatrii s’isole des 
autres membres de V unite et du genre par la presence sur le thelycum d’une 
paire de protuberances posterotransverses. M. conjunctus , M. insolitus et M. 
suluensis ont egalement en commun la presence de soies sur la face ventrale des 
plaques laterales. Les bords longitudinaux de la plaque anteromediane sont 
paralleles chez M. conjunctus, M. monoceros et M. krishnatrii alors que sur M. ensis, 
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M. suluensis et M. insolitus ces bords se rapprochent legerement vers l’arriere; sur 
M. elegans et M. papuensis cette plaque est distinctement plus large a l’avant (ce 
caractere peut cependant presenter une certaine variability intraspecifique et par 
consequent son utilisation n’est pas convenable dans une etude interspecifique). 
La presence de deux tubercules sur le bord anterieur de la plaque anterieure 
chez M. insolitus ecarte cette espece du groupe et la rapproche des especes du 
“groupe moyebi” . Les males de cinq des especes, M. ensis, M . monoceros, M. con - 
junctus, M. suluensis et M. krishnatrii presentent sur le merus du cinquieme pereio- 
pode un long processus spiniforme suivi d’une rangee de tubercules; sur les trois 
especes restantes on observe seulement un simple tubercule carene a la place de 
cette epine. Les saillies distomedianes du petasma sont assez developpees et se 
projettent au dela des saillies distolaterales mais ne les recouvrent pas chez M. 
elegans et M. papuensis . Parcontre, chez M. conjunctus , M. krishnatrii et M. suluensis 
les saillies distomedianes sont distinctement superposees ventralement aux sail¬ 
lies distolaterales, reposent sur ces dernieres et ne se projettent que faiblement 
vers Tavant sauf pour ses sommets chez M. suluensis. Sur M. ensis , M. monoceros et 
M. insolitus les saillies distomedianes sont tres developpees et gonflees, elles se 
projettent distinctement au dela des saillies distolaterales lesquelles sont entiere- 
ment, ou presque, recouvertes ventralement; cependant la formation de larges 
dents disto-externo-laterales par ces saillies sur M. insolitus separe 1’espece des 
deux autres et la rapproche de M. macleayi. 

Deux autres caracteres morphologiques ne sont pas constants sur toutes les 
especes; ce sont la taille de V epine ischiale sur le premier pereiopode et le nombre 
de rangees de spinules sur le telson. L’epine ischiale est petite sauf sur M. suluen¬ 
sis qui a une epine a peine plus courte que Tepine basiale du meme appendice et 
sur M. krishnatrii oil elle est un tiers a un demi de la longueur de Y epine basiale. 
Le nombre de rangees de spinules varie de un a cinq mais est relativement sub- 
jectif et ne peut etre considere comme d’ importance pour 1*etude des affinites des 
especes puisque distalement les soies du telson deviennent progressivement plus 
petites et plus fortes et done se modifient, tout au moins en apparence, en spinu¬ 
les (ce phenomene est beaucoup moins net chez les autres groupes ou on 
distingue toujours une seule rangee). 

Les affinites existantes entre les especes de ce groupe sont representees dans la 
figure 8. M . monoceros , M. ensis et M. conjunctus sont les especes ay ant le plus 
grand nombre d’ interrelations et le groupe porte le nom de la premiere puisque 
e’est elle la plus anciennement decrite. Les six especes les plus intimement liees 
constituent le noyau du “groupe monoceros ” et se regroupent d’apres leurs affini¬ 
tes en trois couples i.e. M. ensis - M. monoceros , M. elegans - M. papuensis et M. con¬ 
junctus - M. suluensis. Les deux premieres paires sont plus affines entre elles 
qu’avec la derniere paire ce qui est une constatation fort satisfaisante qui met en 
valeur le rapprochement de ces especes (voir la difficile distinction de M. papuen¬ 
sis des juveniles de M. ensis). M. insolitus et M. krishnatrii ne sont pas isoles geo- 
graphiquement des autres membres du “groupe monoceros M comme e’etait le cas 
des especes homologues dans le “groupe brevicomis” mais il est interessant de noter 
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Fig. 8. Aflfinites entre les especes du “groupe monoceros ”. Un trail fin indique un critere, un trait 
epais deux criteres rapprochant les especes. Voir le texte pour plus de detail. 


que ces deux especes sont celles qui ont les repartitions geographiques les plus 
restreintes dans le groupe. Toutefois, M . conjunctus , Tune des especes ayant le 
maximum d’interrelations, a aussi une repartition assez limitee et par conse¬ 
quent on ne saurait en tirer une conclusion de ces faits. On remarque egalement 
qu’entre M. insolitus et M. krishnatrii il n’y a pas d’affinites autres que celles 
intrinseques a 1’unite et qu’elles ne sont que tres faiblement correl^es au couple 
M. elegans - M. papuensis. 

Les especes du *‘groupe monoceros' ’ sont de taille moyenne a grande, les adul- 
tes mesurant de 7,0 a 20,0 cm. Elies habitent des eaux cotieres mais quelques 
unes s’eloignent considerablement du rivage au stade adulte et parfois se trou- 
vent a des profondeurs assez importantes (les plus importantes connues pour les 
Metapenaeus). La coloration est moins uniforme dans ce groupe que dans les 
autres unites; M. ensis , M. monoceros , M. conjunctus et M. suluensis sont rosatres a 
gris-verdatres et ont la partie distale des uropodes bleu-pourpre, M. elegans est 
plus pale (sa couleur n’a pas ete bien observee ni decrite) et M. insolitus est colore 
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fort differemment puisqu’il est semi-translucide, vert pale et ses uropodes sont 
vert vif distalement. C’est un autre criterium qui confirme les resultats de 
Tetude morphologique et qui classe cette espece en retraite par rapport aux autres 
membres du groupe. La couleur de cette espece ainsi que, comme on fa deja 
signale, la presence des tubercules sur la plaque mediane du thelycum rappro- 
chent cette espece du “groupe moyebi ” et creent un lien entre les deux unites. La 
couleur de M. papuensis et M . krishnatrii n’est pas connue. De toute evidence cette 
unite est plus heterogene et, bien qu’elle contienne des especes proches, plus artifi- 
cielle que les precedentes. L’appartenance de M. krishnatrii a ce groupe ne pose 
aucun doute malgre son thelycum aberrant puisque le cinquieme pereiopode du 
male et le petasma sont tres caracteristiques du “groupe monoceros" . Par contre 
j’ai longuement hesite a inclure ou non dans ce groupe M. insolitus qui pourrait 
etre ecarte de cette unite mais, finalement j’ai prefere definir cet ensemble de 
fagon un peu plus large et introduire cette espece qui partage quand meme de 
nombreux caracteres avec les autres membres de Y unite. 

Quatre autres especes, M. demani, M. affinis, M. alcocki et M. stebbingi n’appar- 
tiennent pas aux quatre groupes plurispecifiques, mais presentent des affinites 
avec eux. M. demani est assez proche du “groupe brevicomis' ’, son rostre bien 
qu’arme sur toute sa longueur presente une espacement plus important entre les 
dents les plus distales; les males ont un processus lanceole sur le merus du cin- 
quieme pereiopode qui est rattachable a V armature de ce segment chez M. dob - 
soni et M . lysianassa ; le thelycum des femelles a une tres large plaque anterieure, 
conformation qui ne se trouve que dans certains membres du “groupe 
brevicomis” et souvent porte sur les individus fecondes des coussins blancs. Cepen- 
dant, les saillies distomedianes plurilobees du petasma et les saillies distolaterales 
spatulees et tronquees sont tellement differentes a celles des especes de T“ ensem¬ 
ble brevicomis ” que cette espece ne peut etre incluse parmi les Metapenaevs de 
cette unite qui se caracterisent en partie par la structure du petasma. L’espece 
est de taille moyenne et se trouve essentiellement dans des eaux cotieres peu pro- 
fondes comme les especes des “groupes brevicomis et moyebi 9 . 

M. affinis et M. alcocki (pour la relation existante entre les deux especes voir la 
discussion dans Tetude speciflque de M. alcocki) se rapprochent en apparence au 
“groupe monoceros” et s’ecartent des autres ensembles par la forme du rostre, 
du telson et/ou des organes genitaux (les coussins blancs sur le thelycum ne sont 
observes que rarement chez M. affinis). Toutefois, les organes copulateurs sont 
assez differents a ceux des especes du “groupe monoceros ” et en consequence 
ecartent considerablement ces especes de ce groupe. La configuration des saillies 
distomedianes du petasma ne rappellent que tres grossierement celles de M . con- 
junctus et la conformation du thelycum, qui presente une plaque anterieure forte- 
ment elargie dans sa partie posterieure et deux saillies de la ride posterieure, ne 
peut etre associee a celle de cet organe chez M. krishnatrii ni chez aucun des 
autres membres de cette unite. Ces deux especes sont done bien separees des 
groupes de Metapenaeus prealablement etablis mais toutefois, elles sont plus affi- 
nes de Y “unite monoceros ”. 
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M. stebbingi , le representant le plus occidental du genre, est tellement different 
des autres Metapenaeus (mais tres typique du genre) qu’il ne peut etre rapproche a 
aucun groupe. Sa courte carene postrostrale, V absence de carene et sillon 
branchio-cardiaques mais surtout la structure des organes genitaux sont uniques 
pour cette espece. Chez les males les appendices des saillies distomedianes du 
petasma rappellent les filaments apicaux des individus du “groupe brevicomis” 
mais sur M . stebbingi ils sont styliformes, tres rigides et denteles, et done tres dif- 
ferents de ceux des autres especes; les lobes lateraux du petasma sont profonde- 
ment entailles et les saillies distales de ces lobes sont dirigees lateralement ce qui 
est caracteristique de V espece. De meme, la forme du thelycum est unique et tres 
differente a celle des autres membres du genre. 

Lorsqu’on cherche a etablir les rapports existants entre les quatre groupes 
definis et les especes non regroupees, on constate qu’autant on arrive a bien defi- 
nir ces unites autant on a du mal a les correler entre elles. En effet, ces ensembles 
paraissent assez independants les uns des autres et les affinites existantes entre 
eux sont surtout les generiques, c.-a-d. celles qui definissent le genre. Nean- 
moins, il n’est pas question de les separer en nouveaux genres ou sous-genres car 
l’unite generique formee est tres grande. Le “groupe brevicomis” , par l’interme- 
diaire de M. macleayi , se rattache au “groupe intermedius” et M. eboracensis le rap- 
proche faiblement au “groupe monoceros” , surtout a ses formes juveniles. Les 
femelles de M. insolitus creent un lien entre le “groupe monoceros” et le “groupe 
moyebi 9 tandis que les males le font entre le premier groupe et M. macleayi. Par 
leur taille et habitat les especes du “groupe intermedins” se rapprochent a celles 
du “groupe monoceros”, surtout a M . ensis et M. monoceros , et celles du “groupe 
brevicomis” au “groupe moyebi” . L’ensemble des relations et affinites etudiees se 
trouvent resumees dans la figure 9. 

Si pour certaines des unites il a 6te possible d’avancer quelques idees sur leur 
possible evolution ou sp&dation, il n’en est pas de meme pour Pensemble du gen¬ 
re, tout au moins lorsqu’on le considfere isolement du reste des genres de la famille 
ou de V ensemble des crevettes (il n’y a pas de fossiles de Metapenaeus). Comme 
deja signale, et a titre de conclusion, on peut dire que le “groupe brevicomis” ras- 
semble les especes les mieux definies et les plus distinctes morphologiquement; 
par consequent, celles qui posent le moins de difficultes pour leurs identifica¬ 
tions. Au contraire le “groupe monoceros” r&init les espfeces les plus ressemblantes 
(surtout aux stades subadultes) et done leur identification est beaucoup plus diffi¬ 
cile. Les membres des deux autres unites sont en general facilement classifiables. 

PfcCHE ET AQUICULTURE 

Le genre Metapenaeus joue un role tres important dans les pecheries de la 
region oil il constitue 15 a 40% des crevettes pechees, son importance relative 
changeant evidemment selon les endroits consideres et les saisons. C’est le 
second groupe le plus important apres Penaeus parmi les crevettes Penaeides et 
Tun des quatre genres les plus importants avec Penaeus (famille Penaeidae), Acetes 
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(famille Sergestidae) et Macrobrachium (peche essentiellement en eau douce, 
famille Palaemonidae) dans 1’ensemble des pecheries de crevettes de l’lndo- 
Pacifique occidental. D’apres 1’annuaire des statistiques des peches de FAO en 
1977 les captures de Metapenaeus ont ete de 33.699 tonnes, mais en fait elles sont 
beaucoup plus importantes, car ce chiffre correspond aux debarquements effec- 
tues officiellement seulement en quatre pays, en 1’occurrence l’lndonesie 
(17.750 T.), la Thai'lande (13.838 T.), la Nouvelle-Guinee Orientale (184 T.) et 
la Coree (1.927 T.). Cependant, les crevettes de ce genre sont egalement debar- 
quees en quelques 35 autres pays, pour lesquels FAO ne possede pas une infor¬ 
mation detaillee au niveau generique de ces captures. A titre d’information sup¬ 
plemental, cette meme annee, au Mozambique les captures de M. monoceros 
effectuees dans la Baie de Maputo et dans le Banc de Sofala ont depasse les 4.000 
tonnes (statistiques du Departement des Peches du Ministere d’Agriculture du 
Mozambique) tandis qu’en Australie les captures d’“endeavour prawns” ont 
ete voisines de 1.300 tonnes (compilation basee sur trois statistiques regionales du 
pays). L’lnde, principal producteur mondial de crevettes depuis 1973, a debar¬ 
que 206.685 tonnes de ces animaux en 1977 dont approximativement 19% 
sont M. dobsoni , 5 a 6% M. affinis , 4% M. brevicornis et 2,5 a 3% M. monoceros , 
soit quelques 63 a 66 mille tonnes de Metapenaeus (information extra-officielle du 
“Central Marine Fisheries Research Institute” de l’lnde). Evidemment on n’est 
pas proche du jour ou on aura une idee bien precise des tonnages de Metapenaeus 
debarques dans Fensemble de la region, d’autant plus qu’une partie de ces cre¬ 
vettes est capturee artisanalement et n’est pas rapportee dans les statistiques. En 
me basant sur ces quelques donnees disponibles et compte tenu de 1’importance 
des captures dans les pays non cites, notamment la Malaisie, les Philippines et le 
Vietnam — trois grands producteurs de crevettes — j’estime que les captures 
actuelles de Metapenaeus doivent etre de l’ordre de 150 a 170 mille tonnes par an. 
Je reconnais que ce chiffre est une estimation theorique mais il a au moins la 
valeur d’etre bien plus proche de la realite que le chiffre fourni par l’annuaire 
statistique FAO 1 ). 

Le long de la cote africaine y compris Madagascar et la Mer Rouge Metape¬ 
naeus monoceros est l’espece du genre la plus importante dans les pecheries; M. 
stebbingi , la seule autre espece presente, ne joue qu’un role tres mineur dans les 
captures. Dans le Golfe Persique aucun Metapenaeus n’est important pour les cap¬ 
tures industrielles qui sont largement dominees par Penaeus ( Penaeus ) semisulcatus 
De Haan, 1844 mais M. affinis et a un degre bien moindre M. stebbingi sont 
d’importance dans les captures artisanales. Au Pakistan les quatre especes pre- 
sentes sont bien representees dans les captures; M. affinis , M. brevicornis et M . 
stebbingi dans celles provenant des eaux plus cotieres tandis que M. monoceros se 
peche plus au large. En Inde les Metapenaeus sont fort bien represents dans les 


‘) Le grand ecart entre ces deux valeurs est du au fait que generalement les statistiques envoyees 
par les differents pays a FAO ne sont pas suflisamment detaillees et done les captures de ces especes 
sont classees dans l’item «autres especes de crevettes». 
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captures et de nombreuses especes y sont pechees abondamment. Dans la Maha¬ 
rashtra et Tensemble de la cote nord-ouest, M . affinis est Tespece la plus impor- 
tante suivie de M. monoceros ; au sud-est, au Kerala, M. dobsoni domine nettement 
les captures. Le long de la cote orientale de ce sous-continent, M. dobsoni et M . 
monoceros sont les especes les plus import antes au sud tandis que plus au nord, a 
Andhra Pradesh, Orissa et Bengale Orientale, M . brevicornis devient Tespece la 
plus importante suivie de M. monoceros et M . affinis . Au Bangladesh, M. monoceros 
et M. brevicornis sont les especes les plus abondantes, cette derniere surtout dans 
la partie occidentale de la cote. Dans la Mer d’Andaman M. affinis, M. ensis et 
M. intermedins sont les Metapenaeus les plus captures alors que plus au sud, dans 
le Detroit de Malacca M. lysianassa est Tespece dominante suivie de M. brevicor¬ 
nis, M. affinis et M . ensis . Cette derniere espece est la plus importante dans les 
pecheries le long des cotes de Sumatra et Java qui bordent T Ocean Indien et 
dans la region de Tjilatjap a Java, M . dobsoni et M . affinis sont les autres especes 
les plus pechees. Dans la Mer de Java M. ensis, M. affinis, M. lysianassa et M. bre¬ 
vicornis sont les especes, par ordre d’importance, les plus capturees. Dans la cote 
nord de Borneo ce sont ces memes especes qui represented le genre dans les cap¬ 
tures mais M. lysianassa et M. brevicornis sont les formes dominantes. Aux Philip¬ 
pines M. ensis est le Metapenaeus le plus important parmi les grands exemplaires 
tandis que M . moyebi est tres important parmi les petites especes; M. conjunctus et 
M. anchistus n’ont jamais ete cites comme ayant de Timportance pour les peches 
mais j’ai trouve M . conjunctus fort abondant dans la cote occidentale de Luzon et 
M. anchistus fort courant et important dans la region centrale des Philippines. Le 
long de la cote meridionale de Tile de Nouvelle-Guinee M. ensis domine egale- 
ment les captures et dans le Golfe de Papoua cette espece est secondee par M . 
demani stephani, M. eboracensis et M. elegans . En Australie occidentale M. dalli est la 
seule espece presente dans la partie plus meridionale et fait l’objet d’une pecherie 
dans les rivieres du sud, mais au nord M. endeavouri est le Metapenaeus le plus 
important. En Australie septentrionale le genre est represente dans les captures 
commerciales par M. endeavouri et M. ensis , mais est relativement peu important. 
M. insolitus, M. eboracensis et M. dalli sont egalement fort nombreux dans les eaux 
coheres des baies de cette cote. Le long de la cote orientale de Tile-continent M. 
endeavouri est au nord toujours Tespece la plus representee dans les captures mais 
dans les regions centrale et sud M. bennettae et M . macleayi deviennent les plus 
importantes; la premiere est pechee dans les eaux coheres et est dominante dans 
la partie centrale de la cote tandis que plus au sud M . macleayi devient Tespece la 
plus importante des captures. Du Golfe de Thailande au Golfe de Tonkin le tri¬ 
plet M. affinis, M. ensis et M. intermedius domine les pecheries de Metapenaeus mais 
plus au nord, le long de la cote du sud de la Chine et de Taiwan M. intermedius 
perd de son importance et disparait des captures. Dans la cote septentrionale de 
la Chine, de la Coree et du Japon M. ensis et M. joyneri sont les especes les plus 
importantes ainsi que M . moyebi dans la Mer Interieure du Japon. 

La carte representee dans la figure 10 montre les principales especes du genre 
pour les differentes pecheries de la region. Trois biais importants sont a conside- 




. 10. Principales cspeces de Metapenaeus dans les pecheries indo-pacifiques occidentales. 
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rer lorsqu’on cherche une interpretation globale de ce dessin (ce qui est une 
tache bien difficile pour ces memes raisons): (1) la carte a ete preparee essen- 
tiellement a partir de donnees fournies par les differents organismes nationaux 
s’occupant des peches; or j’ai souvent observe aux debarcaderes ou rinformation 
est rassemblee que les especes les moins importantes (surtout si elles sont plus 
petites) ne sont pas correctement separees et done viennent augmenter V impor¬ 
tance des principals especes au detriment de leur propre quantite 1 ). (2) les sta- 
tistiques pour les differents pays ne sont pas forcement comparables; elles peu- 
vent etre basees sur 1’importance economique des especes, ce qui est souvent le 
cas, et done les plus grandes especes qui ont une valeur nettement plus impor- 
tante dans le marche sont largement favorisees. Les statistiques peuvent aussi 
etre basees sur la quantite effective des especes, ce qui est plus rare mais d’un 
interet biologique bien plus grand. Gela a ete clairement mis en evidence lors 
d’une reunion sur la biologie des crevettes du sud-est asiatique qui a eu lieu a 
Kota Kinabalu, Sabah, Malaisie en juillet 1980, ou Ton a constate que dans 
quelques zones, comme par exemple le Golfe de Tha'ilande ou la Mer d’Anda- 
man, les especes de taille moyenne dominaient les captures de peneides tandis 
que dans d’autres aires les especes de grande taille l’emportaient; neanmoins les 
chercheurs n’ont pas pu etablir si cela correspondait a un phenomene biologique 
ou si seulement e’etait le resultat des methodes utilisees (ou bien les deux simul- 
tanement). Je citerai une deuxieme constatation pour mieux mettre en evidence 
Timportance de ce point: dans les pecheries du nord-ouest de l’Australie (Golfe 
d’Exmouth, Baie de Shark) les crevettes populairement nominees “hard back 
prawns” (genres Metapenaeopsis et Trachypenaeus) sont abondamment pechees 
mais retournees a la mer parce que non-commercialisables et done ne sont pas 
rapportees dans les statistiques; ces memes crevettes sont appreciees et consom- 
mees dans le continent asiatique et done apparaissent dans les statistiques de ces 
pays. Evidemment, lorsqu’on compare ces statistiques on observe cette diffe¬ 
rence fort importante et on est tente de chercher une interpretation zoogeogra- 
phique a 1’absence de ces genres dans les captures australiennes ce qui en fait 
n’est que le resultat d’un biais humain. (3) ce qui figure dans le dessin sont les 
dominances relatives des especes pour chaque zone ou aire, mais ne represente 
nullement 1’importance des tonnages. Ainsi M. monoceros apparait comme la 
principale espece en Mer Rouge et dans le Golfe Persique et de meme M . dalii au 
sud-ouest de l’Australie, mais leurs captures en poids sont moins importantes que 
par exemple celles de M . ajffinis et M. ensis dans le Detroit de Malacca ou de M. 
lysianassa et M. brevicornis dans la Mer de Java, et pourtant ces dernieres especes 
ne sont meme pas representees dans la carte pour les regions citees. 


’) Ceci est seulement une remarque et non pas une critique vis a vis de ces organismes qui font de 
leur mieux avec les moyens disponibles. II faut egalement reconnaitre que dans la region les condi¬ 
tions climatiques obligent a travailler tres vite car la decomposition des crevettes est rapide et aussi 
qu’on a a faire aux captures les plus multispecifiques du monde, ce qui rend tres difficile le rassem- 
blement d’information detaillee. 
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D’apres la carte on peut remarquer que les especes peuvent etre separees en 
deux groupes: a) celles qui ont une grande importance commerciale dans une 
tres vaste aire et b) celles qui ont une importance commerciale dans une aire 
beau coup plus limitee. Dans le premier groupe se trouvent M. monoceros qui 
domine pratiquement les captures de l’Afrique du Sud au Bangladesh, M. ensis 
qui est essentiel pour les peches allant de la Mer d’Andaman et Sumatra a la 
Nouvelle-Guinee et au Japon, et M. affinis qui est tres important de Java a 
Taiwan ainsi que dans la partie nord-est du Golfe d’Arabie. Le second groupe 
peut a son tour etre divise en deux sous-unites: la premiere regroupe des especes 
ayant une distribution geographique assez restreinte et ayant une importance 
dans presque toute son aire de repartition, c’est le cas de M . dalli, M. bennettae, 
M. macleayi , M. endeavouri, M. demani stephani et a un moindre degre M. intermedius 
et M. joyneri alors que la seconde sous-unite regroupe les especes ayant une 
large repartition geographique mais leur aire d’importance commerciale est res¬ 
treinte seulement a une partie de leur distribution; M. anchistus, M. brevicornis, 
M. dobsoni, M. lysianassa et M . moyebi appartiennent a ce sous-groupe. 

On constate egalement que le maximum de diversite specifique dans les captu¬ 
res se trouve dans le sud-est asiatique et dans la Mer de Chine meridionale, ce 
qui est logique car la diversite specifique maximale du genre se situe dans cette 
zone. 

Trois formes essentielles de culture de crevettes existent dans la region indo- 
pacifique occidentale: le pare a crevettes, l’elevage artificiel et l’elevage semi- 
naturel. Le pare a crevettes est la methode la plus repandue dans le sud-est asia¬ 
tique et consiste a cloturer dans les eaux estuariennes (bassins artiflciels, pares, 
etc.) les postlarves ou juveniles lors de leur migration saisonniere pour ensuite les 
elever jusqu’a une taille commercialisable. Ces bassins sont maintenus fermes 
par des vannes et les adultes sont soit captures avec des filets a l’interieur des 
pares, soit attrapes dans des pecheries fixes lors de l’ouverture des vannes. Le 
pare a crevettes est un systeme traditionnel, qui n’est pas tres rentable et qui ne 
profite que rarement des progres scientifiques. M. affinis, M. brevicornis, M. dobsoni, 
M. joyneri, M. ensis, M. monoceros, M. moyebi et parfois M. tenuipes, M. conjunctus et 
M . lysianassa sont cultives de cette maniere. L’elevage artificiel consiste a capturer 
en mer de grands specimens ayant les gonades bien mures, a selectionner parmi 
ceux-ci les femelles fecondees presentant les meilleures conditions et les transpor¬ 
ter a l’endroit de culture. La, elles sont liberees dans des bassins artiflciels ou 
tous les parametres sont controles et leur ponte est induite. Ce type d’elevage est 
beaucoup plus complexe mais tres superieur et plein d’avenir puisque la presque 
totalite des problemes qu'il implique ont ete resolus par les chercheurs japonais. 
Actuellement Penaeus (Marsupenaeus) japonicus Bate, 1888 est la seule espece culti- 
vee par cette methode mais les Metapenaeus les plus grands, tels M . monoceros, M. 
ensis, M. intermedius, M, anchistus, M. endeavouri, M. affinis et M. macleayi pour- 
raient dans le futur etre eleves artificiellement. L’elevage semi-naturel consiste a 
cloturer dans une partie isolee et soigneusement conditionnee des estuaires ou 
dans des bassins artiflciels adjacents des geniteurs murs (males et femelles) et a 



MIQUEL, LE GENRE METAPENAEUS 


43 


favoriser les conditions environnantes pour obtenir l’accouplement et V ovula¬ 
tion. Les larves ainsi obtenues sont elevees dans le meme milieu jusqu’a ce qu’el- 
les atteignent la taille adulte. Ce systeme de culture est relativement bon marche 
et a une bonne productivity mais la taille des crevettes produites est plus faible. II 
est particulierement convenable pour les especes estuariennes euryhalines qui 
peuvent completer leur cycle vital dans des eaux tres coheres. L’elevage semi- 
naturel est une methode recente qui n’a ete essaye qu’avec M. bennettae mais vrai- 
semblablement il pourrait s’effectuer aussi avec M. dalli , M. moyebi, M. conjunctus 
et M. stebbingi. 


ClE D’iDENTIFICATION DES ESPECES DU GENRE 

L’ identification des crevettes Metapenaeus a sou vent pose des problemes et 
meme aujourd’hui la distinction entre certaines des especes, surtout lorsqu’elles 
ne sont pas encore adultes, reste difficile. La cle la plus complete publiee jusqu’a 
present, est celle de Racek & Dali (1965) mais a mon avis trop d’importance y a 
ete donnee a la taille de repine ischiale sur le premier pereiopode, caractere qui 
n’est pas tres constant et par ailleurs difficile a observer. La presente cle est faite 
essentiellement pour Tidentification des adultes et j’ai essaye d’utiliser autant 
que possible des caracteres pouvant etre facilement vus a Fceil nu. Les figures et 
les descriptions des especes se trouvant dans le prochain chapitre sont un 
complement important a cette cle et ces figures en faciliteront beaucoup V uti¬ 
lisation. 

1. Telson arme de trois ou quatre paires de fortes epines laterales; partie dis¬ 
tale des uropodes bleu vif. 2 

— Telson arme d’une ou plusieurs rangees de spinules ou petites epines; partie 

distale des uropodes jamais bleu vif, parfois bleu pourpre. 5 

2. Rostre sigmo’ide, sans dents dans sa moitie distale, aripee de cinq a sept 
dents dorsales dans la partie proximale; quatre paires d’epines sur le telson 
. M. macleayi 

— Rostre droit, arme de huit a douze dents tout le long du bord superieur; 

trois paires d’epines sur le telson . 3 

3. Chez les males, saillies distolaterales du petasma plus courtes que les saillies 
distomedianes et armees d’une paire d’epines sur chaque bord lateral 
externe; chez les femelles, thelycum avec une bosse postero-mediane en 
ogive, saillies coxales des quatriemes pereiopodes tres longues et tronquees 
. M. intermedins 

— Chez les males, saillies distolaterales du petasma plus longues que les saillies 

distomedianes et depourvues d’epine externe; chez les femelles, thelycum 
depourvu de bosse posteromediane, saillies coxales des quatriemes pereio¬ 
podes coniques . 4 

4. Chez les males, un large espace separe les saillies distomedianes du 
petasma; chez les femelles, plaques laterales dii thelycum avec le bord poste- 
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rieur sureleve, un profond sillon les separe de la ride posterieure transver- 
sale (Australie tropicale et Golfe de Papoua) . M. endeavouri 

— Chez les males, un espace etroit separe les saillies distomedianes du 

petasma; chez les femelles, plaques laterales du thelycum avec le bord poste- 
rieur non sureleve et en continuity avec la ride posterieure transversale 
(Thailande aux Philippines) . M. anchistus 

5. Rostre tres dourt et eleve, atteignant seulement le milieu du premier article 

antennulaire; carene et sillon adrostraux atteignant la troisieme dent ros- 
trale. M. lysianassa 

— Rostre atteignant au moins le bord distal du premier article antennulaire; 

carene et sillon adrostraux atteignant au moins la seconde dent rostrale . 6 

6. Rostre sans dents dans le tiers ou la moitie distale . 7 

— Rostre arme de dents tout le long de son bord superieur . 11 

7. Chez les males, epine basiale du troisieme pereiopode tres longue et en 

forme de harpon dans son extremite; chez les femelles, plaques laterales du 
thelycum recouvrant en partie la plaque anterieure. 8 

— Chez les males, epine basiale du troisieme pereiopode simple; chez les 

femelles, plaques laterales du thelycum ne recouvrant pas la plaque ante¬ 
rieure . 9 

8. Rostre ne depassant pas le pedoncule antennulaire; chez les males, saillies 
distomedianes du petasma tres longues et en forme de ruban; chez les femel¬ 
les, cinquieme pereiopode entier, plaque anterieure du thelycum styliforme 
. M. joyneri 

— Rostre depassant le pedoncule antennulaire; chez les males, saillies distome¬ 

dianes du petasma pourvues de tres courts filaments; chez les femelles, cin¬ 
quieme pereiopode souvent reduit au coxa et basis, plaque anterieure du 
thelycum en languette . M. dobsoni 

9. Carene rostrale non elevee; sillon adrostral se poursuivant legerement en 

arriere de la dent epigastrique; chez les males, absence de filaments apicaux 
sur les saillies distomedianes du petasma; chez les femelles, plaques laterales 
du thelycum formant un disque longuement fendu dans sa partie anterome- 
diane . M . eboracensis 

— Carene rostrale generalement elevee; sillon adrostal atteignant la seconde 

dent rostrale; chez les males, presence de filaments apicaux sur les saillies 
distomedianes du petasma; chez les femelles, plaques laterales du thelycum 
ne formant pas un disque. 10 

10. Chez les miles, saillies distolaterales du petasma dirigees vers Texterieur; 
presence d’un fin filament apical sur chaque saillie distomediane de cet 
organe; chez les femelles, plaque anterieure du thelycum grande, plaques 
laterales petites . M. brevicomis 

— Chez les males, saillies distolaterales du petasma dirigees vers l’avant; pre¬ 

sence d’un filament apical en forme de ruban sur chaque saillie distome¬ 
diane de cet organe; chez les femelles, plaque anterieure du thelycum petite, 
plaques laterales grandes . M. tenuipes 
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11. Sur le premier pereiopode, epine ischiale subegale a F epine basiale; chez les 

males, sommet des saillies distomedianes du petasma semicirculaire et 
dirige anteromedialement; chez les femelles, carene ventrale des plaques 
laterales du thelycum en forme de croissant et se terminant anterolaterale- 
ment et posteromedialement en epines tronquees . M. suluensis 

— Sur le premier pereiopode, epine ischiale soit absente, soit beau coup plus 

petite que T epine basiale . 12 

12. Chez les males, saillies distomedianes du petasma grossierement triangulai- 

res et fortement sillonnees dans leurs tiers distaux, les bords proximaux les 
plus longs, droits et contigus, les bords distaux anguleux; chez les femelles, 
thelycum limite posterieurement par une paire de protuberances transverses 
incurves medialement et separees par un sillon (apparemment restreint aux 
lies Andaman) . M. krishnatrii 

— Chez les males, saillies distomedianes du petasma non triangulaires ou si 

triangulaires, n’ ay ant pas les bords proximaux les plus longs; chez les femel¬ 
les, thelycum non limite par de telles protuberances. 13 

13. Chez les males, saillies distomedianes du petasma bien developpees et bom- 

bees; chez les femelles, plaques laterales du thelycum avec de carenes latera¬ 
les ou ventrales elevees. 14 

— Chez les males, saillies distomedianes du petasma non bombees; chez les 

femelles, pas de carenes sur les plaques laterales du thelycum. 19 

14. Chez les males, chaque saillie distomediane du petasma forme une large 

dent distolaterale recourbee vers Fexterieur; chez les femelles, plaque ante- 
rieure du thelycum pourvue d’une paire de tubercules latero-anterieurs 
arrondis, chaque plaque laterale avec une courte carene anteromediane et 
une zone de soies . M. insolitus 

— Chez les males, saillies distomedianes du petasma depourvues de ces dents 

distolaterales; chez les femelles, plaque anterieure du thelycum sans tuber¬ 
cules, plaques laterales avec de longues carenes et sans soies. 15 

15. Chez les males, saillies distomedianes du petasma recouvrant les saillies dis¬ 

tolaterales en vue ventrale, presence d’un long processus spiniforme 
recourbe vers Finterieur sur le merus du cinquieme pereiopode suivi d’une 
rangee distincte de tubercules; chez les femelles, carenes des plaques latera¬ 
les subparalleles ou formant posterieurement des processus distincts recour- 
bes vers Finterieur . 16 

— Chez les males, saillies distomedianes du petasma ne recouvrant pas les sail¬ 

lies distolaterales en vue ventrale, presence d’un tubercule sur le merus du 
cinquieme pereiopode; chez les femelles, carenes des plaques laterales plus 
rapprochees dans la partie posterieure et sans processus distinct recourbe 
vers Finterieur . 18 

16. Rostre arme de sept a neuf dents dorsales, allant du bord distal du second au 
bord distal du troisieme article antennulaire; chez les males, saillies disto¬ 
medianes aussi longues que les saillies distolaterales du petasma; chez les 
femelles, carene ventrale des plaques laterales du thelycum en forme de 
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croissant, fortement elevees, et se rapprochant dans la partie posterome- 
diane. M. conjunctus 


— Rostre arme de huit a douze dents dorsales, atteignant presque ou depas- 

sant le bord distal du pedoncule antennulaire; chez les males, saillies disto¬ 
medianes du petasma depassant de beaucoup les saillies distolaterales; chez 
les femelles, bords lateraux des plaques laterales fortement eleves, un large 
espace les separe . 17 

17. Chez les males, saillies distomedianes du petasma en forme de bulbe et diri¬ 

gees anterolateralement; chez les femelles, bord lateraux des plaques latera¬ 
les sureleves et formant deux carenes longitudinales . M . monoceros 

— Chez les males, saillies distomedianes du petasma soit triangulaires, soit 

plus carrees et dirigees vers l’avant; chez les femelles, bord lateraux et poste- 
rolateraux des plaques laterales du thelycum sureleves et formant en arriere 
deux saillies triangulaires recourbees vers 1’interieur . M. ensis 

18. Chez les males, saillies distomedianes du petasma dirigees vers l’avant, 
leurs bords internes presque paralleles, tubercule du merus du cinquieme 
pereiopode courbe vers 1’interieur; chez les femelles, bord des plaques late¬ 
rales du thelycum courbe vers Texterieur posterieurement . . M. papuensis 

— Chez les males, saillies distomedianes du petasma dirigees anterolaterale¬ 

ment, divergentes et pourvues chacune d’un sillon longitudinal, tubercule 
du merus du cinquieme pereiopode courbe vers l’exterieur; chez les femel¬ 
les, bord des plaques laterales du thelycum courbe vers Finterieur posterieu¬ 
rement . M. elegans 

19. Carene branchio-cardiaque atteignant le prolongement posterieur de 

Tepine hepatique; chez les males, saillies distomedianes du petasma en 
forme de croissant; chez les femelles, ride posterieure transversale du thely¬ 
cum possedant deux saillies anterolaterales arrondies . 20 

— Carene branchio-cardiaque finissant au tiers posterieur de la carapace ou 

indistincte; chez les males, saillies distomedianes du petasma jamais en 
forme de croissant; chez les femelles, ride posterieure transversale du thely¬ 
cum sans ces deux saillies. 21 

20. Chez les males, saillies distomedianes du petasma trilobees distalement; 

chez les femelles, plaques laterales du thelycum possedant une plaque poste¬ 
rieure concave recourbee vers rinterieur (endemique du Golfe de Kutch, 
Inde) . M . alcocki 

— Chez les males, saillies distomedianes du petasma indentees distalement 

mais jamais trilobees; chez les femelles, plaques laterales du thelycum sans 
plaque posterieure recourbee vers rinterieur. M. affinis 

21. Carene branchio-cardiaque indistincte; chez les males, saillies distomedia¬ 

nes du petasma avec un appendice styliforme dirige vers 1’avant; chez les 
femelles, ride posterieure transversale du thelycum formant une avancee 
entre les plaques laterales. M . stebbingi 

— Carene branchio-cardiaque distincte sur le tiers posterieur de la carapace; 
chez les males, saillies distomedianes du petasma sans appendice styliforme; 
chez les femelles, ride posterieure transversale du thelycum sans saillie 22 
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22. Chez les males, saillies distolaterales du petasma s’elargissant distalement, 
saillies distomedianes plus courtes que ces dernieres; chez les femelles, pla¬ 
que anterieure du thelycum tres large dans sa moitie anterieure, tres etroite 
posterieurement, plaques laterales fusionnees et en forme de W arrondi 23 

— Chez les males, saillies distolaterales du petasma effilees distalement, saillies 

distomedianes plus longues que les saillies distolaterales; chez les femelles, 
plaque anterieure du thelycum de meme largeur sur les bords anterieur et 
posterieur, plaques laterales n’ ay ant pas la forme d’unW arrondi .... 24 

23. Chez les males, long et large processus lanceole sur le merus du cinquieme 
pereiopode et depourvu de carene; chez les femelles, grande saillie externe 
arrondie et plate sur le basis du cinquieme pereiopode . M. demani stephani 

— Chez les males, grande dent triangulaire distinctement carenee surle merus 

du cinquieme pereiopode; chez les femelles, basis du cinquieme pereiopode 
sans saillie externe. M. demani demani 

24. Chez les males, saillies distomedianes du petasma tubulaires et divergentes; 
chez les femelles, bord anterieur de la plaque anterieure du thelycum 
pourvu de deux dents en forme de croc et d’un tubercule median indistinct 

. M. dalli 

— Chez les males, saillies distomedianes du petasma soit lamelleuses et diver¬ 

gentes, soit tubulaires et subparalleles; chez les femelles, bord anterieur de 
la plaque anterieure du thelycum pourvu de trois tubercules.. 25 

25. Chez les males, saillies distomedianes du petasma subparalleles et tubulai¬ 

res, tordues dorsoventralement dans leur partie distale; chez les femelles, 
bord anterieur de la plaque anterieure du thelycum triangulaire, le tuber¬ 
cule median plus proeminent que les tubercules lateraux (Australie orien- 
tale). M . bennettae 

— Chez les males, saillies distomedianes du petasma lamelleuses et divergen¬ 

tes; chez les femelles, bord anterieur de la plaque anterieure du thelycum 
convexe, tubercules de taille subegale . M. moyebi 

Etude specifique 

Metapenaeus affinis (H. Milne Edwards, 1837) 

(figs, lla-d, 12) 

Penaeus affinis H. Milne Edwards, 1837, Hist. Nat. Crust., 2: 416. 

Penaeus mutatus Lanchester, 1901. 

Parapenaeus affinis - M. J. Rathbun, 1902. 

Metapenaeus mutatus - Nobili, 1903. 

Penaeopsis affinis - De Man, 1911. 

Metapenaeus necopinans Hall, 1956. 

Metapenaeus kutchensis George, George & Rao, 1963. 

Specimen-type. — Au moins lCfadulte et 2 9 adultes; ils sont deposes au Museum National 

d’Histoire Naturelle k Paris (Burkenroad, 1963: 169). Longueur totale de l’un des types: 5 pouces 

(=12,7 cm). 

Localite-type. — Cote de Malabar (actuellement nommee Kerala), sud-ouest de PInde. 
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References. — Alcock, 1906: 20-21, pi. 3 figs. 8-8d; De Man, 1924: 4-5, figs. 2-2a (pas De Man, 
1911); Burkenroad, 1934: 29-32; Kubo, 1954: 89-92, figs, le-1, 2a-g (pas Kubo, 1949); Hall, 1956: 
83-84, pi. 11 fig. 15, pi. 12 fig. 16; Hall, 1962: 25, figs. 96-96b; Racek t Dali, 1965: 68-69, pi. 5 fig. 
10, pi. 11 fig. 3; George, 1970a: 1359-1375, figs. 1-3. 

Noms vernaculaires. — Shihamigah (Kuwait); Kalri (Pakistan); Jinga (Bombay, N.O. Inde); 
Kazhantan chemeen (S.O. Inde); Chingri (Bengale, N.E. Inde); Udang merah ros, Pink prawn, 
Greasy back, Chek hea, Sua loor (Malaisie); Udang dogol, Udang pasir (Indonesie); Chung ha, 
Middle prawn (Hong-Kong). 

Materiel. — Kuwait (l.iii.1979), 3cr + 3 9 ; Bahrein (6.iii,1979), 3cr + 39 ; Pakistan: Karachi 
(12.iii.1979), 4or + 49; Inde: Madras (20.iii. 1979), la + 19, Cochin (27.iii. 1979), lor; Thailande: 
Bangkok ( 12-14. iv. 1979), 5or + 59, Phuket (19. iv. 1979), 2or +29; Indonesie: Medan (21.iv. 1979), 
3or + 49, Tjilatjap (1-2.V.1979), 2or + 39; Singapour (8.v. 1979), 2or + 59 ■ 

Caracteres distinctifs. — Corps presque entierement pubescent, rarement gla- 
bre; rostre arme de 8 a 11 dents tout le long du bord distal, legerement sinueux, 
atteignant du bord proximal au bord distal du troisieme article antennulaire ou 
le depassant; carene postrostrale se terminant pres du bord posterieur de la cara¬ 
pace; carene adrostrale finissant en arriere de la seconde dent rostrale et sillon 



Fig. 11. Metapenaeus affinis (H. Milne Edwards), a, 9, vue laterale; b, Or, petasma, vue ventrale; 
c, 9, thelycum; d, or, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 
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adrostral un peu en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire profond, 
long et oblique, situe sous la deuxieme dent rostrale; carene antennaire distincte, 
se terminant aux 2/3 de la distance entre Tepine antennaire et Tepine hepatique; 
sillon hepatique bien marque, descendant legerement incline vers Tarriere sur 
son tiers posterieur puis formant un angle net et se dirigeant vers Tangle ptery- 
gostomial; carene branchio-cardiaque legerement sinueuse et atteignant le pro- 
longement posterieur de Tepine hepatique; telson arme lateralement d’une seule 
rangee de petites spinules; epine ischiale sur le premier pereiopode presente ou 
absente. Chez les males: presence sur le merus du cinquieme pereiopode d’une 
entaille proximale suivie d’un tubercule carene et tordu; saillies distomedianes 
du petasma en forme de croissant et ventralement superposees aux saillies disto- 
laterales. Chez les femelles: plaque anterieure du thelycum profondement sillon- 
nee, et tres elargie dans sa partie posterieure; ride posterieure transversale posse* 
dant deux saillies anterolaterales arrondies qui couvrent en partie les plaques 
laterales; presence occasionnelle sur le thelycum des specimens fecondes de cous- 
sins blancs. 

Corps vert-pale a rose-clair, parfois vert-bleuatre ou rose-brunatre, parseme 
de chromatophores verts ou rouge-brun; antennes rouges; carene medio-dorsale 
de Tabdomen brune ou brun-rougeatre; pereiopodes blancs ou de meme couleur 
que le corps; pleopodes rougeatres a blanchatres; moitie distale des uropodes 
translucide, verte ou couleur rouille, leurs extremites le plus souvent blanc* 
creme ou jaunatre. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 14,6 cm; femelles 18,6 cm. 
Atteint exceptionnellement 22,2 cm (?). La taille moyenne lors de la premiere 
maturite sexuelle est 12,0 cm (Menon, 1957; Subrahmanyam, 1967), 9,3 cm 
(Thubthimsang & Meechukhan, 1976), 11,5 cm (Chaitiamvong & Thaiprayoon, 
1977). 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote asiatique du Golfe 
Persique a la Chine meridionale, a Sri Lanka, lies Andaman, Sumatra, Java, 
Taiwan et le long de quelques cotes de Borneo, les Philippines et la Nouvelle- 
Guinee (voir figure 12). Racek & Dali (1965) ont avance Thypothese que le 
Detroit de Makassar et la Mer Occidentale de Sulu serait une barriere pour la 
distribution vers Test de Tespece mais, la presence de celle-ci a Taiwan (Lee & 
Yu, 1977), aux Philippines (observation personnelle) et en Nouvelle-Guinee 
(Racek & Yaldwyn, 1971) montre que la limite de repartition de M. affinis est 
bien plus a Test. 

Biologie. — M. affinis habite des fonds vaseux ou sablo-vaseux, et se trouve 
occasionnellement sur des fonds sableux. Les juveniles se trouvent dans les 
estuaires, les systemes lagunaires et pres des cotes; les adultes sont souvent plus 
au large jusqu’a des profondeurs de 55 metres et dans de nombreux endroits, ils 
sont communs a partir de 5-8 metres. Elle a ete pechee jusqu’a des profondeurs 
de 92 metres et a ete observee formant de larges bancs sur des fonds vaseux. En 
Inde, la migration des stades postlarvaires vers les estuaires est plus restreinte 
que pour d’autres especes telle que M. dobsoni et il est probable que la plupart des 
postlarves ne quittent pas la mer (George, 1970a). 
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L’espece peut vivre approximativement trois ans (Subrahmanyam, 1967). 
Elle se nourrit surtout de matieres vegetales et de petits crustaces (Hall, 1962); 
Subrahmanyam (1967) decrit M. qffinis comme omnivore avec, chez les plus 
grands specimens, une preference pour les mollusques. 

La fecondite varie de 88 milles a 363 milles ceufs par femelle (Rao, 1968). 
Selon cet auteur il y a une relation lineaire logarithmique entre le nombre d’ceufs 
produits et la taille de la femelle. La formule est Log F - -0,4306 + 2,7179 Log L 
avec F: nombre d’oeufs et L: longueur totale en mm. Le developpement larvaire 
a ete etudie par Muthu, Pillai & George (1978b). 

Hall (1962) etablit le rapport existant entre le poids de Fanimal et sa taille par 
la relation: W - 0,7079 C 2 > 770 ou W est le poids frais en grammes et C la lon¬ 
gueur de la carapace en cm; Subrahmanyam (1967) fit de meme et sa relation est 
W - 0,0000495 L 2 > 7867 ou L est la longueur totale en mm. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — Cette espece est tres 
commune dans les pecheries de la region et est d’importance commerciale dans 
presque toute son aire de distribution. Dans le Golfe Persique elle joue un role 
important dans les captures artisanales coheres (au Kuwait, elle constitue 30 a 
50% de ce type de capture). En Inde, elle constitue 9-12% des captures de penei- 
d6s et est surtout pechee le long de la cote occidentale ou elle est Fespece la plus 
importante du point de vue commercial (Jones, 1967). Au Pakistan, au Sri 
Lanka, le long de la peninsule malaisienne (surtout le long de la cote occidentale) 
et en Indonesie (surtout a Java) sa peche est aussi tres importante; dans les deux 
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derniers elle est parfois et localement l’espece la plus abondante. Les juveniles et 
les adultes contribuent aux captures. 

M. off inis fait l’objet d’aquiculture aux Philippines. 

Au large elle est surtout pechee avec des chaluts de fond a panneaux. Plus pres 
du rivage (dans les peches artisanales) de nombreux autres engins sont utili¬ 
ses: fillets maillants et filets derivants, folles, sennes halees a bord, sennes halees 
a terre, chaluts a perche, hauts-parcs et bas-parcs et autres pecheries fixes, have- 
neaux, haveneaux remorques et trubles (ces trois derniers pour la capture des 
juveniles). 

Discussion. — Metapenaeus affinis est Tune des especes du genre qui presente le 
plus de variabilite dans certains de ses caracteres. meristiques — ceci etant en 
partie lie a sa large distribution geographique — ce qui a conduit certains 
auteurs a considerer ces differentes formes comme des especes distinctes. Dans le 
but de montrer cette variabilite j’ai ete amene a faire une etude de ces caracteres 
et plus particulierement de ceux utilises pour separer l’espece des formes les plus 
voisines. 

Cet etude a ete faite sur 57 exemplaires provenant de dix localites et V identifi¬ 
cation de ceux-ci a ete faite en se basant sur l’ensemble des caracteres specifiques 
de M. affinis , en particulier sur la structure des organes genitaux (petasma et 
thelycum) qui sont tres caracteristiques et qui ne ressemblent qu’a ceux decrits 
pour les especes M. alcocki George & Rao et M. kutchensis George, George & Rao, 
toutes deux endemiques du golfe de Kutch, Inde. Le resultat de ces observations 
sont exposees dans le tableau 5. 

En 1963, George, George & Rao ont separe leur nouvelle espece M . kutchensis 
en utilisant comme caracteres distinctifs ceux exposes dans le tableau 6 (repris de 
leur publication) et en representant le petasma et le thelycum, mais ces figures ne 
montrent aucune difference importante dans la structure de ces organes avec 
ceux de M. affinis . 

Si on analyse les deux tableaux, on constate que les differences entre M. affinis 
et M. kutchensis ne sont guere plus import antes que celles trouvees entre les exem¬ 
plaires de M . affinis eux-memes et, etant donne que George et al. ne mention- 
nent pas d*autres caracteres distinctifs, il faut considerer M. kutchensis comme 
synonyme de Af. affinis. Avant de prendre une telle decision, ga aurait ete tres 
souhaitable de faire une etude des types de M. kutchensis. Le holotype est depose 
actuellement au “Zoological Survey of India” a Calcutta, Inde (numero d’enre- 
gistrement C.2460/2) et fallotype se trouve au “Central Marine Fisheries 
Research Institute” a Mandapam Camp, Tamil Nadu, Inde. Des demarches 
ont ete faites, a deux reprises, pour fobtention en pret de ces types mais sans 
succes et done je me vois dans V obligation de prendre cette decision sans V etude 
de ces exemplaires. 

Je voudrais faire aussi quelques remarques sur la pubescence car elle presente 
une marge de variabilite intraspeciflque, les juveniles etant souvent plus glabres 
que les adultes, et ces derniers ne presentant pas toujours, dans differentes 
regions, la meme pubescence. Racek (1957) a aussi montre pour M. dalli que les 
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Tableau 5 

Variability de certains caracteres chez Metapenaeus ajfinis (H. Milne Edwards) 

pubescence rostra cnrAne mtdio-dor- Spine ischiale longueur 5ime petaama vue 

sale abdomen ler ptrtiopode ptrtiopode ventrale thelycum 


1 corps pubescent; 
rtgion bronchiole 
varie de presque 
glabre a pubes- 
cente. 


2 corps pubescent; 
rtgion branchlale 
varie de presque 
glabre » pubes- 
cente. 


3 18+39: restreinte 

partis dorsale 
carapace, 3 der- 
niers segments et 
dss sires sur 
autres segments 
abdominaux. 38 + 
19: corps pu¬ 
bescent, rtgion 
branchlale par- 
tiellement glabre 
ou pubescente. 

« corps pubescent; 
rSgion branchlale 
en partie glabre. 


5 corps entlftrement 
pubescent. 


6 corps presque 
entitlement pu¬ 
bescent . 


7 corps presque 
entitrement pu¬ 
bescent. 


S corps presque 
entitlement pu¬ 
bescent . 


8-9 + 1 dents; 
atteint du bold 
proximal au bord 
distal du 3tme 
article Al. 


8-9 ♦ 1 dents; 
atteint ou dt- 
passe le bord 
dlatal du ptdon- 
cule Al. 


8-10 ♦ 1 dents; 
dtpasse le bord 
distal du ptdon- 
Cule Al. 


B + 1 dents; 
dtpasse le bord 
distal du pt- 
doncule Al. 

9*1 dents; 
dtpasse le bord 
distal du pt- 
doncule Al. 


7-9 ♦ 1 dents; 
attaint du bord 
proximal au bord 
distal du 3tme 
article Al. 28 
♦ 29: pointe 

recourbte vers 
le haut. 

7-9 + 1 dents; 
atteint du bord 
proximal au bord 
dlatal du 3Bme 
article Al. 18: 
pointe recourbte 
vers le haut. 

7-9 ♦ l dents; 
atteint du bord 
proximal au bord 
dlatal du 3«me 
article Al. 18 ♦ 
19: pointe re¬ 
courbte vers le 


le bord distal du 
ptdoncule Al. 


du 2tme au 6tme 
segments; sur 2tme 
at 3tme une faible 
ride noe. 3 exem- 
plairee ont des 
trecee sur ler 
segment. 

du ler au 6tme 
segments; sur 3 
premiers une faible 
ride nue. Trts 
faible sur ler seg¬ 
ment chez 4 indiVi¬ 
dus, sur 3tme seg¬ 
ment chez 2 autres. 

29: du 4tme au 
6tme segments. Au¬ 
tres lndlvidus: du 
ler au 6tme; sur 
3 premiers segments 
une faible ride nue; 
trts faible sur ler 
chez 2 animaux, ab¬ 
sents sur 3tme chez 
1 autre. 


du 2tme ou 6tme seg¬ 
ments; sur 2 pre¬ 
miers une ride nue. 


du 2tme au 6tme 
segments; sur 3«me 
et moltit ante- 
rieure 28me une 
ride nue. 


du 2tme au ((ne 
segments; sur 3tme 
et moltIt antt- 
rieure 2tme une ri¬ 
de nue ■ 


du 2taw au 6*me 
segments; sur 
Itme et moltit 
anttrleure 2Bme 
une ride nue. 


du 4tme au 6#me 
segments. 


du 2tme au 6tme 
segments; sur 31 
et moltit antt- 
rieure 2tme une 
ride nue. 


sa longueur varie 
de 2/10 8 5/10 de 
la longueur de 
l'tplne basiale. 


soit minuscule, 
eoit sa longueur 
atteint jusqu't 
3/10 de la longueur 
de l'tplne basia¬ 
le. 


soit minuscule, 
soit sa longueur 
atteint jusqu'8 
3/10 dr la lon¬ 
gueur de l'tplne 
basiale. 


soit absente, soit 
■a longueur est de 
2/10 de la longueur 
de l'tplne baaiale. 


soit absente, soit 
minuscule sauf 19 
oi sa longueur eat 
3/10 de la longuaur 
de l'tplne basiale. 


absente ou minus¬ 
cule 


absents ou minus¬ 
cule. 


absents ou minus¬ 
cule sauf 19 ofl 
aa longueur atteint 
3/10 de la longueur 
dr l'tplne basiale. 


soit absente, soit 
sa longuaur atteint 
3/10 t 5/10 de la 
longueur de 1't- 
pine basiale. 


dtpasse ltgtrement 
la moltit ou 
atteint les 3/4 de 
de l'tcallle A2. 


atteint presque le 
bord distal de 
l'tcallle A2 ou le 
dtpasse ltgtrement. 


atteint de la 
moltit aux 4/5 
de l'tcallle A2. 


dtpasse l’tcallle 
A2 par 3/4 du 
dactyie. 


dtpasse l'tcallle 
A2 par le dactyie 
en entler. 


4 sptcimens: 
atteint bord distal 
ou les 4/5 de l't- 
caille A2. 1 speci¬ 
men: dtpasse l't- 
caille par le dac¬ 
tyie en entier. 


atteint bord distal 
ou les 3/4 de l't¬ 
callle A2. 19: 
dtpasse l'tcallle 
par 1/3 du dactyie. 


atteint des 3/4 au 
bord distal de l’t¬ 
callle A2 ou la 
dtpasse ltgtrement. 


dtpasse l'tcallle 
A2 par 3/4 du dac¬ 
tyie ou par 1/10 a 
6/10 du propode 
plus le dactyie en 
entier. 


etteint le bord 
distal de l'tcallle 
A2 ou la dtpaase 
par 1/5 8 3/5 du 
dactyie. 


salUles distont- 
dlanes cachent en 
partie ou totalement 
les seillies diato- 
lattrelea. 


sailUes distomt- 
dlanes cachent 
presque totalement 
les salUles dlsto- 
lattrales. 


saillies distomt- 
dianes cachent totale¬ 
ment ou presque les 
saillies dlstolatt- 

rales. 


saillies diatootdianes 
cachent presque to¬ 
talement les saillies 
diatolattrales. 

saillies distomt- 
dianss cachent presque 
totalement les aail- 
liet diatolattrales. 


saillies diatomtdlanes 
cachent totalement ou 
presque les saillies 
diatolattrales. 


saillies dlstontdlanes 
cachent totalement les 
saillies dlstolattralez 


saillies dlatomtdianes 
cachent presque tota¬ 
lement les saillies 
diatolattrales. 


saillies distomtdlanes 
cachent totalement 
les saillies diatola- 
ttralss. 


plaques lattralea 
plates ou concaves 
(19); soles prtsan- 
tas entre css pla¬ 
ques et les saillies 
de la ride poatt- 

plaques lattralea 
plates; soles 
prtsentes sur bord 
interne des saillies 
de la ride postt- 


plaques lattralea 
platesj solas prt- 
sent.es sur bord In¬ 
terne ou sur tout 
le bord des sail¬ 
lies de la ride 
poattrieure. 


plaques lattralea 
plates; saillies de 
la ride poattrieure 
faiblement concaves, 
leurs borda pour- 
vus de soles. 


plaques lattralea 
plates ou concaves 
(19), soles prt- 
■entea entre ces 
plaques et les 
saillies de la ride 
posttrleure. 


plaques lattralea 
plates, soles prt- 
sentea sur bord in¬ 
terne des saillies 
de la ride postt¬ 
rleure. 


plaques lattralea 
plates ou concaves; 
solei prtsentes 
entre ce* plaques et 
les saillies de la 
ride posttrleure. 


plaques lattralea 
plates; soles prt- 
aentes entre ces 
plaques et lea 
saillies de la ri¬ 
de posttrleure. 


9 18 ♦ IV: res- 7-8 + l dents; 

treinte partie antt- dtpasse le bord 
rodorsale carapace, dlatal du pddon- 

18 +19: res- Cule Al. 

treinte pertie dor¬ 
sals carapace et 
2 dernier* seg¬ 
ments. 19; entit¬ 
lement glabre. 

10 corps presque en- 7-9 + l dents; 

titrement pubes- atteint ou dt- 

cent. passe ltgtrement 


saillies distomtdlanes plaques lattralea 

cachent en partie ou plates; soles 

totalement les saillies prtsentes sur bord 
diatolattrales. interne ou sur tout 

le bord dea 

saillies de la ride 
posttrleure. 


du 48me au 68me meg- absente 

2tme des traces de 

la ride. 


1, Bahrein, 3or(l.c. 1,8-2,0 cm) + 49(hc. 2,2-2,4 cm); 2, Kuwait, 3cr(l.c. 2,8-3,0 cm) + 39(hc. 2,7-3,1 
cm); 3, Pakistan, Karachi, 4or(l.c. 2,6-2,8 cm) + 49 (he. 3,0-3,9 cm); 4, Inde, Cochin, 1 O'(l.c. 2,0 cm); 5, 
Inde, Madras, lcr(l.c. 2,3 cm) + 1 9 (l.c. 3,0 cm); 6, Thailande, Bangkok, 5or(l.c, 1,7-2,4 cm) + 59 (he. 
2,1-3,1 cm); 7, Thailande, Phuket, 2 O'(he. 2,4-2,6 cm) + 29(hc. 2,1-2,6 cm); 8, Indonesie, Medan, 
3or(he. 2,0-2,5 cm)+ 49 (l.c. 2,9-3,4 cm); 9, Indonesie, Tjilatjap, 2or(hc. 2,4-2,5 cm)+39(hc. 2,3-3,0 
cm); Singapour, 2cr(l.c. 1,8-2,3 cm)+ 59 (he. 2,5-2,9 cm). 

exemplaires peches au large etaient plus poilus que ceux peches pres des cotes ou 
dans les estuaires. La longueur de la carene medio-dorsale sur les segments 
abdominaux est etroitement liee a la pubescence (voir tableau 5): chez tous les 
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Tableau 6 

Caracteres distinctifs de Metapenaeus kutchensis George, George & Rao, 
M. monoceros (Fabricius) et M. affinis (H. Milne Edwards) 
d’apres George, George & Rao (1963) 

Item M. kutchensis M. monoceros M. affinis 


1. Pubescence 

Body only partly 
covered with harsh 
and very short to¬ 
me n turn 

Body fully covered 
with harsh and very 
short tomentum 

Carapace finely seto¬ 
se; abdomen may have 
some glabrous areas 

2. Rostrum 

Straight and with a 
small crest 

Nearly straight and 
uptilted 

More curved and less 
uptilted 

3. Mid-dorsal ca- 
rination of ab¬ 
dominal seg¬ 
ments 

Carination commences 
from the fourth 
segment 

Carination commences 
from the second seg¬ 
ment 

Carination commences 
from the second seg¬ 
ment 

4. Ischial spine 
on 1st 
pereiopod 

Present 

Present 

Generally absent; if 
present small denti¬ 
cle only 

5. Length of 

5th pereio¬ 
pod 

Reaches a little 
beyond the middle of 
antennal scale 

Reaches a little be¬ 
yond the middle of 
antennal scale 

Surpasses the tip of 
the antennal scale by 
dactylus 

6. 5th pereiopod 
of adult male 

With a shallow notch 
and feeble tooth at 
the base of merus 

With a notch and 
hook-like spine at 
the base of merus 

With a notch and 
tooth at the base of 
the merus 

7. Petasma 

Distomedian lobes more 
transversely placed 
with proximal end 
narrow and distal end 
broad 

Distomedian lobes 
hood-like 

Distomedian lobes 
ending in a pair of 
two-lipped spouts 
resembling a pair of 
short horns 

8. Thelycum 

Posterior plate con¬ 
cave, without ear 
like lobes, cut trans¬ 
versely into two 
unequal segments 
with no apparent 
clusters of setae 
between them 

Posterior plate con¬ 
cave , bounded late¬ 
rally by elevated 
ear-like lobes 

Posterior plate late¬ 
rally flat, cut trans¬ 
versely into two 
unequal segments 
with conspicuous 
clusters of setae bet¬ 
ween them 


exemplaires la carene est tres nette sur les trois derniers segments mais sur les 
segments anterieurs ou elle n’est que tres faiblement en relief et nue, on ne la dis¬ 
tingue que lorsque ces segments sont pubescents; par contre lorsque cette pubes¬ 
cence est reduite ou absente, la carene devient indistincte et a done souvent ete 
consideree absente. De ce fait, le point no 3 sur la table de George et al. doit etre 
rattache au point no 1. 


Metapenaeus alcocki George & Rao, 1968 
(Figs. 13a-b, 14) 

Metapenaeus alcocki George & Rao, 1968, J. Mar. Biol. Assoc. India, 8: 146. 

Specimen-type. — Holotype 9, I.c. 1,9 cm, l.t. 8,7 cm, actuellement depose au “Zoological Sur¬ 
vey oflndia” a Calcutta, Inde (numero d’enregistrement C.2461/2). Allotype 0% l.c. 2,3 cm, l.t. 9,7 
cm, depose au “Central Marine Fisheries Research Institute” a Mandapam Camp, Tamil Nadu, 
Inde (numero de reference 90). 
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Localite-type. — Golfe de Kutch, cote nord-ouest de I’lnde (22°48 / N 70°03 / E; 3 a 12 m de pro- 
fondeur). 

References. — George & Rao, 1968: 146-151, fig. la-e. 

Materiel. — L’auteur n’a pas eu des exemplaires de cette espece a sa disposition. Dans le second 
trimestre de 1980 des demarches pour Tobtention des types de M. alcocki on ete entreprises (simulta- 
nement avec la demande des types de M. kutchensis ) mais 1’autorisation des autorites concernees pour 
l’envoi de ce materiel n’a toujours pas ete accordee. 



Fig. 13. Metapenaeus alcocki George & Rao. a, O' , petasma, vue ventrale; b, 9, thelycum. 


Caracteres distinctifs (base sur la description originale). — Corps plus pubes- 
cent que glabre; rostre depassant le pedoncule antennulaire par la longueur 
de son troisieme article, arme de 10 dents tout le long du bord dorsal et lege- 
rement redresse dans sa moitie distale; carene postrostrale finissant en une 
expansion glabre pres du bord posterieur de la carapace; carene adrostrale se ter- 
minant entre la seconde dent rostrale et la dent epigastrique, sillon adrostral en 
arriere de cette derniere dent; sillon postoculaire profond et formant un angle de 
40° avec le rostre; sillon hepatique descendant dans sa partie posterieure a 95° 
par rapport a l’axe longitudinal du corps, puis tournant vers Tangle pterygosto- 
mial; carene branchio-cardiaque distincte, atteignant le prolongement poste¬ 
rieur de repine hepatique; telson arme seulement de petites spinules; une forte 
epine ischiale sur le premier pereiopode. Chez les males, presence sur le merus 
du cinquieme pereiopode d’une faible entaille proximale suivie d’un petit tuber- 
cule (Tallotype etant un subadulte, ce caractere n’est pas completement deve- 
loppe); saillies distomedianes du petasma dirigees anterolateralement et super- 
posees aux saillies distolaterales, leur bord proximal est etroit et leur bord distal 
large et trilobe. Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum en forme de 
langue et sillonnee medialement, sa largeur maximale etant au quart posterieur 
de sa longueur; plaques laterales glabres, chacune a dans sa partie posterieure 
une plaque concave recourbee vers Tinterieur. 

Coloration pas observee; tres probablement similaire a celle de M . affinis. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 9,7 cm; femelles 8,7 cm. Les 
femelles, et peut-etre les males, doivent atteindre une taille superieure. 
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Distribution geographique. — M. alcocki est connu seulement du Golfe de 
Kutch, au nord-ouest de Flnde (voir figure 14). 

Habitat. — L’espece se trouve dans des eaux cotieres peu profondes. 
Importance pour la peche. — Aucune. 



Fig. 14. Distribution geographique de Metapenaeus alcocki George & Rao et Metapenaeus anchistus (De 

Man). 


Discussion. — M. alcocki est une espece tres proche de M. affinis. Les differen¬ 
ces, d’apres George & Rao, entre ces deux especes sont la longueur de la carene 
medio-dorsale sur V abdomen qui commence sur le quatrieme segment chez M. 
alcocki mais sur le deuxieme segment chez M. affinis , la presence d’une forte 
epine ischiale sur le premier pereiopode chez M . alcocki , la longueur du cin- 
quieme pereiopode et la configuration du petasma et du thelycum. En ce qui 
concerne la longueur de la carene medio-dorsale, on a deja discute pour M. affi¬ 
nis sur sa variability intraspecifique et sa non validite comme caractere systema- 
tique interspecifique dans le genre. La longueur de V epine ischiale et la longueur 
du dernier pereiopode ne sont pas plus des caracteres pour separer les deux espe¬ 
ces car, comme le montre le tableau 5, la premiere peut etre parfois bien deve- 
loppee et la longueur du second est assez variable chez M . affinis . Le male de M. 
alcocki , comme les auteurs memes le citent, n’est pas completement developpe et 
done les differences mineures dans la morphologie du petasma des deux especes 
pourraient etre dues au different stade de developpement. La femelle de M. alcocki 
etant de 10 mm plus petite que le male est done une juvenile; par consequent 
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la configuration de son thelycum est probablement assez differente de celle des 
exemplaires adultes. Dans T etude du developpement de cet organe chez M. affi- 
nis , George & Rao (1969) ont figure le thelycum d’une femelle de l.t. 7,5 cm et 
Tirmizi & Bashir (1973) d’une autre femelle de he. 1,35 cm; dans ces dessins, 
surtout dans le premier, on observe que la structure du thelycum des jeunes M. 
ajfinis est proche de celle de M. alcocki telle que font represente George & Rao 
(1968). Vraisemblablement M. alcocki ne serait autre chose que des subadultes de 
M. affinis mais avant de synonymiser les deux il faudrait, vu la differente confi¬ 
guration du thelycum, etudier les types de M. alcocki . Je laisse cette tache a 
quelqu’un qui aura plus de chance pour l’obtention en pret de Tholotype ou qui 
aura V occasion de visiter le “Zoological Survey of India” a Calcutta. 


Metapenaeus anchistus (De Man, 1920) 

(figs. 14, 15a-d) 

Penaeopsis intermedia anchista De Man, 1920, Zoolog. Mededeelingen, 5 (3): 103. 

Specimen-type. — Sept exemplaires ont ete deposes par De Man au “Zoologisch Museum” a 
Amsterdam (voir liste du materiel examine). Je designe comme lectotype la plus grande femelle (l.c. 
1,7 cm, l.t. 8,0 cm) provenant de Ternate, Indonesie. 

Localite-type. — Indonesie: lies de Kei, Ternate, Balikpapan (Borneo), Tie de Bawean et Pulu 
Weh. Localite-type restreinte: Ternate. 

References. — De Man, 1922: 5-8, pi. 1 figs. 3-3d; Burkenroad, 1934: 36-40; Kubo, 1949: 338- 
339. 

Noms vernaculaires. — Kung Tagadgreedum (Thailande); Udang ekor biru, Sua Loor (Malai- 
sie); Udang dogol (Indonesie); Suahe (Philippines). 

Materiel. — Thailande: Phuket (17-18.iv.1979), 3CT+89; Indonesie: Medan (21 .iv.1979), 
2cr + 29, Ties de Kei, types (Z.M.A. De 102.526), 1(7(l.c. 1,6 cm, l.t. 7,7 cm) +19 (be. 1,4 cm, l.t. 
6,3 cm), Ternate, types (Z.M.A. De 102.527), 29 (be. 1,5 et 1,7 cm, l.t. 6,5 et 8,0 cm), Balikpa¬ 
pan, type (Z.M.A. De 102.528), 1 specimen (l.c. 3 mm, l.t. 9 mm), Tie de Bawean, type (Z.M.A. De 
102.529), 19 (be. 9 mm, l.t. 4,5 cm), Pulu Weh, type (Z.M.A. De 102.530), lor (be. 1,1 cm, l.t. 
5,2 cm); Philippines: Manille(15.vi. 1979), lor, Iloilo(18.vi. 1979), 5or + 59, Cebu (20-21 .vi. 1979), 
3o- + 69 - 

Caracteres distinctifs. — Plusieurs, aires pubescentes sur le corps; rostre arme 
de 10 a 12 dents tout le long du bord dorsal, presque droit et redresse, atteignant 
de la moitie du second article antennulaire au bord distal du troisieme; carene 
postrostrale finissant en une expansion glabre pres du bord posterieur de la cara¬ 
pace; carene adrostrale se terminant en arriere de la seconde dent rostrale et sillon 
adrostral en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire long, situe sous la 
deuxieme dent rostrale et faisant un angle de 45° avec le rostre; carene anten- 
naire distincte, se terminant aux 2/3 de la distance entre Tepine antennaire et 
l’epine hepatique; sillon hepatique bien marque, descendant verticalement sur 
son tiers posterieur puis se dirigeant vers Tangle pterygostomial en faisant un 
angle emousse; sillon branchio-cardiaque n’atteignant pas le milieu de la cara¬ 
pace; telson arme de trois paires de fortes epines mobiles laterales; epines ischiale 
et basiale sur le premier pereiopode de meme taille. Chez les males, presence sur 
le merus du cinquieme pereiopode d’un entaille proximale suivie d’un tubercule 
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Fig. 15. Metapenaeus anehistus (De Man), a. O’, petasma, vue ventrale; b, 9 , thelycum; c, O’, m€rus du 
cinquieme pereiopodt*, vue externe; d, telson, vue dorsale. 


carene; saillies distomedianes du petasma formant deux rabats subtriangulaires 
legerement anguleux dans leur partie distale et separes par un espace etroit; leurs 
bords proximo-lateraux prolonges par une sorte de languette; saillies distolatera- 
les plus longues que les distomedianes et depourvues d’epines externes. Chez les 
femelles, bord posterieur des plaques laterales non sureleve et en continuity avec 
la ride posterieure transversale; saillies coxales des quatriemes pereiopodes coni- 
ques. 

Corps brun-pale a rosatre; rostre et carene medio-dorsale de l’abdomen 
bruns; antennes et bord des ecailles antennaires brun-rouge; pereiopodes et 
pleopodes jaunes a roses avec des zones blanches; partie distale des uropodes 
bleu vif. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 14,6 cm; femelles 16,5 cm. 

Distribution geographique. — Presente dans le Detroit de Malacca et dans les 
eaux situees un peu plus au nord, le long de la cote septentrionale de Java et la 
cote nord-est de Borneo, aux Philippines et les lies Fiji (voir figure 14). Cette dis¬ 
tribution geographique est probablement plus etendue mais M. anehistus venant 
seulement d’etre separee de M. intermedius, cela reste a verifier. 

Habitat. — Se trouve sur des fonds sableux ou vaseux a des profondeurs 
inferieures a 30 metres, probablement aussi presente dans des eaux plus profon- 
des. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — Cette espece est sou- 
vent presente dans les debarquements et consideree comme l’une des especes 
d’importance commerciale. Elle est surtout frequente aux Philippines ou elle 
peut constituer localement jusqu’a 20% de la peche; son importance est moindre 
dans l’aire du Detroit de Malacca. 

Elle est surtout pechee avec des chaluts de fond a panneaux et des bordigues. 
Les autres engins de peche utilises pour sa capture sont: hauts-parcs et bas- 
parcs, grand haveneau, filet derivant et filet maillant. 

Discussion. — En examinant les crevettes du “groupe intermedius ”, j’ai ete 
surpris d’y trouver de nombreux exemplaires de la forme endeavouri provenant 
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des cotes asiatiques, cette espece etant connue comme endemique de L Australie 
tropicale. Cependant, une etude plus detaillee a montre que ces exemplaires 
doivent etre rattaches a la forme Penaeopsis intermedia var. anchista decrite par De 
Man en 1920. 

De Man separa la variete anchista en se basant sur l’inclinaison du rostre et la 
longueur des epines du telson, du fait qu’elles differaient de la representation 
donnee par Kishinouye (1900) pour la nouvelle espece Penaeus intermedius. Mais 
ces caracteres sont identiques dans les deux formes et cette fausse interpretation 
est due au fait que la representation de Kishinouye n’est pas tout-a-fait exacte. 
Cependant, en 1922, De Man publia des dessins de la variete anchista ou Ton 
peut observer que le thelycum est different de celui de M. intermedius ce qui rend 
done sa separation justifiable. Depuis Schmitt (1926), Burkenroad (1934), Kubo 
(1949) et Racek & Dali (1965) ont compare leur materiel avec la forme anchista . 
Burkenroad rattacha ses trois exemplaires a la forme anchista , ce qui est vraisem- 
blablement correct pour les deux males mais incorrect pour la femelle qui est M . 
intermedius puisqu’il ecrivit “the thelycum in the present specimen bears a cons¬ 
picuous posteromedian ridge or tubercle”. 

Les types de Penaeopsis intermedia anchista sont des juveniles et subadultes dont 
l’identite exacte n’apu etre etablie que pour les femelles provenant de Ternate et 
des lies Kei (la femelle provenant de Tile Bawean a les plaques laterales placees 
transversalement ce qui est anormal pour les especes du “groupe intermedius ” et 
tous les autres exemplaires sont trop jeunes). En effet, le thelycum de ces femel¬ 
les ne possede pas de protuberance posteromediane ni de depression entre les 
plaques laterales et la ride posterieure transversale, ce qui les separe de M. inter¬ 
medius et M. endeavouri , et il faut done les considerer comme appartenant a une 
espece differente. 

Comme on peut V observer dans le tableau 7, M. anchistus — jusqu’a present 
consideree comme une sous-espece de M. intermedius — est suffisamment diffe¬ 
rente pour etre consideree comme une espece valide et de plus, bien plus proche 
de M. endeavouri que de M. intermedius. 


Metapenaeus bennettae Racek & Dali, 1965 
(figs. 16a-d, 17) 

Metapenaeus bennettae Racek & Dali, 1965, Verh. K. Ned. Akad. Wet. (Natuurkd.), (2) 56 (3): 74. 

Dans des publications anterieures a 1965 l’espece a ete incorrectement nommee M. mastersii (Has- 
well, 1879) qui actuellement est synonyme de M. ensis. Les exemplaires de l’Australie occidentale 
cites comme M. bennettae sont generalement M. dalli. 

Specimen-type. — HolotypeCf, l.t. 7,0 cm, allotype 9, 1-t. 7,9 cm; tous les deux sont deposes a 
1’“Australian Museum” a Sydney, Australie (numero d’enregistrement P.12525). 

Localite-type. — Lac Budgewoi, lacs Tuggerah dans la Nouvelle Galles du Sud, Australie. 
References. — Schmitt, 1926: 325-327 (sous le nom Penaeopsis monoceros, seulement le male l.t. 7,4 
cm de “Endeavour”, No. Reg. P.4287); Racek, 1955: 232-235, pi. 3 fig. 4, pi. 4 fig. 1, pi. 6 figs. 1, 
2, pi. 9 fig. 3; Racek, 1957: 5-6, pi. 1 fig. 5, pi. 3 figs. 1, 2, 5; Dali, 1957: 190-193, fig. 18a-g; Dali, 
1958: 111-132 (ecologie et comportement). Dans les publications de Dali et de Racek l’espece 
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Tableau 7 

Caracteres distinctifs de Metapenaeus intermedins (Kishinouye), M. anchistus 
(De Man) et M . endeavouri (Schmitt) 

caractSre M. intermedius M. anchistus M. endeavouri 


saillies disto- 
latSrales du 
petasma 


saillies disto- 
mSdianes du 
petasma 


partie distale 
du petasma en 
vue ventrale 


plus courtes que 
saillies distomS- 
dianes, armSes 
d'Spines sur les 
bords latSraux 
externes 

2 rabats triangu- 
laires nettement 
anguleux, sS- 
parSs par un lar¬ 
ge espace; bords 
proximolatSraux 
dSpourvus de pro- 
longements 



partie distale 
du petasma en 
vue dorsale 


plus longues que 
saillies distomS- 
dianes; absence 
d’Spines externes 


lSgferement plus longues 
que saillies distomSdia- 
nes; absence d'Spines 
externes 


2 rabats subtrian- 
gulaires lSgfi- 
rement anguleux, sS- 
parSs par un espace 
Stroit; bords proxi- 
molatSraux pro- 
longSs par une lan- 
guette; lames dorsa- 
les sans indentations 


2 rabats subtriangulaires 
lSgSrement anguleux, 
sSparSs par un large es¬ 
pace; lames dorsales et 
ventrales fortement colleSs 
les unes aux autres; bords 
proximolatSraux prolongSs 
par une languette; lames 
dorsales avec une faible 
indentation 



saillies coxa- 
les des 9 P 4 

thelycum 


trSs longues et coniques coniques 

tronquSes 


Une bosse postS- 
romSdiane en ogi¬ 
ve. Bord postS- 
rieur des plaques 
latSrales surSle- 
vS, formant de 
courtes carSnes 
transversales et 
sSparS de la ride 
postSrieure 


Pas de bosse postS- 
romSdiane. Bord postS- 
rieur des plaques la¬ 
tSrales non surSlevS 
et en continuity avec 
la ride postSrieure 


Pas de bosse postSromS- 
diane. Partie mSdiane 
du bord postSrieur des 
plaques latSrales surSle- 
vS et formant des saillies 
Un profond sillon sSpare 
ces plaques de la ride 
postSrieure 



distribution 

gSographique 


des ties Andaman 
jusqu'A Hong-Kong 
et au Japon 


de la cdte occi¬ 
dental de Thallan- 
de jusqu'aux 
Philippines 


Australie tropicale 
et Golfe de Papoua 
(Nouvelle-GuinSe) 
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apparait sous le nom M. mastersii. Racek & Dali, 1965: 74-75; Kirkegaard & Walker, 1970a, p. 1:1 a 
8:2, figs. 1-4. 

Noms vernaculaires. — Greentail prawn, Inshore greasy back prawn, Bay prawn, River prawn 
(Australie). 

Materiel. — Australie: Nouvelle Galles du Sud, Lacs Tuggerah, paratypes (R.M.N.H. 23293), 
2c 7 + 29, Lacs Tuggerah (R.M.N.H. 10348), 3or + 39- 

Caracteres distinctifs. — Pubescence limitee a la partie dorsale de la carapace 
et a des aires sur tous les segments abdominaux; rostre arme de 8 ou 9 dents tout 
le long du bord dorsal, presque droit et legerement redresse, atteignant du bord 
distal du second article antennulaire au bord distal du troisieme ou depassant 
legerement ce dernier; carene postrostrale se terminant en une expansion glabre 
pres du bord posterieur de la carapace; carene adrostale finissant en arriere de la 
seconde dent rostrale et sillon adrostal juste en arriere de la dent epigastrique; 
sillon postoculaire profond et oblique, situe sous la deuxieme dent rostrale; 
carene antennaire faible, devenant indistincte vers les 2/3 de la distance entre 
Pepine antennaire et repine hepatique; sillon hepatique bien marque, descen¬ 
dant verticalement sur son tiers posterieur puis formant un angle net et se diri- 
geant vers Tangle pterygostomial; carene branchio-cardiaque peu importante et 



Fig. 16. Metapenaeus bennettae Racek & Dali, a, 9, vue laterale; b,cr, petasma, vue ventrale; c, 9, 
thelycum; d, Cf, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 
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finissant pres du tiers posterieur de la carapace; telson arme lateralement d’une 
seule rangee de petites spinules; epine ischiale sur le premier pereiopode minus¬ 
cule ou absente. Chez les males, presence sur le merus du cinquieme pereiopode 
d’une entaille proximale suivie d’un tubercule carene et tordu; saillies distome- 
dianes du petasma tubulaires, subparalleles, plus etroites et tordues dorsoven- 
tralement dans leur partie distale; saillies distolaterales dirigees anterolaterale- 
ment. Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum retrecie dans sa partie 
mediane, son bord anterieur triangulaire et pourvu de trois tubercules dont le 
median est le plus grand; plaques laterales en forme de rein. 

Corps semi-translucide, vert pale, parseme de chromatophores vert-brunatre; 
pereiopodes et pleopodes de meme couleur que le corps; partie distale des uropo- 
des verte. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 10,5 cm; femelles 13,0 cm. La 
taille moyenne lors de la premiere maturite sexuelle est 7,7 cm pour les males et 
9,8 cm pour les femelles (Racek, 1957). D’apres Dali (1958), la maturite sexuelle 
est atteinte apres 12 a 15 mois et la longueur de la carapace au moment de la 
maturite est 1,6 cm pour les males et 2,0 cm pour les femelles. 

Distribution geographique. — L’espece est endemique de la cote orientale de 
l’Australie. Elle est presente et abondante depuis le sud de la Nouvelle Galles du 
Sud jusqu’a Bowen, au Queensland; plus au nord elle se trouve jusqu’a Cook- 
town mais sa capture est beaucoup moins frequente (voir figure 17). 



Fig. 17. Distribution geographique de Metapenaeus hennettae Racek & Dali. 
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Biologie. — M. bennettae habite les rivieres cotieres, les systemes lagunaires et 
les baies jusqu’a 30 metres de profondeur mais, l’espece est essentiellement 
estuarienne. Elle se trouve sur des fonds mous riches en detritus organiques et 
petits organismes; elle tolere des salinites de 0 a 35 %o. M. bennettae a une longevite 
probable d’un an et demi, passa la journee enfonce dans le sediment (Dali, 1958) 
et les adultes s’alimentent, entre autres, d'annelides et petits mollusques (Racek, 
1959). Cette espece forme de bancs, surtout lorsqu’elle est repoussee vers la 
mer par les crues des rivieres. 

L’espece complete son cycle vital dans les estuaires et n’a pas besoin de quitter 
les eaux saumatres pour se reproduire; par consequent les populations des diffe- 
rents estuaires forment des unites independantes. La ponte a lieu dans des nuits 
de pleine lune de novembre a mars dans des profondeurs de 6 a 10 m (Dali, 
1958). Le developpement larvaire a ete etudie par Morris & Bennett (1952). Les 
postlarves penetrent jusqu’a 80 km des embouchures et leur habitats preferes 
sont les fonds plats, proteges et avec une couverture algale importante, dans des 
eaux tiedes a salinite inferieure a 20°/ 00 (Dali, 1958). 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — M. bennettae est l’une 
des especes les plus importantes dans les baies et les rivieres du sud-est de l’Aus- 
tralie (sud du Queensland et la Nouvelle Galles du Sud, entre 32°S et 37° S). En 
Nouvelle Galles du Sud, elle est la troisieme espece la plus importante dans les 
peches de crevettes. Elle est plus abondante de nuit. 

Elle est pechee avec des chaluts a perche (rivieres et lagunes cotieres) et des 
chaluts de fond a panneaux (grands estuaires et baies). 

Discussion. — Cette espece est tres proche de Metapenaeus dalli Racek de la 
cote occidentale d’Australie et de M. moyebi (Kishinouye) presente le long des 
cotes asiatiques. L’un des caracteres essentiels pour la separation de ces trois 
especes est la structure des organes genitaux, aussi bien chez les males que chez 
les femelles. En 1957, Racek fit une etude detaillee de ces especes et leur relation 
interspecifique et a ce sujet le lecteur pourra consulter ce travail. 


Metapenaeus brevicornis (H. Milne Edwards, 1837) 

(figs. 18a-d, 19) 

Penaeus brevicornis H. Milne Edwards, 1837, Hist. Nat. Crust., 2: 417. 

Penaetis avirostris Dana, 1852. 

Metapenaeus avirostris - Nobili, 1903. 

Penaeopsis brevicornis - De Man, 1911. 

Penaeopsis avirostris - De Man, 1911. 

Specimen-type. — Probablement un seul specimen (holotype), l.t. environ trois pouces (=7,6 
cm). II devrait se trouver au Museum National d’Histoire Naturelle a Paris. 

Localite-type. — Les cotes de l’lnde. 

References. — Alcock, 1906: 22-23, pi. 4 figs. 10-10b; De Man, 1924: 5-6, figs. 3-3b; Burken- 
road, 1934: 33-36; Kubo, 1949: 351-355, figs. 7u, 47f, 74p, v, 81m, 128, 129a-d; Hall, 1956: 81, pi. 
1 fig. 12a; Hall, 1962: 24-25, figs. 94-94c; Racek & Dali, 1965: 81-82, pi. 6 fig. 11, pi. 12 fig. 1; 
George I970d: 1559-1573, figs. 1-3; Tirmizi & Bashir, 1973: 43-44, figs. 30, 31. 
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Noms vernaculaires. — Kalri (Pakistan); Dhambone chingri, Chamme chingri, Chinga (Inde); 
Koraney chingri, Honye chingri, Kucho chingri, Saga chingri (Bangladesh); Kung Huamyn, Rung 
ilee (Thailande); Udang kuning, Yellow prawn (Malaisie, Indonesie, Singapour); Ong hea, Hue sin 
(Malaisie); Udang tjendana, Udang kapur, Udang baratan (Indonesie). 

Materiel. — Pakistan: Karachi (12.iii. 1979), 4(7+49; Thailande: Bangkok (10-14.iv. 1979), 
19(7 (un juvenile) + 249 , Phuket (19.iv.1979), 3(7; Indonesie: Medan (21 et 24.iv. 1979), 1(7 + 
69 ; Singapour (8.v. 1979), 3C7 + 39 - 

Caracteres distinctifs. — Corps presque entierement glabre; rostre pourvu de 
5 a 7 dents dorsales et sans dents sur un peu moins de sa moitie distale, 
atteignant du bord proximal du second article antennulaire au bord distal du 
troisieme; carene rostrale elevee; carene postrostrale n’atteignant pas le bord 
posterieur de la carapace; carene et sillon adrostraux atteignant la seconde dent 
rostrale; sillon postoculaire faible et sinueux, situe en avant de la deuxieme dent 
rostrale; carene antennaire tres faible, indistincte sur presque toute sa longueur; 
sillon hepatique droit et incline anteroventralement, partie posterieure verticale 
de ce sillon absente; carene branchio-cardiaque peu importante et n’atteignant 
pas le milieu de la carapace; telson arme d’une seule rangee de petites spinules 



Fig. 18. Metapenaeus brevicornis (H. Milne Edwards), a, 9, vue laterale; b, (7 , petasma, vue ventrale; 
c, 9* thelycum; djC, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 
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dont une ou deux paires distales beaucoup plus importantes; presence d’une 
petite epine ischiale sur le premier pereiopode. Chez les males, presence sur le 
merus du cinquieme pereiopode d’une entaille proximale suivie d’un tubercule 
carene; saillies distomedianes du petasma pourvues chacune d’un long et fin fila¬ 
ment apical sans sillon longitudinal, souvent recourbe dorsalement; saillies disto- 
laterales dirigees anterolateralement. Chez les femelles, plaque anterieure du 
thelycum grande, subquadrangulaire, avec un sillon; plaques laterales en forme 
de boomerang (souvent continues au sternite posterieur) entourant deux plaques 
en forme de poire; presence sur le thelycum des specimens fecondes de coussins 
blancs tres distincts. 

Corps jaune a blanc, parfois grisatre, parseme de chromatophores vert-fonce a 
brun-bleuatre; pereiopodes de meme couleur que le corps; pleopodes jaunatres a 
rosatres; partie distale des uropodes brune a rouge-rouille, parfois seules les 
extremites sont colorees. Le corps des males est plus fence que celui des femelles. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 9,8 cm; femelles 13,2 cm. Atteint 
exceptionnellement 15,2 cm. Longueur de la carapace lors de la fusion des endo- 
podes du petasma: 1,2 cm (min. 1,0 cm; max. 1,39 cm) (Hall, 1962). 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote asiatique du Pakis¬ 
tan au Vietnam sauf le sud de l’lnde. Aussi presente aux lies Andaman, a Suma¬ 
tra, Java et Borneo (voir figure 19). La non capture de M. brevicornis dans la par- 
tie la plus meridionale du sous-continent indien, au sud du parallele 12° N, est 
un phenomene unique dans le genre et aussi parmi l’ensemble des Penaeidae. 



Fig. 19. Distribution geographique de Metapenaeus brevicornis (H. Milne Edwards). 
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Cette zone, de par V importance commerciale des crevettes, a ete sufflsamment 
etudiee pour avancer fhypothese que l’espece est absente des cotes meri- 
dionales de flnde. A ma connaissance, aucune idee ou interpretation n’a ete 
avancee pour expliquer cette distribution geographique fort surprenante et 
helas, je ne suis pas plus en mesure d’en proposer une. 

Biologie. — M. brevicornis habite sur des fonds sableux, vaseux ou mixtes mais 
il est plus frequent sur les fonds sableux (delta de TIndus, Golfe de Kutch; 
Ramamurthy, 1963). Les juveniles se trouvent dans les estuaires, deltas, syste- 
mes lagunaires et les adultes surtout dans des eaux n’excedant pas 30 a 40 metres 
de profondeur; cependant il a ete pechee jusqu’a 90 metres. II est tres tolerant 
vis-a-vis de la salinite et peut vivre dans des eaux presque douces. 

L’espece a une duree de vie superieure a trois ans (Rajyalakshmi, 1961). Elle 
s’alimente davantage pendant la journee et se nourrit essentiellement de matu¬ 
res vegetales et de petits crustaces (Hall, 1962). M. brevicornis se reproduit dans 
des eaux marines proches du rivage et a dans V annee deux saisons principales de 
ponte (Rajyalakshmi, 1961; Hall, 1962). Shaikhmahud & Tembe (1960) pensent 
que les femelles s’eloignent des cotes et vont pondre dans des eaux plus profon- 
des. Le developpement larvaire a ete etudie par Sudhakara Rao (1978). 

Hall (1962) etablit le rapport existant entre le poids de Tanimal et sa taille par 
la relation: W = 0,8630 C2>650 ou W est le poids frais en grammes et C la lon¬ 
gueur de la carapace en cm. Rajyalakshmi (1961) trouva un rapport lineaire 
entre les logarithmes du poids et de la longueur totale en mm; ses formules sont 
Log W = -5,0083 + 2,9810 Log L pour les individus de la classe d’age-0 et Log 
W «= -4,5407 + 2,6976 L pour les exemplaires plus ages. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — Au Pakistan oriental 
et en Inde nord-occidentale, M. brevicornis est commune et consideree parmi les 
especes d’importance commerciale. Dans le delta du Gange (Bengale et Bangla¬ 
desh) cette espece est Tune des plus frequentes parmi les peneides et sa capture 
tres importante. En Inde, elle forme 4 a 6% des captures des crevettes Penaei- 
dae. On la trouve en grande quantite le long de la peninsule malaisienne surtout 
dans le Detroit de Malacca et ses environs. Elle est egalement commune dans le 
Golfe de Thailande, au Vietnam, en Indonesie et a Sabah (Borneo nord- 
oriental). 

M. brevicornis fait Tobjet d’aquiculture en Inde, Thailande, Singapour, Indo¬ 
nesie et Vietnam. 

Elle est pechee avec des pecheries fixes tres variables (filets fixes, hauts-parcs 
et bas-parcs, nasses, madragues, etc.), eperviers, carrelets, trubles, haveneaux 
et haveneaux remorques (ces trois derniers surtout pour la capture des 
juveniles). Elle est egalement pechee avec des filets maillants, des filets deri- 
vants, sennes halees a bord, sennes halees a terre et chaluts de fond a panneaux. 

Discussion. — L’identite exacte de Penaeus avirostris Dana, 1852 ne peut etre 
etablie d’apres la description originale qui est trop breve; elle est basee soit sur 
un exemplaire de M. brevicornis soit sur un specimen de M. tenuipes. Burkenroad 



66 


ZOOLOGISCHE VERHANDELINGEN 195 ( 1982 ) 


(dans Racek & Dali, 1965) considere que M. tenuipes et M. spinulatus sont synony- 
mes de P. avirostris tandis que Holthuis (1980) pense que P. avirostris est 
synonyme de M. brevicornis. L’exemplaire de Dana mesurait cinq pouces ( = 12,7 
cm) ce qui peut etre considere comme un bon caractere pour le rattacher a M. 
brevicornis qui a une taille maximale connue de 15,2 cm. M. tenuipes est plus petit 
et sa longueur maximale connue n’est que de 9,5 cm. Un critere complementaire 
pourrait etre qu’a Singapour (localite-type de P. avirostris) M. brevicornis est 
beaucoup plus abondant. Par consequent, il est plus probable que le specimen 
de Dana soit M. brevicornis. 

Cette espece est bien etablie et son identification, tout au moins aux stades 
subadultes et adultes, ne pose aucun probleme. Outre que par la configuration 
caracteristique du petasma et du thelycum, M. brevicornis se distingue de M. 
tenuipes par sa carene postrostrale qui est bien plus longue et, des autres Metape - 
naeus ay ant la partie distale du rostre depourvu de dents, par sa carene rostrale 
elevee, son plus faible nombre de dents rostraux ainsi que par son plus court sil- 
lon adrostral. M. lysianassa , l’autre espece presentant une similitude avec M. bre¬ 
vicornis , se reconnait par son rostre tres court. 

La distinction des juveniles de M. brevicornis de ceux de M. lysianassa a ete deja 
discutee par Burkenroad (1934). Leur distinction de ceux de M. tenuipes est plus 
difficile, un critere utilisable pour leur separation est la forme de 1’epine ischiale 
du premier pereiopode qui est tronquee seulement chez M. tenuipes. D’apres 
Racek & Dali (1965), cette difference est deja perceptible sur des petits exemplai- 
res et peut done etre utilisee pour separer les juveniles de M. brevicornis de ceux 
de M. tenuipes. 


Metapenaeus conjunctus Racek & Dali, 1965 
(figs. 20a-d, 21) 

Metapenaeus conjunctus Racek & Dali, 1965, Verh. K. Ned. Akad. Wet. (Natuurkd.), (2) 56 (3): 64. 

Specimen-type. — HolotypeO ,> , l.t. 8,8 cm; allotype9, I t. 10,0 cm. Se trouvent deposes a 
P “Australian Museum” a Sydney, Australie. 

Localite-type. — Eaux saumatres de Pembouchure de la riviere Tuaran, Sabah (cote nord de 
Borneo), Malaisie. Profondeur: 7 a 9 metres. 

References. — Hall, 1956, pi. 10 fig. 11 (sous le nom Metapenaeus monoceros , seulement le dessin); 
Racek & Dali, 1965: 64-66, fig. 12, pi. 5 figs. 8, 9, pi. 11 fig. 1. 

Noms vernaculaires. — Rung tagad (Thailande). 

Materiel. — Thailande: Bangkok (13.iv.1979), 1 9, Bangkok (28.viii.1981, collecte par S. Chai- 
tiamvong), lcr + 19; Singapour (9.v.1979), 49; Philippines: Manille (15.vi. 1979), 5cr+69; 
Malaisie: Sabah, riviere Tuaran, paratype (R.M.N.H. 23294), 1<7. 


Caracteres distinctifs. — Corps presque entierement pubescent; rostre arme 
de 7 a 9 dents tout le long du bord dorsal, presque droit et redresse, atteignant du 
bord distal du second article antennulaire au bord distal du troisieme; carene 
postrostrale se terminant pres du bord posterieur de la carapace; carene adros- 
trale finissant bien en arriere de la deuxieme dent rostrale et sillon adrostal en 
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Fig. 20. Metapenaeus conjunctus Racek & Dali, a, 9, vue laterale; b, cr, petasma, vue ventrale; c, 9> 
thelycum; d,CP, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 


arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire long et oblique, situe sous la 
seconde dent rostrale; carene antennaire distincte, se terminant aux 3/4 de la dis¬ 
tance entre repine antennaire et repine hepatique; sillon hepatique profond et 
large, descendant iegerement incline vers 1*arriere dans son quart posterieur puis 
tournant vers 1’angle pterygostomial en faisant un angle tres emousse; carene 
branchio-cardiaque atteignant le prolongement posterieur de l’epine hepatique; 
telson arme dorsolateralement de deux a quatres rangees de petites spinules; 
epine ischiale petite et tronquee sur le premier pereiopode. Chez les males, pre¬ 
sence sur le merus du cinquieme pereiopode d’une entaille proximale suivie d’un 
long processus spiniforme recourbe vers l’interieur et d’une rangee de tubercu- 
les; saillies distomedianes du petasma dirigees antero-lateralement et ventrale- 
ment superposees aux saillies distolaterales. Chez les femelles, plaque anterieure 
du thelycum longue et sillonnee, plaques laterales avec de longues soies et pour- 
vues d’une haute carene ventrale en forme de croissant formant une concavite 
anterieure. 
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Corps, pereiopodes et pleopodes jaune-pale a rose, carene rostrale et medio- 
dorsale de rabdomen brunes; partie distale des uropodes bleu-pourpre, bord 
externe de leurs exopodes rouge-brun. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 11,5 cm; femelles 14,3 cm. 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote orientale et la pointe 
de la peninsule malaisienne, cote nord et nord-est de Borneo et cote nord-ouest 
des Philippines. Elle a aussi ete pechee pres de Darwin au nord de TAustralie 
(voir figure 21). Ivanov & Hassan (1976) ont rapporte la capture de deux femel¬ 
les de M. conjunctus le long de la cote du Mozambique (18°02'S 37°16'E). 
Comme dans leur travail ces exemplaires ne sont ni decrits ni figures et que la 
presence de l’espece dans ces eaux parait a priori aberrante, je prefere pour le 
moment ne pas considerer cette citation. 



Habitat. — M. conjunctus se trouve dans les estuaires et les eaux cotiferes gene- 
ralement saumatres et a moins de 15 metres de profondeur. Mais, elle est aussi 
probablement presente dans les eaux plus profondes, tout au moins aux Philippi¬ 
nes. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — Son importance est 
tres mineure; dans les ports et les marches elle se trouve melangee avec M. ensis 
et souvent d’autres especes de crevettes. Au port de Manille (Philippines septen- 
trionale), elle est assez commune parmi les crevettes de taille moyenne; elle est 
egalement pechee k Singapour et en Malaisie (peninsulaire et Sabah). 

On utilise pour sa peche des chaluts de fond a panneaux et des pecheries fixes. 
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Discussion. — Cette espece est proche de M . ensis, M. affinis et M. moyebi mais 
la conformation du petasma et du thelycum permet sa distinction. La discrimi¬ 
nation des exemplaires juveniles de ces especes est, comme pour la plupart des 
Metapenaeus , tres difficile. M. conjunctus se separe aussi de M. ensis par son rostre 
generalement plus court et arme d’un nombre moins important de dents; de M. 
affinis, M. elegans et M. papuensis , il se separe par le long processus spiniforme sur 
le merus du cinquieme pereiopode des males. La plupart des autres especes de 
Metapenaeus ne presentent pas des uropodes colores distalement bleu-pourpre. 


Metapenaeus dalli Racek, 1957 
(figs. 22a-d, 23) 

Metapenaeus dalli Racek, 1957, Fish. Bull. Fish. Dep. (West. Aust.), 6: 4. 

Specimen-type. — HolotypeO', l.t. 6,0 cm; allotype9, I t. 7,4 cm. Tous les deux sont deposes a 
1’“Australian Museum” a Sydney, Australie (numeros d’enregistrement P. 12898 et P. 12899). 

Local ite-type. — Peel Inlet (riviere Murray) en Australie Occidentale. 

References. — Dali, 1956: 13-15; Dali, 1957: 193 (seulement les exemplaires de 1’Australie Occi¬ 
dentale); dans ces deux publications l’espece est nommee M. mastersii. Racek, 1957: 4-5, pi. 1 figs. 
1-3, pi. 2 figs. 1-2, pi. 3 fig. 3; Racek & Dali, 1965: 73-74. 

Noms vernaculaires. — School prawn (Australie Occidentale). 

Materiel. — Australie: Murray Bight (2.ii. 1957), (don du “Western Australian Museum”), 
lcr + 139, riviere Murray, paratypes (R.M.N.H. 23303), lcr + 19; Philippines: Cebu 
(20.vi. 1979), lOcr + 29- 

Caracteres distinctifs. — Corps surtout glabre, pubescence limitee a la partie 
antero-dorsale de la carapace et a quelques aires sur les deux derniers segments 
abdominaux; rostre arme de 8 a 10 dents tout le long du bord dorsal, presque 
droit, atteignant du milieu du second article antennulaire au milieu du troi- 
sieme; carene postrostrale peu elevee et large, se terminant bien en avant du 
bord posterieur de la carapace; carene adrostale finissant en arriere de la seconde 
dent rostrale et sillon adrostal en arriere de la dent epigastrique; sillon postocu- 
laire pro fond et oblique, situe sous la seconde dent rostrale; carene antennaire 
faible, devenant indistincte vers les 2/3 de la distance entre repine antennaire et 
Tepine hepatique; sillon hepatique bien marque, descendant verticalement sur 
son tiers posterieur puis se dirigeant vers 1’angle pterygostomial en formant un 
angle net; carene branchio-cardiaque peu importante et finissant pres du tiers 
posterieur de la carapace; telson arme lateralement d’une seule ran gee de petites 
spinules; epine ischiale sur le premier pereiopode minuscule. Chez les males, 
presence sur le merus du cinquieme pereiopode d’une entaille proximale suivie 
d’un tubercule carene et tordu; saillies distomedianes du petasma tubulaires et 
divergentes; saillies distolaterales dirigees anterolateralement. Chez les femelles, 
plaque anterieure du thelycum retrecie dans sa partie mediane, son bord ante- 
rieur droit, pourvu de deux dents en forme de crocs et d’un tubercule median 
indistinct; plaques laterales en forme de rein. 
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Fig. 22. Metapenaeus dalli Racek. a, cr, vue laterale; b, cr, petasma, vue ventrale; c, 9, thelycum; 
d,cr, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 


Corps semi-translucide, vert-pale ou brun-creme, parseme de chromatopho- 
res vert-brunatre; pereiopodes et pleopodes de meme couleur; partie distale des 
uropodes verte ou rougeatre. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 7,8 cm; femelles 9,8 cm. Selon 
Racek (1957), la taille moyenne (Ft.) lors de la premiere maturite sexuelle est de 
6,2 cm pour les males et 8,0 cm pour les femelles. 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote occidentale et nord- 
ouest de FAustralie de Bunbury (au sud de Perth) jusqu’au Golfe de Van Die¬ 
men, pres de Darwin. Elle a ete aussi trouvee, mais rarement, au sud-est de Java 
et dans quelques lies centrales des Philippines (voir figure 23). 

Biologie. — M. dalli habite les rivieres coheres, les estuaires et les baies 
jusqu’a des profondeurs de 33 metres. II se trouve sur des fonds sableux ou 
vaseux et, bien que generalement habitant des eaux saumatres coheres, peut 
resister a de fortes salinites. Les adultes se reproduisent dans les estuaires ou les 
systemes lagunaires et completent leur cycle vital dans ces eaux; dans les baies 
d’Australie septentrionale Fespece complete le cycle dans moins de 10 metres de 
profondeur (Grey, information non publiee). C’est d’un grand interet pour la 
peche car montre que Fespece doit etre inlluencee par la quantite des pluies. 
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Importance pour la peche et engins de peche utilises. — M . dalli fait l’objet 
d’une petite peche a Peel Inlet, Swan River et autres estuaires du sud-ouest aus- 
tralien. Aux Philippines, elle fait parfois partie des petites crevettes pechees a fai- 
ble profondeur. 

Elle est pechee avec des filets a main, des grands haveneaux et des petits cha- 
luts. 

Discussion. — Voir chez M. bennettae. Compte tenu que la presence de M. dalli 
au sud-est de Java et aux Philippines est relativement rare, on peut utiliser sa 
distribution geographique et celles des formes les plus voisines {M. bennettae, M. 
moyebi) comme un critere d’identification rapide sur le terrain. M. dalli a ete par¬ 
fois cite incorrectement sous le nom de M. bennettae ou M. mastersii. 


Metapenaeus demani demani (Roux, 1921) 

(figs. 24, 25b, d) 

Penaeopsis demani Roux, 1921, Nova Guinea, 13: 599. 

Specimen-type. — Syntypes, 50* (l.c. 0,9-1,6 cm, l.t. 4,6-7,8 cm) et 2 9 (l.c. 1,4-2,2 cm, l.t. 6,8- 
10,2 cm) provenant de Varen-Rivier; ley (l.c. 1,5 cm, l.t. 7,6 cm) et 1 9 (l.c. 1,6 cm, l.t. 8,4 cm) 
provenant de Lorentz-Rivier. Tous ces types sont deposes au “Zoologisch Museum” a Amsterdam, 
Pays-Bas. 

Localite-type. — Rivieres Varen et Lorentz, cote meridionale de Pile de Nouvelle-Guinee. 
References. — Roux, 1921: 599-601, pi. 16 figs. 4-12. 
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Materiel. — Lesspecimens-types deja signales. Australie: Darwin (25.ii. 1976), don du “Depart¬ 
ment of Northern Territory Fisheries”, 1 ©’(l.c. 1,8 cm, l.t. 8,1 cm) +19 (l c. 2,1 cm, l.t. 9,6 cm). 
Nouvelle-Guinee: lie Frederik Hendrik (R.M.N.H. 21414), 1 Q (l.c. 2,4 cm, l.t. 10,2 cm), lie Fre- 
derik Hendrik (R.M.N.H. 21413), 2or (l.c. 2,1-2,2 cm, l.t. 9,5-9,8 cm). 

Caracteres distinctifs. — Pubescence limitee a quelques aires dorsales, et par- 
fois aux depressions, de la carapace ainsi qu’a de petites aires abdominales; ros- 
tre arme de 8 ou 9 dents dorsales, les deux plus anterieures separees Pune de 
Pautre et de la pointe par un espace beaucoup plus grand, legerement sinueux, 
atteignant ou depassant le bord distal du pedoncule antennulaire; carene 
postrostrale large et peu elevee, terminant pres du bord posterieur de la cara¬ 
pace; carene adrostrale fmissant bien en arriere de la seconde dent rostrale et sil- 
lon adrostral sous la dent epigastrique; sillon postoculaire pro fond, formant un 
angle voisin de 40° avec le rostre et situe sous la seconde dent rostrale; carene 
antennaire faible, se terminant aux 3/4 de la distance entre Pepine antennaire et 
Pepine hepatique; sillon hepatique mal defini dans son tiers posterieur vertical, 
partie anterieure presque droite et inclinee anteroventralement; carene 
branchio-cardiaque peu importante, fmissant au tiers posterieur de la cara¬ 
pace; telson arme lateralement d’une seule rangee de petites spinules; presence 
d’une tres petite epine ischiale sur le premier pereiopode. Chez les males, pre¬ 
sence sur le merus du cinquieme pereiopode d’une profonde entaille proximale 
suivie et bordee d'un processus lanceole et carene sur sa face externe (ou poste- 
rieure); saillies distomedianes du petasma relativement petites, formees d’un 



Fig. 24. Distribution geographique de Metapenaeus demani demani (Roux) et Metapenaeus demani stephani 

n. ssp. 
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lobe ventral bilobe et d’un lobe dorsolateral allonge; saillies distolaterales plus 
larges distalement, leurs apex tronques. Chez les femelles, plaque anterieure 
du thelycum large, ronde et concave dans sa moitie anterieure, plus etroite 
posterieurement et bordee de chaque cote par une plaque ovale; plaques 
laterales fusionnees sauf au niveau d’un faible sillon median, en forme de W 
arrondi. 

Coloration pas observee; probablement semblabe a celle de M. demani stephani. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 8,1 cm; femelles 10,2 cm. 

Distribution geographique. — Cote meridionale de P Irian dans Tile de 
Nouvelle-Guinee et cote australienne pres de Darwin (voir figure 24). 

Habitat. — M. demani demani se trouve a de faibles profondeurs dans les 
estuaires, les rivieres cotieres et les baies. 

Importance pour la peche. — Vraisemblablement aucune. 



Fig. 25. a, c, Metapenaeus demani stephani n. ssp.; b, d, Metapenaeus demani demani (Roux), a, b, O’, par- 
tie proximale du merus du cinquieme pereiopode, vue externe; c, d, 9> basis du cinquieme pereio¬ 
pode, vue ventrale. 


Discussion. — L’etude des exemplaires rattaches a M . demani (Roux) a mon* 
tre par la configuration du petasma et thelycum ainsi que par la plupart des 
autres caracteres, qu’ils correspondent bien a Tespece decrite par Roux en 
1921 et Racek & Dali en 1965. Cependant, 1’ armature de la cinquieme paire de 
pattes (merus du male, basis de la femelle) montre une variabilite qui permet de 
separer les exemplaires en deux groupes. 

Chez les males, le processus lanceole du merus du cinquieme pereiopode est 
applati sur les exemplaires du Golfe de Papoua alors qu’il est legerement plus 
court et carene sur les specimens en provenance de Darwin, Tile Frederik Hen¬ 
drik et la riviere Varen (fig. 25a, b). Chez les femelles, la saillie externe du basis 
du cinquieme pereiopode est grande, arrondie et plate sur les exemplaires prove- 
nant de Cairns et du Golfe de Papoua tandis qu’elle est minuscule sur les speci¬ 
mens de Darwin et des rivieres Lorentz et Varen, et absente sur les individus de 
Pile Frederik Hendrik (fig. 25c, d). 
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Cette difference n’est pas liee a la taille des crevettes puisqu’elle est observee 
sur des adultes de taille similaire. Par consequent, il y a deux formes morpholo- 
giques distinctes de M . demani qui se situent de par et d’autre du Detroit de Tor¬ 
res. Les exemplaires en provenance des localites situees a l’ouest du detroit 
appartiennent a la forme M. demani demani (Roux) alors que ceux provenant des 
rivages places a Test du detroit sont consideres une nouvelle sous-espece nom¬ 
inee M. demani stephani et qui est decrite a continuation. 


Metapenaeus demani stephani n. ssp. 

(figs. 24, 25a, c, 26a-e) 

Specimen-type. — Holotype9> l.c. 2,6 cm, l.t. 11,1 cm; allotypeCT, l.c. 2,2 cm, l.t. 9,3 cm. Je 
depose les deux exemplaires au “Rijksmuseum van Natuurlijke Histone” a Leiden, Pays Bas 
(numero d’enregistrement D.33828). 

Localite-type. — Port Moresby, Golfe de Papoua, Nouvelle-Guinee. 

References. — Racek & Dali, 1965: 75-77, pi. 6 fig. 5, pi. 11 fig. 5. 

Materiel. — Les specimens-types deja signales. Nouvelle-Guinee: Port Moresby (8.vi.l979), 
9cr(l.c. 1,9-2,3 cm, l.t. 9,6-10,4 cm) + 12 9(bc. 2,1-2,8 cm, l.t. 9,6-12,2 cm); Australie: Cairns 
(Queensland), pret de 1’“Australian Museum’’ de Sydney, 39 (Lc. 1,9-2,0 cm, l.t. 7,8-8,1 cm). 

Description. — Pubescence presente sur la moitie dorsale de la carapace ainsi 
qu’une tache a Tavant du sillon hepatique et une autre dans la partie posterieure 
de la region branchiale; des aires pubescentes sont aussi presentes sur tous les 
pleurons abdominaux et les tergites des deux derniers segments. Rostre legere- 
ment sinueux, sa pointe styliforme atteignant presque le bord distal du pedon- 
cule antennulaire chez le male, le depassant chez la femelle; arme dorsalement 
de 8 ou 9 dents (7 ou 8 + dent epigastrique), les deux anterieures separees Tune 
de 1’autre et de l’apex par un espace plus grand, les suivantes 5 ou 6 dents pla- 
cees de fagon equidistante; carene postrostrale large et peu elevee, se terminant 
pres du bord posterieur de la carapace; carene adrostrale finissant entre la 
seconde dent rostrale et la dent epigastrique, sillon adrostral sous la dent epigas¬ 
trique; sillon gastrofrontal a peine perceptible; sillon postoculaire long, formant 
un angle voisin de 45° avec le rostre et situe sous la deuxieme dent rostrale; sillon 
orbito-antennaire large, assez distinct et se terminant en avant de repine hepati¬ 
que; carene antennaire faible, finissant aux 4/5 de la distance entre repine 
antennaire et repine hepatique; sillon cervical droit, se terminant au milieu de la 
carapace; sillon hepatique tres faiblement defini dans son tiers posterieur verti¬ 
cal, partie anterieure presque droite et inclinee anteroventralement; sillon 
branchio-cardiaque assez large et pubescent, se terminant pres du tiers poste¬ 
rieur de la carapace; carene medio-dorsale presente sur les trois derniers seg¬ 
ments abdominaux, sur le quatrieme segment faible et distincte a partir du quart 
anterieur; telson a peine plus court que les endopodes des uropodes et arme late- 
ralement d’une seule rangee de petites spinules; flagelle antennulaire presque 
aussi long que le pedoncule chez le male, 2/3 de sa longueur chez la femelle; pro- 
sartema atteignant le bord distal de rceil et stylocerite depassant le milieu du pre- 
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Fig. 26. Metapenaeus demani stephani n. ssp. a, Cr, vue laterale; b, O’, petasma, vue ventrale; c, 9, 
thelycum; d, cr , merus du cinquieme pereiopode, vue externe; e, 9, basis du cinquieme pereiopode, 

vue ventrale. 


mier article antennulaire. Chez le holotype, le troisieme maxillipede depasse le 
bord distal du carpocerite par le dactyle, le premier pereiopode atteint la moitie 
du carpocerite, le deuxieme le depasse par un demi dactyle, le troisieme atteint le 
tiers distal du troisieme article antennulaire, le quatrieme atteint le bord proxi¬ 
mal du deuxieme article antennulaire et le cinquieme depasse le scaphocerite par 
la moitie du propode et le dactyle; epine ischiale du premier pereiopode tres 
petite. Chez les males, ischion du cinquieme pereiopode avec une quille disto- 
ventrale en forme de lobe arrondi, le merus a une profonde entaille proximale 
suivie et bordee d’un long processus lanceole faiblement recourbe vers l’exte- 
rieur; saillies distomedianes du petasma petites, formees d’un lobe ventral bilobe 
et d’un lobe dorsolateral allonge; saillies distolaterales plus larges distalement, 
leurs apex tronques. Chez les femelles, grande saillie externe arrondie et plate 
sur le basis du cinquieme pereiopode; plaque anterieure du thelycum large, 
ronde et concave dans sa moitie anterieure, tres etroite posterieurement; plaques 
laterales fusionnees et en forme de W arrondi; presence sur le thelycum des spe¬ 
cimens fecondes de coussins blancs tres distincts. 
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Corps gris-pale parseme de chromatophores vert-olive; pereiopodes rose-pale, 
antennes et pleopodes brun-rouge; moitie distale des uropodes gris-vert. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 10,4 cm; femelles 12,2 cm. 

Distribution geographique. — Cote sud-est de la Nouvelle Guinee a partir du 
Golfe de Papoua et cote nord-est de l’Australie pres de Cairns (voir figure 24). 

Habitat. — Cette sous-espece se trouve surtout dans les eaux cotieres peu pro- 
fondes sur des fonds vaseux. Plus au large, elle a ete pechee jusqu’a 50 metres de 
profondeur mais elle est peu frequente meme rare au dela de 30 metres. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — M. demani stephani 
joue un role mineur dans 1’ensemble des peches commerciales du Golfe de 
Papoua (Nouvelle-Guinee); cependant elle peut constituer une partie importante 
des captures (jusqu’a 50%) dans la Baie d’Orokolo a l’interieur du golfe. 

Elle est essentiellement pechee avec des chaluts de fond a panneaux. Locale- 
ment des trubles et pecheries fixes sont utilises. 

Discussion. — Les caracteres les plus utiles pour la distinction de M . demani 
parmi les Metapenaeus sont la disposition plus etalee des dents anterieures du ros- 
tre ainsi que la conformation du petasma et thelycum. Les differences morpholo- 
giques du cinquieme pereiopode signalees dans la discussion de M. demani demani 
et la distribution geographique des deux sous-especes de M. demani permettent 
leur rapide et facile separation. 

La grande saillie externe sur le basis de la derniere paire de pattes des femelles 
est un caractere tres particulier, qui ne se trouve dans aucune autre espece du 
genre ni de la famille. Au debut, j’ai pense qu c’etait plutot une anomalie ou une 
malformation mais, puisque toutes les femelles en provenance du Golfe de 
Papoua la possedent, il faut le considerer un critere constant. Le Dr. D. 
Gwyther, qui travaillait au “Fisheries Station Kanudi” a Port Moresby m’a 
confirme Tinvariabilite de ce caractere et m’a meme signale qu’il l’utilisait 
comme caractere distinctif de 1’espece. 


Metapenaeus dobsoni (Miers, 1878) 

(figs. 27a-e, 28) 

Penaeus dobsoni Miers, 1878, Proc. Zool. Soc. LoncL, 1878: 302, 307. 

Mangalura dobsoni Miers, 1878. 

Penaeopsis dobsoni - De Man, 1911. 

Metapenaeus dobsoni choprai Nataraj, 1942. 

Specimen-type. — Syntypes, 1 Cfet 49- L’une des femelles, au moins, a ete deposee au “British 
Museum of Natural History” a Londres, Grande-Bretagne. 

Localite-type. — Mangalore, cote sud-ouest de Linde. 

References. — Alcock, 1906: 21-22, pi. 3 figs. 9-9d; De Man, 1911: 60-61, fig. 17; Kemp, 1915: 
321-322; Menon, 1952: 80-93, figs. 1-61; Hall, 1962: 25, figs. 98-98b; Racek & Dali, 1965: 80-81, 
pi. 6 figs. 6, 8, 9, pi. 11 fig. 8; George, 1970b: 1335-1357, figs. 1-14. 

Noms vernaculaires. — Thelly chemmeen (specimens de petite taille), Poovaalan chemmeen, 
Kadal chemmeen (specimens de plus grande taille) (S.O. Inde), Era (S.E. Inde), Chingri (N.E. 
Inde); Udang tjendana, Udang kuning, Udang kapur, Udang dogol (Indonesie). 

Materiel. — Inde: Madras (20.iii. 1979) 1 9, Cochin (27.iii. 1979) 3or + 59; Indonesie: Tjilatjap 
(l.v.1979) 6or + 49 ; Sri Lanka: Negombo (R.M.N.H. 19816) 2cr + 29 . 
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Caracteres distinctifs. — Corps presque entierement pubescent, parfois 
pubescence limitee a quelques aires; rostre long, depassant le bord distal du 
pedoncule antennulaire, legerement sinueux et arme de 7 a 9 dents dorsales, 
sans dents sur sa moitie distale; carene postrostrale finissant en une expansion 
glabre pres du bord posterieur de la carapace; carene adrostrale atteignant la 
dent epigastrique et sillon adrostral en arriere de cette derniere; sillon postoculaire 
profond et incline, place sous la troisieme dent rostrale; carene antennaire tres 
faible, indistincte sur presque toute sa longueur; sillon hepatique bien marque, 
partie posterieure situee en avant du niveau de T epine hepatique, descend 
incline vers Tarriere et puis tourne vers Tangle pterygostomial en formant un 
angle droit; sillon branchio-cardiaque atteignant presque le milieu de la cara¬ 
pace; telson arme lateralement d’une rangee de petites spinules parfois doublee 
du cote interne de quelques autres spinules; absence d’epine ischiale sur le pre¬ 
mier pereiopode. Chez les males, epine basiale du troisieme pereiopode tres lon¬ 
gue et en forme de harpon dans son extremite; presence sur le merus du cin- 
quieme pereiopode d’une ou deux grandes dents triangulaires; saillies distome- 
dianes du petasma pourvues chacune d’un court filament sur leur face ventrale 
et d’un second filament sur leur face dorsale; saillies distolaterales dirigees vers 



Fig. 27. Metapenaeus dobsoni ( Miers). a, 9, v ue laterals; b, (7, petasma, vue ventrale; c, 9» thelycum; 
d, a, merus du cinquieme pereiopode, vue externe; e, Cr, epine basiale du troisieme pereiopode. 
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l’avant. Chez les femelles, cinquieme pereiopode sou vent reduit aux coxa et 
basis; plaque anterieuredu thelycum grande, enlanguetteet sillonnee; Y ensemble 
des plaques laterales en forme de fer a cheval, recouvrant en partie la plaque 
anterieure; presence sur le thelycum des specimens fecondes de coussins blancs 
tres distincts. 

Corps jaune-pale a brunatre parseme de chromatophores rouges, brunatres 
ou verdatres; partie distale du rostre plus sombre; antennes rouges; carene 
medio-dorsale de Y abdomen et bord du dernier segment brun sombre a rouge: 
pereiopodes et pleopodes blancs a rosatres; uropodes soit gris-brunatre plus fen¬ 
ces distalement, le bord exterieur des exopodes rouges (cote de l’lnde), soit jaune 
pale dans la partie proximale, rouge carmin dans leur moitie distale, leurs extre- 
mites blanches ou jaunes (archipel indonesien). Cette difference dans la colora¬ 
tion des uropodes n’est pas associee a des differences morphologiques car les 
exemplaires provenant de l’lnde et ceux provenant de l’lndonesie sont tout a fait 
semblables. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 11,8 cm; femelles 13,0 cm. La 
taille minimale (l.t.) lors de la premiere maturite sexuelle est 6,4 cm ce qui cor¬ 
respond a des individus de presque un an (Rao, 1968). 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote asiatique de Maha¬ 
rashtra (Inde occidentale) jusqu’au Cambodge, a Sri Lanka, Sumatra, Java, lies 
Andaman et le long de quelques cotes des Philippines et de la Nouvelle-Guinee 
(voir figure 28). 



Fig. 28. Distribution geographique de Melapenaeus dobsoni (Miers). 
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Biologie. — Les juveniles se trouvent dans les estuaires, les systemes lagunai- 
res et les pares saumatres, alors que les adultes se trouvent dans des eaux plus 
profondes sur des fonds vaseux allant jusqu’a 37 metres de profondeur. L’espece 
tolere des salinites de 3 a 43°/ 00 ; au Sri Lanka elle est surtout frequente dans les 
lagons a faible salinite et leur mer adjacente tandis qu’eile est plutot rare dans les 
lagons a forte salinite (De Bruin, 1965). Elle se reproduit sur des fonds de 9 a 14 
metres au Sri Lanka (De Bruin, 1965), de 20 a 24 metres dans le sud-ouest de 
Tlnde (Mohamed, 1967b). De larges bancs formes principalement par des adul¬ 
tes de cette espece ont ete observes sur les fonds vaseux des aires deja citees. 

M. dobsoni a une duree de vie proche de trois ans selon Menon (1955), voisine 
de deux ans selon George et al. (1968). II se nourrit de petits animaux et 
d’algues, surtout de diatomees, qui se trouvent melanges dans Festomac avec du 
sable et de la vase (Menon, 1952). 

La reproduction a lieu seulement en mer (George, 1970b). La fecondite varie 
de 34.500 a 159 milles ceufs par femelle (Rao, 1968). Selon cet auteur, il y a une 
relation lineaire logarithmique entre le nombre d’ceufs produits et la taille de la 
femelle. La formule est Log F =-0,7175 + 2,84 73 Log L avec F: nombre d’oeufs 
et L: Longueur totale en mm. Le developpement larvaire a ete etudie par 
Menon (1952) et Muthu, Pillai & George (1978a). 

Hall (1962) etablit le rapport existant entre le poids de F animal et sa taille par 
la relation: W = 0,7691 C 2 > 736 ou W est le poids frais en grammes et C la lon¬ 
gueur de la carapace en cm. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — M. dobsoni joue un 
role important dans les peches de Tlnde ou elle est Fespece la plus importante du 
genre et Fune des principales crevettes commerciales. Elle est particulierement 
importante au Kerala (province du sud-ouest de FInde) ou les juveniles consti¬ 
tuent une partie tres importante des captures provenant des systemes lagunaires 
cotiers (pendant certains mois ils peuvent constituer jusqu’a 80-90% des 
captures par hauts-pares et bas-pares; Kuttyamma & Antony, 1975); les adultes 
forment une part importante des captures provenant de la mer ou elle est 
Fespece la plus importante pendant la saison des alizes. Au Sri Lanka e’est 
Fespece de peneides la plus importante et aussi Fune des principales especes 
dans la cote meridionale de Java. Aux lies Andaman et en Irian (tie de Nouvelle- 
Guinee), elle est pechee abondamment. 

M. dobsoni fait Fobjet d’aquiculture en Inde et en Thailande. 

Dans les systemes lagunaires du sud de FInde, elle est surtout pechee avec des 
sennes halees a bord et des sennes halees a terre. Les autres engins utilises pour 
sa capture sont: hauts-parcs et bas-parcs, carrelet, epervier, haveneau et have- 
neau remorque, filet maillant et folle. Plus au large elle est pechee essentielle- 
ment avec des chaluts de fond a panneaux. 

Discussion. — M. dobsoni se distingue facilement des autres Metapenaeus par la 
configuration du petasma et thelycum. Son rostre long, depassant le bord distal 
du pedoncule antennulaire constitue un autre caractere fort pratique pour sa 
separation des especes voisines c.-a-d. M. brevicornis, M. joyneri, M. lysianassa et 
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M. tenuipes. D’apres Racek & Dali (1965), les coussins blancs attaches au thely- 
cum des femelles impregnees ont un contour imparfaitement triangulaire — le 
bord posterieur large et le bord anterieur une pointe ronde et emoussee — et 
done sont facilement differentiables des coussins des autres especes. 

La presence d’une tres longue epine basiale en forme de harpon sur le troi¬ 
sieme pereiopode des males est unique a M. joyneri et M. dobsoni parmi les 
Metapenaeus et l’ensemble des Penaeidae. Chez les jeunes, cette epine est beau- 
coup plus courte et depourvu de sa partie distale en forme de harpon mais, sa 
base est beaucoup plus large que celle des epines basiales des deux premiers 
pereiopodes. Ce caractere permet, a l’exception des juveniles de M . joyneri , une 
distinction efficace des juveniles de M . dobsoni de ceux des autres Metapenaeus . 

L’espece presente aussi d’autres particularites uniques a M. dobsoni; ce sont 
I'armature du merus du cinquieme pereiopode des males et la reduction aux 
coxa et basis du cinquieme pereiopode des femelles. Le merus des males porte 
deux dents triangulaires — seule espece du genre presentant une double den¬ 
ture. Chez les specimens de Cochin, ces deux dents sont grandes et tres distinc- 
tes, de meme taille ou avec la dent distale a peine plus grande (fig. 27d); chez les 
specimens de Negombo, la dent proximale est de meme taille que dans les exem- 
plaires de Cochin tandis que la dent distale est tres reduite et se presente comme 
une toute petite dent triangulaire; chez les exemplaires de Tjilatjap la dent poste- 
rieure est legerement plus faible que pour les males du sous-continent indien et la 
dent anterieure est beaucoup plus petite que la posterieure mais, cependant pas 
aussi reduite que celle des males de Negombo. Silas & Muthu (1979), en etudiant 
des exemplaires de Cochin, Madras et des lies Andaman trouverent qu’il y a une 
reduction progressive de la taille de la dent distale au fur et a mesure qu’on se 
deplace vers Test et qu’il y a un «cline» ouest-est pour cette espece dans l’lndo- 
Pacifique. Malheureusement, chez mes specimens les males de l’lndonesie sont 
une forme intermediate entre ceux de PInde et du Sri Lanka; done, seule 
une etude sur un plus grand nombre de specimens pourra montrer si ce proces¬ 
sus existe ou non. La taille de ces dents est toujours constante pour les differentes 
localites et peut etre consideree comme un caractere constant au sein d’une 
meme population. La condition rudimentaire du cinquieme pereiopode est 
observee seulement chez les femelles et, contrairement aux observations de 
Racek & Dali (1965: 55) cette condition n’a jamais 6t€ observee sur le quatrieme 
pereiopode. Ces auteurs ecrirent que tres probablement cette reduction est le 
resultat d’une lesion provoquee lors de 1’accouplement par la forte epine basiale 
du troisieme pereiopode du male, ce qui est discutable pour deux raisons: (i) le 
membre tronque presente une configuration tres constante chez les femelles; 
or, il est difficile d’imaginer une telle regularite comme etant le resultat d’une 
lesion, d’autant plus que l’accouplement a lieu suite a la mue de la femelle et 
done, le laps de temps avant la mue suivante est important, (ii) 1’epine basiale 
de la troisieme patte du male M. joyneri est tout a fait similaire a celle du male M. 
dobsoni et pourtant la femelle M. joyneri ne presente pas cette reduction du cin- 
quieme pereiopode. D’autre part, cette alteration de la derniere patte n’est nul- 
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lement d’origine genetique car toutes les femelles observees de taille inferieure a 
6,0 cm possedent des pattes entieres et meme l’une des adultes, ayant une l.t. de 
10,0 cm presente des cinquiemes pereiopodes avec tous leurs segments. 

Metapenaeus eboracensis Dali, 1957 
(figs. 29a-d, 30) 

Metapenaeus eboracensis Dali, 1957, Aust. J. Mar. Freshwat. Res., 8: 183, 193. 

Specimen-type. — Holotypecr, l.c. 1,35 cm, l.t. 6,4 cm; allotype 9, l.c. 2,05 cm, l.t. 9,0 cm. Ils 
sont deposes a 1’ “Australian Museum” a Sydney, Australie. 

Localite-type. — L’embouchure de la riviere Norman dans le Golfe de Carpentarie, Queensland, 
Australie; sur un fond vaseux par 2 a 4 m de profondeur. 

References. — Dali, 1957: 193-196, fig. 19a-g; Racek & Dali, 1965: 83, pi. 7 fig. 2, pi. 12 fig. 3. 
Noms vernaculaires. — York prawn (Australie). 

Materiel. — Australie: Townsville (R.M.N.H. 23285), paratype, 19, Golfe de Carpentarie 
(R.M.N.H. 23295), 1 cr + 19, Golfe de Van Diemen (18. i. 1979), don du “Department of Northern 
Territory Fisheries”, lcr + 19; Nouvelle-Guinee: Port Moresby (11.vi.1979), 30' +59 

Caracteres distinctifs. — Pubescence limitee a la partie dorsale de la carapace 
et quelques zones abdominales; rostre arme de 7 ou 8 dents dorsales, sans dents 



Fig. 29. Metapenaeus eboracensis Dali, a, 9, vue laterale; b, cr, petasma, vue ventrale; c, 9, thelycum; 
d, CT, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 
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sur son tiers distal (rarement plus ou moins du tiers), legerement sinueux, 
atteignant ou depassant le bord distal du pedoncule antennulaire; carene post- 
rostrale large et peu elevee, fmissant pres du bord posterieur de la carapace; 
carene adrostrale finissant en arriere de la seconde dent rostrale et sillon adros- 
tral en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire long mais faible, situe 
sous la seconde dent rostrale; carene antennaire faible, devenant indistincte vers 
les 2/3 de la distance entre repine antennaire et Tepine hepatique; sillon hepati- 
que mal defini dans son tiers posterieur vertical, puis tournant vers 1’angle ptery- 
gostomial en formant un angle assez emousse; carene branchio-cardiaque peu 
importante, finissant pres du milieu de la carapace; telson arme lateralement 
d’une seule rangee de petites spinules; absence d’^pine ischiale sur le premier 
pereiopode. Chez les males, presence sur le merus du cinquieme pereiopode 
d’une petite depression proximale suivie d’un tout petit tubercule; saillies disto- 
medianes du petasma formant de petits rabats, leurs bords distaux en continuity 
avec ceux des saillies distolaterales, ces dernieres dirigees presque lateralement. 
Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum petite, plate et subquadrangu- 
laire, plaques laterales formant un grand disque longuement fendu dans sa par- 
tie anteromediane. 

Corps jaune-pale, semi-translucide, parseme de chromatophores verts ou 
bruns; antennes et carene medio-dorsale de 1’abdomen rouge-brun; pereiopodes 
blancs-rosatres; pleopodes blancs; partie distale des uropodes et partie externe 
des exopodes rouge-rouille ou verte. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 9,8 cm; femelles 11,6 cm. 

Distribution geographique. — Presente le long des cotes nord et nord-est de 
F Australie, de Darwin a Townsville, et la cote sud de la Nouvelle Guinee a Test 
de Tile Frederik Hendrik (voir figure 30). 

Biologie. — Cette espece habite sur des fonds vaseux ou sablo-vaseux ne 
depassant generalement pas 10 a 20 metres de profondeur. Cependant elle peut 
etre pechee jusqu’a 45 metres de fond. Dans les baies et golfes de TAustralie sep- 
tentrionale V espece complete son cycle vital dans les eaux de moins de 10 metres 
de profondeur et sa capture est meilleure pendant la nuit. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — M. eboracensis joue un 
role mineur dans les pecheries commerciales mais elle est commune dans son 
aire de distribution. Dans le Golfe de Carpentarie (Australie septentrionale) elle 
est tres frequente pendant les mois d’ete et est numeriquement aussi abondante 
que Penaeus (Fenneropenaeus) merguiensis De Man, 1888, espece qui domine les cap¬ 
tures commerciales (Redfield, communication personnelle); cependant, son 
importance n’est que secondaire du fait de sa plus petite taille. Lors de peches 
exploratoires dans la baie de Shoal (Northern Territory, Australie) elle a ete 
Tune des especes les plus communes (Grey, rapport non publie). Dansle Golfe 
de Papoua, en Nouvelle-Guinee, elle peut constituer jusqu’a 5% des captures 
commerciales et localement bien plus (Gwyther, 1980). 

Elle est essentiellement pechee avec des chaluts de fond a panneaux. Locale¬ 
ment on utilise des trubles et des pecheries fixes. 



MI QUEL, LE GENRE METAPENAEUS 


83 



Discussion. — Cette espece est proche de M. dobsoni et especes voisines mais, 
se separe d’elles par Y absence de filaments apicaux sur le petasma, par Y absence 
de coussins blancs sur le thelycum des femelles fecondees ainsi que par une diffe- 
rente repartition geographique. En outre, M. eboracensis se distingue de M. brevi - 
cornis et M. tenuipes par un plus long rostre et une plus longue carene adrostrale 
tandis que de M. joyneri et de M. dobsoni par sa plus petite et simple epine basiale 
sur le troisieme pereiopode des males et la structure des organes genitaux. 


Metapenaeus elegans De Man, 1907 
(figs. 31a-d, 32) 

Metapenaeus elegans De Man, 1907, Notes Leyden Mus., 29: 130. 

Penaeopsis elegans - De Man, 1911. 

Metapenaeus singaporensis Hall, 1956. 

Specimen-type. — Syntypes, 2cr, l.t. 7,5 et 8,1 cm. Ils sont deposes au “Zoologisch Museum” & 
Amsterdam, Pays Bas. 

Localite-type. — Rade de Menado, C^lfebes, Indon£sie. 

References. — De Man, 1907: 130-131; De Man, 1911: 58-60, fig. 16a-e; Hall, 1956: 84-86, pi. 
12 figs. 17, 18, 19; Hall, 1962: 25, figs. 97-97b; De Bruin, 1965: 80-81; De Bruin, 1976: 29-46, fig. 
3a-h. 

Noms vernaculaires. — Kung tagadgreejood (Thailande); Udang dogol, Jahe (Indonesie). 
Materiel. — Sri Lanka: Lagune de Tanadura (R.M.N.H. 19818), 2c/ +29; Thailande: Bangkok 
(14.iv. 1979), 49, Bangkok (28.vii. 1972), don de la Division des Peches de Bangkok, 1 9; Nouvelle- 
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Guinee: Port Moresby, pret du “Kanudi Fisheries Department”, lC+29; Philippines: Cebu 
(20.vi. 1979), 29, Laoag, Luzon (R.M.N.H. 22620), 9a. 

Caracteres distinctifs. — Pubescence generalement limitee a la partie dorsale 
de la carapace et quelques zones sur les derniers segments abdominaux ou 
absente; rostre arme de 9 a 12 dents tout le long du bord dorsal, presque droit et 
redresse, atteignant du bord proximal au bord distal du troisieme article anten- 
nulaire ou le depassant; carene postrostrale n’atteignant pas le bord posterieur 
de la carapace; carene adrostrale finissant bien en arriere de la deuxieme dent 
rostrale et sillon adrostral en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire 
long et profond, situe sous la deuxieme dent rostrale; carene antennaire dis- 
tincte, se terminant aux 3/4 de la distance entre l’epine antennaire et Tepine 
hepatique; sillon hepatique profond et large, descendant legerement incline dans 
son quart posterieur puis tournant vers V angle pterygostomial en faisant un 
angle emousse; carene branchio-cardiaque atteignant au moins le milieu de la 
carapace mais le plus souvent atteignant le prolongement posterieur de l’epine 
hepatique; telson arme lateralement d’une rangee de spinules souvent doublee 
d’une deuxieme rangee interne; epine ischiale sur le premier pereiopode genera- 



Fig. 31. Metapenaeus elegans De Man. a, 9, vue laterale; b, or, petasma, vue ventrale; c, 9> thelycum; 
d, cr, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 
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lement petite. Chez les males, presence sur le merus du cinquieme pereiopode 
d’une entaille proximale suivie d’un tubercule carene; saillies distomedianes du 
petasma dirigees anterolateralement, en forme de feuille possedant un sillon lon¬ 
gitudinal distinct et ne recouvrant pas les saillies distolaterales. Chez les femelles: 
plaque anterieure du thelycum allongee, plus large dans la partie anterieure et 
sillonnee longitudinalement; bord lateral des plaques laterales sureleve et courbe 
vers l’interieur dans sa partie posterieure. 

Corps, pereiopodes et pleopodes vert pale a rosatre, parfois gris-verdatre. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 8,4 cm; femelles 11,8 cm. 

Distribution geographique. — II est actuellement connu le long des cotes de la 
peninsule malaisienne, au sud et a l’ouest de Sri Lanka, aux lies Andaman, au 
sud de Java, les cotes sud, est et nord-est de Borneo, les Philippines, le Golfe de 
Papoua en Nouvelle-Guinee et les lies Fiji (voir Figure 32). 

Biologie. — M. elegans habite surtout les estuaires, les systemes lagunaires et 
les etangs a faible salinite. Elle est peu frequente dans la mer bien qu’elle y ait ete 
trouvee sur des fonds vaseux ou sablo-vaseux jusqu’a 55 metres de profondeur. 
Au Sri Lanka, l’espece complete son cycle vital a l’interieur meme des lagunes et 
des estuaires (De Bruin, 1965). 

L’espece se nourrit en grande partie de matieres vegetales (Hall, 1962). 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — Cette espece joue un 
role tres mineur dans les peches ou elle n’est pas separee des autres especes 
dites “sans interet commercial”. Elle est probablement plus importante dans les 
captures artisanales. 



Fig. 32. Distribution geographique de Metapenaeus elegans De Man. 
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Elle est pechee surtout avec des trubles et des pecheries fixes; parfois elle est 
aussi capturee avec des chaluts a panneaux. 

Discussion. — Bien que le male de M. elegans a ete identifie et decrit au debut 
du siecle, la femelle n’a ete connu qu’en 1956 lorsqu’elle fut decrite par Hall. 
Tres probablement elle avait ete capturee auparavant mais, sa grande similitude 
avec les femelles des especes voisines avait cache sa veritable identite. La femelle 
se differencie de M. conjunctus, M. ensis, M. monoceros et M. affinis (quatre des 
especes les plus proches de M. elegans) principalement par la configuration du 
thelycum et par la moins importante pubescence du corps tandis que le male le 
fait par la forme du petasma, la pubescence et, sauf pour M. affinis , par la forme 
du processus spiniforme du merus du cinquieme pereiopode; de plus, M . conjunc¬ 
tus a un plus faible nombre de dents rostrales. M. papuensis , l’esp&ce la plus simi- 
laire a M. elegans , peut s’en separer par sa plus importante pubescence et 
par sa carene postrostrale qui est plus distincte dans sa partie posterieure; les 
males se distinguent plus aisement par la structure du petasma et du tubercule 
du cinquieme pereiopode mais les faibles differences dans la configuration du 
thelycum ne facilitent pas beaucoup la separation des femelles. 

Metapenaeus endeavour! (Schmitt, 1926) 

(figs. 33a-e, 34) 

Penaeopsis endeavouri Schmitt, 1926, Biol. Results Fish. Exped. F.I.S. Endeavour, 1909-14, 5: 329. 

Specimen-type. — HolotypeQ, he. 3,55 cm, l.t. 15,7 cm (l’extremite du telson est cassee). II est 
depose a V “Australian Museum” a Sydney, Australie (numero d’enregistrement E.3199). 

Localite-type. — Partie sud de la cote du Queensland, Australie. 

References. — Schmitt, 1926: 329-333, pi. 59 figs. 1-3, pi. 68 fig. 4; Racek, 1955: 229-230, pi. 3 
fig. 2, pi. 6 fig. 5, pi. 9 fig. 2; Dali, 1957: 187-189, fig. 17a-f; Racek & Dali, 1965: 77. 

Noms vernaculaires. — Endeavour prawn (Australie), Brown prawn (Queensland, Australie). 

Materiel. — Australie orientale: sud du Queensland (R.M.N.H. 23298), paratypes, lcr + 19, 
Moreton Bay (R.M.N.H. 10351), 1 9; Australie occidentale: Shark Bay (17.v.1979), 3(? +39- 

Caracteres distinctifs. — Plusieurs aires pubescentes sur le corps; rostre arme 
de 10 a 12 dents (generalement 10) tout le long du bord dorsal, droit et redresse, 
atteignant du bord proximal au bord distal du troisieme article antennulaire; 
carene postrostrale finissant en une expansion glabre pres du bord posterieur de 
la carapace; carene adrostrale se terminant en arriere de la seconde dent rostrale 
et sillon adrostral en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire long et 
oblique, situe sous la deuxieme dent rostrale; carene antennaire distincte, se ter¬ 
minant aux 4/5 de la distance entre Tepine antennaire et Tepine hepatique; sil¬ 
lon hepatique profond, descendant presque verticalement dans son tiers poste¬ 
rieur puis se dirigeant vers Tangle pterygostomial en faisant un angle assez 
emousse; sillon branchio-cardiaque n’atteignant pas le milieu de la carapace; tel¬ 
son arme de trois paires de fortes epines mobiles laterales; epines ischiale et 
basiale du premier pereiopode de meme taille. Chez les males, presence sur 
le merus du cinquieme pereiopode d’une entailie proximale suivie d’un tuber- 
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Fig. 33. Metapenaeus endeavouri (Schmitt), a, 9, vue laterale; b, Cf, petasma, vue ventrale; c, 9, thely- 
cum; d,0\ merus du cinquieme pereiopode, vue externe; e, telson, vue dorsale. 


cule carene; saillies distomedianes du petasma formant deux rabats subtriangu- 
laires legerement anguleux dans leur partie distale et separes par un large 
espace, leurs bords proximo-lateraux prolonges par une sorte de languette; sail- 
lies distolaterales legerement plus longues que les distomedianes et depourvues 
d’epines externes. Chez les femelles, bord posterieur des plaques laterales du 
thelycum sureleve formant une saillie mediane, un profond sillon separe ces pla¬ 
ques entre elles et un second les separe de la ride posterieure transversale; saillies 
coxales des quatriemes pereiopodes coniques. 

Corps brun-pale a rosatre; rostre et carene medio-dorsale de Tabdomen brun 
fonce; antennes et bord des ecailles antennaires brun rouge; pereiopodes et pleo- 
podes jaunes a roses avec des zones blanches; partie distale des uropodes bleu 
vif. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 14,0 cm; femelles 17,5 cm. 

Distribution geographique. — Presente le long des cotes nord-ouest, nord et 
nord-est de TAustralie, de Shark Bay a Moreton Bay ainsi qu’au sud-est de la 
Nouvelle-Guinee, surtout dans le Golfe de Papoua (voir figure 34). 

Biologie. — M. endeavouri se trouve preferentiellement dans des eaux limpides, 
sur des fonds sableux jusqu’a 70 metres de profondeur et generalement a moins 
de 40 metres. Elle est surtout pechee de nuit. 
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L’espece passe toute sa vie en mer et complete son cycle vital sans penetrer dans 
les estuaires. Neanmoins, les larves se deplacent vers les eaux plus coheres oil 
elles se developpent dans les herbiers ou les fonds riches en algues. Dans des 
peches exploratoires dans la baie de Shoal (Australie septentrionale), Grey (rap¬ 
port non publie) a note que les meilleures captures de M . endeavouri etaient tou- 
jours associees a d’importantes prises d’especes de Trachypenaeus et Metapenaeop- 
sis. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — M. endeavouri joue un 
role important dans les peches du Golfe d’Exmouth en Australie occidentale 
(19% des captures en 1977) et dans celles du Golfe de Carpentarie (Australie 
septentrionale) oil elle a constitue avec M. ensis 16% des captures en 1978. Ail- 
leurs, bien que presente, elle est d’une importance tres mineure dans les captu¬ 
res commerciales. 

Elle est pechee presque exclusivement avec des chaluts de fond a panneaux. 

Discussion. — La conformation du petasma et du thelycum de M. anchistus et 
de M. intermedins ainsi que leurs differentes distributions geographiques distin- 
guent ces deux especes de M . endeavouri (pour une comparaison plus detaillee de 
ces trois especes voir le tableau 7). M. macleayi , le seul autre representant du 
genre possedant des epines laterales mobiles sur le telson et des uropodes colores 
bleu vif, possede un rostre sigmo'ide, edente dans sa moitie distale et avec seule- 
ment 5 a 7 dents dorsales. 
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Metapenaeus ensis (De Haan, 1844) 

(figs. 35a-e, 36) 

Penaeus ensis De Haan, 1844, in Von Siebold, Fauna Japonica, Crustacea (6/7): pi. 46 fig. 2. 
Penaeus mastersii Haswell, 1879. 

Penaeus incisipes Bate, 1888. 

Parapenaeus incisipes - M. J. Rathbun, 1902. 

Metapenaeus incisipes - Alcock, 1905. 

Metapenaeus mastersii - Alcock, 1905. 

Penaeopsis mastersii - De Man, 1911. 

Penaeopsis incisipes - De Man, 1911. 

Penaeopsis ensis - De Man, 1911. 

Metapenaeus ensis baramensis Hall, 1962. 

Metapenaeus philippinensis Mot oh & Muthu, 1979. 

Cette espece a ete souvent confondue avec Metapenaeus monoceros et la plupart des citations sous ce 
nom a l’est de la peninsule malaisienne se referent a M. ensis. Le nom M. mastersii a ete parfois utilise 
pour M. moyebi du sud-est asiatique, M. dalli de l’Australie occidentale et M. bennettae de l’Australie 
orientale (Racek, 1955, 1957, 1959; Dali, 1956, 1957, 1958; Hall, 1962). 

Specimen-type. — Lectotype 9 (seulement le cephalothorax), l.c. 3,3 cm. II est depose au “Rijks- 
museum van Natuurlijke Histone” a Leiden, Pays Bas (numero d’enregistrement D.5581). 
Localite-type. — Le Japon, tres probablement Nagasaki. 

References. — Kishinouye, 1900: 18-19, pi. 4 fig. 2 (sous le nom Penaeus incisipes ); De Man, 1911: 
55-57, fig. 14a-c (nomme Penaeopsis monoceros ); Schmitt, 1926: 325-329, pi. 58 figs. 1, 2 ( Penaeopsis 
monoceros et une partie de Penaeus mastersii ); Kubo, 1949: 329-333 avec figs, (en partie, sous le nom 
M. monoceros ); Racek, 1955: 230-232, pi. 3 fig. 3, pi. 6 figs. 3, 4, pi. 9 fig. 4 (nomme M. incisipes ); 
Dali, 1957: 184-187, fig. 16a-h (nomme M. monoceros ); Hall, 1956: 77-78 (pas la fig. ll,citecomme 
M. monoceros ); Hall, 1958: 537-544, figs. 4, 5, 7; Racek & Dali, 1965: 58-61, pi. 2 fig. 4, pi. 3 figs. 1 
2 

Noms vernaculaires. — Kung takard, Rung tagadgreejood (Thai'lande); Udang merah ros, Chek 
hea, Sua loor (Malaisie); Udang laki, Udang kaju, Udang dogol, Udang apiapi (Indon£sie); Off¬ 
shore greasyback prawn (Australie); Suahe (Philippines); Chung ha, middle prawn (Hong-Kong); 
Sand shrimp (Taiwan); Yosi ebi, Yoshi ebi (Japon). 

Materiel. — Bangladesh: Cox’s Bazar (6.iv.l979), 1 9 (subadulte); Thai’lande: Golfe de 
Thai’lande (5.xii. 1974), pret de S. Chaitiamvong, 1 CT parasite (l.c. 3,4 cm, l.t. 14,4 cm), Bangkok 
(12-14. iv. 1979), 5a(un subadulte) + 79 (2 subadultes), Phuket (17-19.iv. 1979), 8a(un 
subadulte) + 69 (unjuvenile); Indonesie: Medan (21-23.iv.1979), 4or + 49 > Djakarta(27.iv. 1979), 
20* +29 (tous subadultes), Tjilatjap (2.v. 1979), 4cr +49; Singapour (8.v. 1979), 19; Nouvelle- 
Guinee: Port Moresby (11 .vi. 1979), lor +59; Philippines: Manille (15.vi.1979), 20cr +39, Iloilo 
(18-19.vi. 1979), 11 or (2 subadultes) + 39, Cebu (20.vi. 1979), 2a+49; Hong-Kong 

(27-29.vi.1979), lor + 19- 

Caracteres distinctifs. — Pubescence sur presque tout le corps, parfois res- 
treinte a la partie dorsale de la carapace et aux derniers segments abdominaux 
(juveniles glabres); rostre arme de 8 a 11 dents tout le long du bord dorsal, pres¬ 
que droit et souvent redresse, atteignant ou presque le bord distal du pedoncule 
antennulaire; carene postrostrale atteignant ou presque le bord posterieur de la 
carapace; carene adrostrale finissant en arriere de la seconde dent rostrale et sil- 
lon adrostral en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire long et obli¬ 
que, situe sous la seconde dent rostrale; carene antennaire assez distincte, se ter- 
minant aux 2/3 de la distance entre l’epine antennaire et Tepine hepatique; sil- 
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Fig. 35. Metapenaeus ensis (Dc Haan). a, O' , vue laterale; b, O, petasma, vut* ventrale; c, C f ties Philip¬ 
pines, partie distale du petasma, vue vent rale; d, 9, thelycum; e,cr, merus du cinquieme pcreio- 

pode, vue externe. 


Ion hepatique large et profond, descendant legerement incline vers Tarriere dans 
son quart posterieur puis tournant vers Tangle pterygostomial en faisant un 
angle tres emousse; carene branchio-cardiaque en general sinueuse, atteignant le 
prolongement posterieur de Tepine hepatique; telson arme dorsolateralement de 
deux a quatre rangees de petites spinules; petite epine ischiale sur le premier 
pereiopode. Chez les males, presence sur le merus du cinquieme pereiopode 
d’une entaille proximsde suivie d'un long processus spiniforme recourbe vers 
Tinterieur et d'une rangee de tubercules; saillies distomedianes du petasma tres 
bombees et dirigees vers Tavant, triangulaires mais pouvant etre aussi subqua- 
drangulaires aux Philippines et recouvrant presque entierement les saillies disto- 
laterales en vue ventrale. Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum lon¬ 
gue et sillonnee; bord lateral et posterieur des plaques laterales sureleve, chacun 
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formant en arriere une large saillie triangulaire bien distincte recourbee vers 
l’interieur. 

Corps, pereiopodes et pleopodes rose a gris-verdatre, une bande blanche sur 
Tischium et une autre sur le merus des pereiopodes; antennes rouges; carfene 
mediodorsale de 1’abdomen brune; partie distale des uropodes bleu-pourpre, 
bord externe de leurs exopodes rouge-brun. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 15,4 cm; femelles 18,9 cm. La 
taille moyenne (l.t.) lors de la premiere maturite sexuelle est de 9,8 cm dans le 
Golfe de Tha'ilande (Thubthimsang & Meechukhan, 1976). Au Japon, elle est de 
9,0 cm pour les males et 10,0 cm pour les femelles; a la fin de la premiere annee 
de vie les males mesurent 10,0 cm et les femelles 12,5 cm. La longueur minimale 
de la carapace lors de la fusion des endopodes du petasma est de 1,5 cm (Hall, 
1962). 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote asiatique du Bangla¬ 
desh a la Chine, a l’archipel indonesien, Borneo et cote occidentale de Celebes, 
Australie tropicale, cotes sud et nord de Nouvelle-Guinee, Philippines, Taiwan 
et Japon. Elle a ete aussi signalee le long de la cote orientale de Flnde et a Sri 
Lanka mais sa presence dans la partie ouest du Golfe de Bengale est peu fre- 
quente, voire rare (voir figure 36). 

Biologie. — M. ensis habite des fonds vaseux ou sablo-vaseux, occasionnelle- 
ment, elle se trouve aussi sur des fonds de sables grossiers. Les juveniles se trou- 
vent dans les estuaires, les systemes lagunaires et pres des cotes; les adultes plus 



Fig. 36. Distribution geographique de Metapenaeus ensis (De Haan). 
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au large souvent dans des eaux troubles, jusqu’a 70 a 80 metres de profondeur. 
Generalement ils ne s’eloignent pas plus de 25 km des cotes (Hall, 1962). 

L’espece se nourrit surtout de matieres vegetales lorsqu’elles sont dans les 
lagunes mais, au large elle devient omnivore (Hall, 1962). Le rapport entre le 
poids frais de r animal (W) et la taille (C, longueur de la carapace) a ete formule 
par Hall (1962) par la relation W * 0,6310 C 2 > 910 ou W est exprime en grammes 
et C en cm. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — M. ensis joue un role 
tres important dans les peches de la region et est d’importance commerciale 
dans presque toute son aire de distribution. C’est Tune des especes les plus 
importantes en Thai'lande, Malaisie, Singapour, Indonesie, Philippines et 
Hong-Kong. Elle est aussi importante au Vietnam, en Chine et au Japon meri¬ 
dional et tres commune dans la partie nord du Golfe de Carpentarie (Australie 
septentrionale) et dans le Golfe de Papoua (Nouvelle-Guinee); dans ce dernier 
elle est l’espece la plus importante dans les captures effectuees entre 30 et 60 
metres. Elle est pechee aussi bien pres des cotes (juveniles) que plus au large 
(adultes). 

M. ensis fait Pobjet d’aquiculture en Thailande, Malaisie, Singapour, Indone¬ 
sie, Philippines, Vietnam et Taiwan. 

Au large elle est pechee essentiellement avec des chaluts de fond a panneaux et 
plus pres des cotes avec des filets maillants et filets derivants, folles, petits cha¬ 
luts, bordigues, hauts-parcs et bas-parcs et d’autres pecheries fixes, carrelets, 
grand haveneaux, eperviers et trubles. 

Discussion. — Quoique decrite dans la premiere moitie du siecle dernier, M . 
ensis n’est vraiment distingue et separe de M. monoceros qu’a partir de 1958 lors- 
que Hall fit une etude de ces deux formes. Les affinites et les caracteres distinc- 
tifs entre ces deux especes sont commentes ulterieurement et le lecteur est ren- 
voye a la discussion pour M . monoceros . 

M . conjunctus et M. suluensis se distinguent de M . ensis essentiellement par la 
configuration du petasma et du thelycum qui sont tres typiques des especes; un 
autre caractere qui peut servir pour leur separation est le nombre de dents ros- 
trales (7 a 9 chez M. conjunctus et 7 ou 8 chez M. suluensis contre 8 a 11 chez M. 
ensis). M. suluensis possede aussi une longue epine pointue ischiale sur le pre¬ 
mier pereiopode. Les adultes de M. affinis ) M. alcocki, M. elegans et M. papuensis 
se separent de M. ensis principalement par la morphologie des organes genitaux. 
Les femelles de ces especes sont tres semblables et la conformation du thelycum 
est le criterium cle pour leur distinction. Les males se distinguent de M. ensis par 
le petasma et par Tabsence du long processus spiniforme suivi d’une rangee de 
tubercules sur le merus du cinquieme pereiopode. Le materiel frais de M. affinis 
est facilement separable de M . ensis par la coloration pale de l’extremite des uro- 
podes. 

Hall (1962) en se basant sur un exemplaire femelle qui presentait un thelycum 
different de celui de M. ensis et que lui meme decrit comme une aberration de la 
forme normale de cet organe dans Tespece, crea la variete M. ensis baramensis. 
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Cette variete differe du “vrai” M. ensis par la presence de deux indentations de 
chaque cote de la plaque anterieure du thelycum, par Fabsence des bords surele- 
ves des plaques laterales de cet organe et par une epine ischiale plus forte sur le 
premier pereiopode. Silas & Muthu (1979) trouverent trois de ces femelles en 
provenance des lies Andaman et erigirent la variete a un niveau specifique bien 
que le male reste inconnu. Parmi les 41 femelles etudiees au laboratoire et les 
nombreuses autres observees aux debarquements, aucune ne presentait les 
caracteres de la variete baramensis et done rien ne peut etre rajoute a ce sujet. 
Cependant, je considere plus raisonnable de maintenir M . ensis baramensis Hall, 
1962 comme une variete de M. ensis (De Haan, 1844) plutot que de la separer 
en une espece differente. 

Lors de Fetude des crevettes effectuee en 1979 sur le terrain, j’avais observe 
qu’aux Philippines les males de M. ensis pouvaient etre separes en deux groupes 
d’apres la forme des saillies distomedianes du petasma. Grand nombre de males 
possedaient un petasma avec des saillies ayant la morphologie caracteristique de 
Fespece (fig. 35b) mais un nombre non negligeable d’individus montraient des 
saillies plus volumineuses et plus rectangulaires (fig. 35c). Une etude detaillee au 
laboratoire montra neanmoins que ces exemplaires ne differaient que par ce 
caractere et qu’ils etaient trop semblables pour une separation a un niveau speci¬ 
flque ou sous-specifique. Cette difference dans la forme des saillies distomedia¬ 
nes est due a un plus ou moins important recourbement dorsal du bord externe 
des saillies et done en aucun cas ne peut etre retenue comme un critere systema- 
tique. La meme annee, Motoh & Muthu decrivaient la nouvelle espece Metape- 
naeus philippinensis base sur des specimens provenant des lies centrales des Philip¬ 
pines. Leur male est sans aucun doute identique a celui que j’ai collecte et qui 
possede les plus volumineuses saillies distomedianes; par consequent, il doit etre 
rattache a M. ensis . Leur femelle possede, d’apres leur description et figure, un 
thelycum assez curieux pour le genre. J’ai eu Poccasion d’observer, lors de ma 
visite en 1979 au SEAFDEC (“South East Asia Fisheries Development 
Center”) a Tigbauan, Iloilo, et grace a la courtoisie du Dr. Motoh, des exem¬ 
plaires femelles de la nouvelle espece et autant que je puisse me rappeler ils 
etaient plus semblables au «vrai» M. ensis que ne le laisse voir la figure de Motoh 
& Muthu. Un deuxieme fait qui me fait considerer avec precaution la separation 
de ces femelles en nouvelle espece est que je ne les ai jamais observees parmi les 
centaines d’exemplaires etudies aux debarquements industriels a Manille, Iloilo 
et Cebu ainsi que dans les villages de pecheurs voisins de ces metropoles. De 
par cela, cette espece aurait dans les captures un sex-ratio tres faible pour les 
femelles ce qui est tres rare pour un Metapenaeus de grande taille. En me basant 
sur la vraie identite des males et les remarques effectuees pour les femelles, et 
quoique je ne puisse prouver l’identite des femelles, je considere M. philippinensis 
synonyme plus recent de M. ensis. 

L’un des males (l.c. 3,4 cm, l.t. 14,4 cm) provenant du Golfe de Thailande est 
parasite par un bopyre (Isopoda, Epicaridea, Bopyridae). Ce type de parasite est 
frequent dans certaines especes telles que Penaeus ( Penaeus ) semisulcatus De Haan, 
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1844 mais n’est que rarement observe sur les Metapenaeus . Le couple parasite est 
probablement Orbione bonnieri Nobili, 1906 1 ) et se trouve loge dans la cavite bran- 
chiale de la crevette; la femelle mesure 19 mm de long par 12 mm de large et 6 
mm de haut alors que le male mesure 5 mm par 2 mm. La presence du parasite 
empeche le developpement des caracteres sexuels secondaires de 1’animal et on 
constate que, malgre la grande taille de la crevette, les deux endopodes du 
petasma ne sont que faiblement unis et les saillies distomedianes du petasma ne 
sont pas developpees. Le long processus spiniforme du cinquieme pereiopode 
n’est represente que par un faible tubercule et la rangee de tubercules normale- 
ment presente chez les males adultes est totalement absente. Ce parasite n’a ete 
rapporte prealablement que sur M. monoceros et celui-ci est le premier rapport de 
l’espece sur Af. ensis . Bourdon (1979a et 1979b) cite trois autres parasites bopy- 
res ay ant pour hote un Metapenaeus : Parapenaeon richardsonae (Nierstrasz & 
Brender-a-Brandis, 1931) sur Af. lysianassa, Parapenaeon japonicum (Thielemann, 
1910) sur Af. monoceros et Parapenaeonella lamellata Bourdon, 1979 sur M. monoceros 
et M. ensis . Pillai (1954) cite egalement un Parapenaeon sp. sur M. dobsoni . 

Metapenaeus insolitus Racek & Dali, 1965 
(figs. 37a-b, 38) 

Metapenaeus insolitus Racck & Dali, 1965, Verh. K. Ned. Akad. Wet. (Natuurkd), (2) 56 (3): 69. 

Specimen-type. — Holotype9, I t. 8,5 cm; allotype O', l.t. 6,7 cm. Ils sont deposes a 1’“Austra¬ 
lian Museum” a Sydney, Australie. 

Localite-type. — Baie de Chambers dans le “Northern Territory”, Australie. Fond vaseux par 
30 metres de profondeur. 

References. — Racek & Dali, 1965: 69-72, fig. 13a-c, pi. 6 figs. 3, 4, pi. 11 fig. 4. 

Noms vernaculaires. — Northern greentail prawn (Australie). 

Materiel. — Australie septentrionale: Golfe de Carpentarie (R.M.N.H. 23306), paratypes, 
2<y +29, Darwin (19.xi. 1974), don du “Department of Northern Territory Fisheries”, lcr + 19- 

Caracteres distinctifs. — Pubescence limitee a la partie dorsale de la carapace 
et a quelques aires sur les tergites et pleurons abdominaux; rostre arme de 9 
dents tout le long du bord dorsal (dent epigastrique souvent tres petite chez le 
male), presque droit et legerement redresse, atteignant la moitie proximale du 
troisieme article antennulaire chez le male, le bord distal de cet article ou le 
depassant faiblement chez la femelle; carene postrostrale peu elevee et mal defi- 
nie, finissant pres du bord posterieur de la carapace; carene adrostrale se termi- 
nant entre la seconde dent rostrale et la dent epigastrique, sillon adrostral juste 
en arriere de cette derniere dent; sillon postoculaire assez long, situe sous la 
deuxieme dent rostrale et formant un angle de 45° avec l’axe du rostre; carene 
antennaire faible, se terminant au cinquieme posterieur de la distance entre 
Tepine antennaire et l’epine hepatique; sillon hepatique bien marque et profond, 
descendant verticalement sur plus de son tiers posterieur puis se dirigeant vers 


*) Gentiment identifie par Roland Bourdon, Station Biologique de Roscoff, France. 
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Tangle pterygostomial en faisant un angle emousse; carene branchio-cardiaque 
peu importante et finissant pres du tiers posterieur de la carapace; telson arme 
lateralement d’une seule rangee de petites spinules; epine ischiale sur le premier 
pereiopode rudimentaire ou absente. Chez les males, presence sur le merus du 
cinquieme pereiopode d’une entaille proximale suivie d’un tubercule carene et 
tordu; saillies distomedianes du petasma larges, fortement divergentes, avec un 
repli distodorsal et recouvrant totalement ou presque les saillies distolaterales; 
leurs bords proximolateraux sont ronds et leurs bords distolateraux forment une 
large dent recourbee vers Texterieur; saillies distolaterales dirigees anterolatera- 



Fig. 38. Distribution geographique de Metapenaeus insolitus Racek & Dali. 
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lement. Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum en languette et sillon- 
nee longitudinalement, son bord anterieur est presque droit et est pourvu d’une 
paire de tubercules lateraux arrondis, lateralement elle est bordee par une paire 
de plaques allongees; plaques laterales separees par un etroit sillon, chacune avec 
une courte carene anteromediane et une aire de longues et fortes soies. 

Corps semi-translucide, vert pale, parseme de chromatophores^ brunatres; 
ecaille antennaire et extremites des uropodes vert vif. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 7,1 cm, femelles 11,1 cm. 

Distribution geographique. — Endemique de FAustralie septentrionale, du 
voisinage de Darwin au Golfe de Carpentarie (voir figure 38). 

Habitat. — Elle a ete capturee a F embouchure des rivieres et a la mer, sur des 
fonds sableux et vaseux et a des profondeurs de 4 a 35 metres, elle est surtout 
commune sur des fonds de moins de 8 metres (Grey, 1978, rapport non publie). 

Importance pour la peche. — M. insolitus est abondante dans le Golfe de Car¬ 
pentarie (Redfield, communication personnelle) et est presente dans les captu¬ 
res, mais sa faible taille le rend peu commercialisable. Ruello (1975) cite Fespece 
parmi celles d’importance commerciale en Australie. 

Discussion. — La relation interspecifique de M. insolitus a ete discutee par 
Racek & Dali (1965) lors de Finstitution de Fespece et le materiel examine n’offre 
pas de remarques supplementaires. 

Metapenaeus intermedius (Kishinouye, 1900) 

(figs. 39a-e, 40) 

Penaeus intermedius Kishinouye, 1900, J. Fish. Bur., Tokyo, 8: 21. 

Penaeopsis intermedius - De Man, 1911. 

Specimen-type. — Deux femelles, l.t. 12 cm. Elies ont ete deposees au Museum de l’lnstitut des 
Peches, Faculte cTAgriculture, Universite Imperiale de Tokyo mais, malheureusement, elles sont 
actuellement perdues (Kubo, 1949). 

Localite-type. — Province de Tosa, Japon. 

References. — Kishinouye, 1900: 21-22, fig. dans le texte; Kubo, 1949: 333-340, figs. 7o, 31i-l, 
47d, 62e-e\ 74q, w, 811, 122, 123; Hall, 1956: 78-79, pi. 11 fig. 13; Hall, 1962: 23, figs. 91-91b; 
Racek & Dali, 1965: 78, pi. 6 fig. 7, pi. 11 fig. 6. 

Noms vernaculaires. — Kung tagadgreedum (Thailande); Udang ekor biru, Sua Loor 
(Malaisie); Chung ha, Middle prawn (Hong-Kong); Hige naga ebi (Japon). 

Materiel. — Thailande: Bangkok (12-14. iv. 1979), 3cr +49; Indonesie: Medan (21.iv. 1979), 2 9; 
Singapour (9.v. 1979), 4cr + 29; Hong-Kong (27-29. vi. 1979), 20'. 

Caracteres distinctifs. — Plusieurs aires pubescentes sur le corps; rostre arme 
de 8 a 11 dents tout le long du bord dorsal, presque droit et redresse, atteignant 
du bord proximal au bord distal du troisieme article antennulaire; carene 
postrostrale finissant en une expansion glabre pres du bord posterieur de la cara¬ 
pace; carene adrostrale se terminant en arriere de la seconde dent rostrale et sil¬ 
lon adrostral en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire long et obli¬ 
que, situe sous la seconde dent rostrale; carene antennaire distincte, se termi¬ 
nant aux 3/4 de la distance entre Fepine antennaire et Fepine hepatique; sillon 
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Fig. 39. Metapenaeus intermedins (Kishinouye). a, 9, vue laterale; b,cr, petasma, vue ventrale; c, 9, 
thelycum; d, O', merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 


hepatique profond, descendant verticalement sur presque sa moitie posterieure 
puis se dirigeant vers 1’angle pterygostomial en faisant un angle emousse; sillon 
branchio-cardiaque n’atteignant pas le milieu de la carapace; telson arme de 
trois paires de fortes epines mobiles laterales; epines ischiale et basiale sur le pre¬ 
mier pereiopode de meme taille. Chez les males, presence sur le merus du cin¬ 
quieme pereiopode d’une entaille proximale suivie d’un tubercule carene; sail- 
lies distomedianes du petasma formant deux rabats triangulaires nettement 
anguleux dans leur partie distale, leurs bords proximolateraux depourvus de 
prolongement en languette; saillies distolaterales plus courtes que les distomedia¬ 
nes et armees d’une paire d’epines sur leur bord lateral. Chez les femelles, pre¬ 
sence sur le thelycum d’une bosse posteromediane en ogive; bord posterieur des 
plaques laterales sureleve formant une courte carene transversale; saillies coxales 
des quatriemes pereiopodes tres longues, plates et tronquees. 
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Corps brun pale a rosatre; rostre et carene medio-dorsale de l’abdomen bruns; 
antennes et bord des ecailles antennaires brun-rouge; pereiopodes et pleopodes 
jaunes a roses avec des zones blanches; partie distale des uropodes bleu vif. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 13,6 cm; femelles 19,3 cm. Dans 
le Golfe de Thailande, la taille minimale observee lors de la premiere maturite 
sexuelle est de 9,8 cm (Thubthimsang & Meechukhan, 1976). 

Distribution geographique. — Presente des lies Andaman et de la cote occi- 
dentale de la peninsule malaisienne a la Chine centrale, au nord-est de Borneo et 
au Japon meridional (voir figure 40). 



Fig. 40. Distribution geographique de Metapenaeus inlermedius (Kishinouye). 

Biologie. — Se trouve sur des fonds sableux ou vaseux a des profondeurs 
allant de quelques metres a 85 metres, mais est rarement pechee au dela de 50 
metres. Les juveniles se trouvent dans des eaux peu profondes mais ne penetrent 
pas dans les estuaires et ont une preference pour les fonds vaseux, tandis que les 
adultes sont presents sur les deux types de fond. 

Selon Hall (1962), l’espece est surtout carnivore (polychetes, crustaces, etc.). 
C’est Tun des Metapenaeus qui s’&oigne le plus des cotes puisqu’il a ete pechee 
a plus de 64 km des rivages. 

Hall (1962) etudia le rapport entre le poids de V animal et sa taille; il etablit la 
formule W = 0,8318 C2.828 0 u \y est le poids frais en grammes et C la longueur 
de la carapace en cm. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — M . intermedius est 
commune et consideree parmi les especes d’importance commerciale dans la 
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peninsule malaisienne (Mer d’Andaman, Golfe de Thailande et, a un degre 
moindre, le Detroit de Malacca). Elle est principalement abondante le long de la 
cote orientale de la peninsule pendant la saison des alizes du nord-est. M. interme¬ 
dins est egalement pechee au Vietnam et a Hong-Kong. 

Elle est surtout pechee avec des chaluts de fond a panneaux mais aussi avec 
des filets maillants, des filets derivants et des pecheries fixes. 

Discussion. — Cette espece se distingue de M. anchistus et de M. endeavouri par 
la configuration differente du petasma et du thelycum ainsi que par la forme des 
projections coxales des quatriemes pereiopodes des femelles; de plus Af. endea¬ 
vouri a une distribution geographique differente (pour une etude plus detaillee de 
ces trois especes voir le tableau 7). M, macleayi se separe facilement de M. interme¬ 
dins par son rostre edente distalement, son faible nombre de dents rostrales et sa 
distribution restreinte. Aucun des autres Metapenaeus possede de longues epines 
laterales mobiles sur le telson ni des uropodes bleu vif. 


Metapenaeus joyneri (Miers, 1880) 

(figs. 41a-e, 42) 

Penaeus joyneri Miers, 1880, Ann. Mag. Nat. Hist., (5) 5: 458. 

Penaeus pallidus Kishinouye, 1897. 

Parapenaeus joyneri - M. J. Rath bun, 1902. 

Penaeopsis joyneri - De Man, 1911. 

Specimen-type. — Syntypes, 1 O', l.t. voisine de 4,3 pouces (= 10,9 cm) et plusieursQ- Us sont 
deposes au “British Museum of Natural History” a Londres, Grande Bretagne. 

Local ite-type. — Yokohama, Japon. 

References. — Miers, 1880: 458, pi. 15 figs. 8-10; Kishinouye, 1900: 19-21, pis. 5, 7 fig. 7; Maki 
& Tsuchiya, 1923: 42, pi. 6 fig. 2; Yoshida, 1941: 14-15, fig. 6, pi. 2 fig. 3; Kubo, 1949: 344-348, 
figs, lu, 7s, 22d, 31c, d, 41f-k, 47a, 52d-g, 62a, a\ 68i, j, 74e, k, 81g, 125e, f, 126; Lee & Yu, 1977: 
100-103, figs. 70, 71 a-j. 

Noms vernaculaires. — Small white prawn (Hong-Kong); Shiba ebi, Siba ebi (Japon). 

Materiel. — Hong-Kong (26.vi. 1979), lo* + 19. 

Caracteres distinctifs. — Plusieurs aires pubescentes sur le corps, en particu- 
lier sur les segments abdominaux; rostre arme de 7 a 9 dents dorsales, sans dents 
dans sa partie distale, legerements sinueux, atteignant de la moitie du second 
article antennulaire au bord distal du troisieme; carene postrostrale peu elevee, 
finissant distinctement avant le bord posterieur de la carapace; carene adros- 
trale finissant en avant de la dent epigastrique et sillon adrostral juste en arriere 
de celle-la; sillon postoculaire court et pro fond, situe sous la seconde dent ros- 
trale; carene antennaire tres faible, indistincte sur presque toute sa longueur; sil¬ 
lon hepatique mal defini dans son quart posterieur vertical, partie anterieure 
legerement recourbee et inclinee anteroventralement; carene branchio- 
cardiaque finissant un peu en avant du milieu de la carapace; telson arme latera- 
lement d’une seule rangee de petites spinules; absence d’epine ischiale sur le pre¬ 
mier pereiopode. Chez les males, epine basiale du troisieme pereiopode tres lon¬ 
gue et son extremite en forme de harpon; presence sur le merus du cinquieme 
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Fig. 41. Metapenaeus joyneri (Miers). a, 9, vue laterale; b, Cf , petasma, vue ventrale; c, <7, partie dis¬ 
tale du petasma, vue laterale; d, 9, thelycum; e,C7, epine basiale du troisieme pereiopode. 

pereiopode d’une entaille proximale suivie d’un tubercule; saillies distomedianes 
du petasma tres longues, en forme de ruban; avec un faible sillon longitudinal 
dans leur partie distale et fortement recourbees dorsalement; saillies distolatera- 
les dirigees vers l’avant; petasma pourvu d’une paire de protuberances dorsales. 
Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum styliforme; plaques laterales 
courbes et recouvrant en partie la plaque anterieure; presence sur le thelycum 
des specimens fecondes de coussins blancs tres distincts. 

Corps, pereiopodes et pleopodes jaune pale a jaune vif, le premier parseme de 
chromatophores verdatres ou bruns; uropodes de meme couleur, leurs extremi- 
tes grisatre-rougeatre, bord exterieur de leur exopodes rouge. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 14,0 cm; femelles 15,0 cm. 
Distribution geographique. — Presente le long de la cote asiatique du Golfe de 
Tonkin jusqu’a la cote sud-est de la Coree, h. Taiwan et au Japon meridional 
(voir figure 42). 

Biologie. — M. joyneri habite les fonds sableux des baies et systemes lagunaires 
a des profondeurs inferieures a 20 metres. Dans la partie nord de son aire de dis¬ 
tribution (Coree) elle s’eloigne de la cote en hiver, lorsque la temperature de 
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Fig. 42. Distribution geographiquc de Metapenaeus joyneri (Miers) et Metapenaeus krishnatrii Silas & 

Muthu. 


l’eau diminue et elle se reproduit au debut de l’ete (Lee & Yu, 1968). Cette 
espece forme de larges bancs. 

M. joyneri est carnivore et s’alimente surtout de crustaces et de mollusques 
(Ikematsu, 1955). Son developpement larvaire a ete etudie par Ikematsu (1955) 
et par Lee & Lee (1968). 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — Cette espece est 
importante dans les pecheries de Coree ou elle est consideree comme Tune des 
especes les plus importantes (1927 tonnes en 1977), du Japon meridional ou elle 
constitue pres de 20% des captures de la Mer Interieure (Longhurst, 1970), de la 
Chine et de Taiwan. A Hong-Kong, elle forme parfois une partie importante des 
captures artisanales et se trouve melangee a d’autres crevettes telles que Parape- 
naeopsis hungerfordi Alcock, 1905 et P. hardwickii (Miers, 1878). 

M. joyneri fait l’objet d’aquiculture en Taiwan. 

Elle est pechee avec des filets maillants, des filets derivants et des chaluts de 
fond a panneaux. Tres probablement, d’autres engins sont aussi utilises dans les 
pecheries artisanales. 

Discussion. — La configuration du thelycum et du petasma de Y espece est 
suffisamment caracteristique pour permettre son identification certaine. Les 
males de M. tenuipes possedent un petasma similaire en apparence mais qui est 
depourvu des nettes protuberances dorsales; de plus, l’epine basiale du troisieme 
pereiopode est simple. M. tenuipes se difference aussi de M. joyneri par son plus 
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court sillon adrostral ainsi que par sa carene adrostrale qui est le plus souvent 
elevee. Les autres especes semblables a M. joyneri sont absentes de son aire geo- 
graphique et ont la carene postrostrale se terminant pres du bord posterieur de la 
carapace. 

Burkenroad (1934) discuta sur le parallelisme existant entre la structure du 
petasma et celle du thelycum pour cette espece et ses formes les plus voisines. II 
nota que chez M. lysianassa et M . dobsoni , toutes deux avec de tres courts fila¬ 
ments sur les saillies distomedianes du petasma, les plaques laterales du thely¬ 
cum se rejoignent medialement sur une partie de leur longueur. Par contre, chez 
M. brevicomis et M . joyneri qui possedent des filaments beau coup plus longs, ces 
plaques sont bien separees par la partie posterieure de la plaque mediane. Mal- 
heureusement, si on considere aussi M. tenuipes — espece proche aux quatre pre¬ 
mieres — ce parallelisme devient beaucoup moins evident puisque le petasma de 
cette espece possede de longs filaments apicaux et le thelycum a quand meme ses 
plaques laterales unies medialement sur une partie importante de leur longueur. 

En 1977, Lee & Yu decrirent une nouvelle sous-espece, Metapenaeus joynerifor- 
mosus qui apparemment est restreinte aux eaux cotieres de Tungkang dans le sud 
de Taiwan. L’auteur se trouve, par manque de materiel de cette region, dans 
T impossibility de commenter Tetablissement de la nouvelle sous-espece. 


Metapenaeus krishnatrii Silas & Muthu, 1976 
(figs. 42, 43a-b) 

Metapenaeus krishnatrii Silas & Muthu, 1976, J. Mar. Biol. Assoc. India, 16: 645. 

Specimen-type. — HolotypeC, l.c. 2,2 cm, l.t. 9,8 cm, depose au “Zoological Survey of India’ 5 a 
Calcutta, Inde (numero d’enregistrement C.2475/2). Allotype 9, l.c. 2,1 cm, l.t. 9,6 cm, depose au 
“Central Marine Fisheries Research Institute” a Mandapam Camp, Tamil Nadu, Inde (numero 
d’enregistrement 115/2). 

Localite-type. — Anse de Corbyn, Port Blair, Ties Andaman. 

References. — Silas & Muthu, 1976: 645-648, pi. la-b fig. la-c. 

Materiel. — Thailande: criee de Bangkok (19.xii. 1974), lo'offert gracieusement par S. Chai- 
tiamvong. Une demande de pret des specimen-type a ete faite mais sans resultat positif. 

Caracteres distinctifs (base pour les femelles sur la description originale). — 
Pubescence reduite chez les males a quelques aires sur la carapace et les derniers 
segments abdominaux; femelles plus pubescentes, surtout le long du dos. Rostre 
presque droit, arme dorsalement de 7 a 9 dents et atteignant du bord proximal 
au bord distal du dernier article antennulaire; carene postrostrale faible, se ter¬ 
minant pres du bord posterieur de la carapace; carene adrostrale finissant entre 
la deuxieme dent rostrale et la dent epigastrique, sillon adrostral bien en arriere 
de cette derniere dent; sillon postoculaire oblique, situe sous la seconde dent ros¬ 
trale; carene antennaire distincte sur les 2/3 de la distance entre Tepine anten- 
naire et fepine hepatique; carene hepatique large et profonde, descendant lege- 
rement inclinee vers V arriere dans son tiers posterieur puis tournant vers Tangle 
pterygostomial en faisant un angle assez net; sillon branchio-cardiaque distinct, 
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Fig. 43. Metapenaeus krishnatrii Silas & Muthu. a, (7, partie distale du petasma, vue ventrale; b, 9, 

thelycum. 

finissant pres du milieu de la carapace; telson arme lateralement de deux rangees 
de petites spinules; 6pine ischiale sur le premier pereiopode aigue et un tiers a un 
demi de la taille de Pepine basiale. Chez les males, presence sur le merus du cin- 
quieme pereiopode d’une entaille proximate suivie d’un processus spiniforme 
recourbe ventromedialement et d’une rangee de tubercules; saillies distomedia- 
nes du petasma grossierement triangulaires, gonflees et sillonnees dans leurs 
tiers distaux et recouvrant presque entierement les saillies distolaterales en vue 
ventrale; leur bords proximaux sont droits et contigus, leur bords distaux angu- 
leux et depassant legerement les saillies distolaterales. Chez les femelles, plaque 
anterieure du thelycum en forme de langue et sillonnee longitudinalement; pla¬ 
ques laterales plates et en forme de rein, le tout limite posterieurement par une 
paire de protuberances transverses incurvees anteromedialement qui se projet- 
tent par dessus les plaques laterales. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 9,8 cm; femelles 9,6 cm. De toute 
evidence, les femelles peuvent atteindre une taille bien plus grande. 

Distribution geographique. — M . krishnatrii est connu seulement de Port 
Blair, aux lies Andaman (sa localite-type) (voir figure 42). L’exemplaire collecte 
par S. Chaitiamvong a la criee de Bangkok ne peut etre considere pour la repar¬ 
tition de Tespece car Bangkok est un important centre de debarquement des cap¬ 
tures provenant non seulement du Golfe de Thailande, mais aussi de celles de la 
Mer d’Andaman et meme parfois du Golfe de Bengale ou des eaux situees a Test 
du Golfe de Thailande. 

Habitat. — De par Pendroit de capture, une crique, on peut deduire que 
Pespece habite des eaux cotieres peu profondes. 

Importance pour la peche. — Les captures de crevettes aux lies Andaman 
n’ont pas ete encore etudiees de fagon approfondie et Pimportance deM. krishna¬ 
trii dans celles-la reste inconnue. 

Discussion. — Le petasma de M . krishnatrii est proche de celui de M. suluensis 
et de M . conjunctus , et peut etre considere comme une forme intermediaire entre 
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l’organe copulateur de ces deux especes. II se distingue du petasma de M. suluen- 
sis par ses plus courtes saillies distomedianes qui sont depourvues des sommets 
semicirculaires caracteristiques de cette espece tandis que le developpement plus 
important du bord posterolateral de ces saillies chez M . krishnatrii lui donne une 
conformation differente a celle des saillies de M. conjunctus. Silas & Muthu (1976) 
n’ont malheureusement pas considere la grande similitude existante entre les 
males de M. krishnatrii et de M. conjunctus et ont seulement compare leurs exem- 
plaires a M. suluensis. Ces memes auteurs ont ecrit en 1979 pour M. krishnatrii : 
“the glabrous form of M. monoceros described by Hall (1956) appears to belong to 
this species. The petasma figured by him (Hall, 1956) resembles that of M. krish¬ 
natrii very closely*’ mais, cela n’est pas correct car le petasma represente par Hall 
est sans aucun doute celui de M. conjunctus . L’identite exacte de la forme glabre 
de Hall n’a pas ete determinee mais, vraisemblablement c’est M. conjunctus puis- 
que le petasma represente est celui de cette espece; cependant Hall ecrit que les 
organes genitaux de la forme glabre ne differaient point de ceux du “vrai” M. 
ensis , ce qui evidemment n’est pas le cas des genitalia de M. conjunctus. 

Tout recemment j’ai obtenu le male en provenance de Bangkok, Tha'ilande. 
Get exemplaire est conforme en grand nombre de caracteres a la description et 
figuration de Silas & Muthu (1976) et confirme la validite de l’espece. Nean- 
moins, mon exemplaire s’ecarte de la description originale par son rostre faible- 
ment recourbe, qui est nettement plus long et atteint le bord distal du pedoncule 
antennulaire, ainsi que par sa formule rostrale qui est de 8 + 1 dents au lieu de 6- 
7+1; d’autres differences mineures sont la presence de petites aires pubescentes 
sur les pleurons des trois premiers segments abdominaux et la taille de l’epine 
ischiale sur le premier pereiopode qui est deux fois plus courte que l’epine 
basiale dans mon exemplaire. 

Le thelycum de 1’espece est unique par la presence des deux protuberances de 
la ride posterieure transversale, qui sont separees par un pro fond sillon median 
qui divise la ride en deux parties. Des protuberances legerement semblables sont 
observees chez M. ajfinis et M. alcocki mais ces especes ont la ride posterieure 
continue. 


Metapenaeus lysianassa (De Man, 1888) 

(figs. 44a-d, 45) 

Penaeus lysianassa De Man, 1888, J. Linn. Soc. Lond. (Zool.), 22: 290. 

Penaeopsis lysianassa - De Man, 1911. 

Metapenaeus lysianassa malaccaensis Hall, 1962, 

Specimen-type. — Syntypes, GO'et 89, 1-1. 6, 0-7,0 cm. Probablement deposes a 1’“Indian 
Museum’ * a Calcutta, Inde. 

Localite-type. — Archipel de Mergui, Birmanie. 

References. —Alcock, 1906: 23-24, pi. 4 figs. 11-llc; Kubo, 1949: 359-361, figs. 7v, 47h, 74o, u, 
81 i, 125h, 129e, 131; Hall, 1956: 82-83; Hall, 1962: 24, figs. 93-93f; Racek&Dall, 1965: 79-80, pi. 
6 fig. 10, pi. 11 fig. 7. 



MIQUEL, LE GENRE METAPENAEUS 


105 


Noms vernaculaires. — Kung huamun (Thai'landc); Udang putih kecil, Shio peh hea, Small 
white shrimp (Malaisie); Udang tjendana, Udang kuning, Udang kapur, Pesajan kecil, Bintik, 
Barat (Indonesie). 

Materiel. — Thailande: Phuket (19.iv.1979), 7 9, Nakornasrithammaraj (R.M.N.H. 19926-27), 
39; Malaisie: Kemasik, Trengganu (R.M.N.H. 17641), 4cr+59, Kuala Jalan Bazu, Penang 
(R.M.N.H. 17487), 3o r + 109; Indonesie: Tandjong Selokan, Detroit de Banka (R.M.N.H. 
21750), ler + 19, Baie de Sekana, Sumatra (R.M.N.H. 21454), 3 9* 

Caracteres distinctifs. — Corps presque entierement pubescent; rostre tres 
court atteignant le milieu du premier article antennulaire et arme de 6 ou 7 dents 
tout le long du bord dorsal, carene rostrale elevee; carene postrostrale finissant 
en une expansion glabre pres du bord posterieur de la carapace; carene et sillon 
adrostraux atteignant la troisieme dent rostrale; sillon postoculaire tres faible, 
situe juste en avant de la troisieme dent rostrale; carene antennaire indistincte; 
sillon hepatique droit et incline anteroventralement, partie posterieure verticale 
de ce sillon absente; sillon branchio-cardiaque n’atteignant pas le milieu de la 
carapace; telson arme lateralement d’une seule rangee de petites spinules; epine 
ischiale sur le premier pereiopode minuscule ou absente, epine basiale du troi¬ 
sieme pereiopode tres longue mais simple. Chez les males, presence sur le merus 



Fig. 44. Metapenaeus lysianassa (De Man), a, O', vue laterale; b, O', petasma, vue ventrale; c, 9, thely- 
cum; d, Cf, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 
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du cinquieme pereiopode d’une entaille proximale suivie d’une grande dent 
triangulaire legerement arquee; saillies distomedianes du petasma pourvues cha- 
cune d’un minuscule filament sur leur bord median; saillies distolaterales pro- 
fondement fendues sur leur bord distal et bifurquees; dans la partie orientale de 
son aire de distribution V entaille peut etre tres faible et done 1’epine laterale peut 
devenir tres petite. Chez les femelles, plaque anterieure et plaques laterales du 
thelycum de meme taille, plaque anterieure sillonnee, plaques posterieures le 
plus souvent subovales et avec leur bord median epaissi; presence sur le thely¬ 
cum des specimens fecondes de coussins blancs tres distincts. 

Corps, pereiopodes et pleopodes jaune-pale a blanc et parsemes de chromato- 
phores gris a roses; antennes et partie distale des uropodes grises. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 6,1 cm; femelles 9,0 cm; 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote asiatique de Mysore 
(Inde occidentale) au Vietnam du Nord, a Sri Lanka, cotes nord-est de Sumatra 
et Java, et Borneo (voir figure 45). 

Biologie. — Cette espece habite surtout des fonds vaseux jusqu’a des profon- 
deurs de 26-28 metres et ne s’eloigne pas trop des rivages. Dans les captures, les 
femelles sont distinctement plus frequentes que les males. 

L’espece est omnivore avec une certaine dominance des matieres vegetales et 
des petits crustaces; dans festomac on trouve toujours des detritus et probable- 
ment la partie organique de ceux-la constitue pour M. lysianassa une source sub- 
sidiaire de nourriture (Hall, 1962). 



Fig. 45. Distribution geographique de Metapenaeus lysianassa (De Man). 
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Le rapport existant entre le poids frais de V animal (W) et sa taille a ete etudie 
par Hall (1962); il le formula par W *= 0,8222 C 2 > 750 avec W en grammes et G, la 
longueur de la carapace, en cm. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — L’une des especes les 
plus abondantes dans le Detroit de Malacca, la Mer de Java et la cote nord de 
Borneo ou elle est capturee intensement et fait partie des “petites crevettes ,, 
pechees. Elle est egalement pechee dans d’autres localites mais en faible quan¬ 
tity. 

Elle est pechee avec des hauts-parc et bas-parcs, nasses et autres pecheries 
fixes, trubles, haveneaux, filets maillants, filets derivants, sennes halees a terre 
et chaluts de fond a panneaux. 

Discussion. — L’espece se distingue immediatement des autres Metapenaeus 
par son rostre beaucoup plus court et sa carene rostrale elevee, ainsi que par son 
sillon adrostral qui atteint seulement la troisieme dent rostrale. Ce dernier crite- 
rium est egalement utile pour la separation des juveniles de cette espece de ceux 
des especes proches. Hall (1962) dressa la variete M. lysianassa malaccaensis qui 
correspond a la forme possedant la rame externe des saillies distolaterales du 
petasma tres reduite. Ce caractere est V unique critere permettant la distinction 
de ces males de M. lysianassa forme typique et, les femelles de la variete malaccaen¬ 
sis sont identiques a celles de M. lysianassa var. lysianassa. Hall (1962: 154-155) 
donna comme aire de repartition de cette derniere la region allant de la cote 
orientale de l’lnde a Malacca et pour M. lysianassa malaccaensis la region allant de 
Penang a Singapour plus la cote est de Sumatra. Racek & Dali (1965: 79) etendi- 
rent la repartition de la variete malaccaensis jusqu’a la cote nord-est de Borneo. 
Mes exemplaires provenant de Kemasik, Trengganu, cote centro-orientale de la 
Malaisie peninsulaire et de Kuala Jalan Baru, Penang, cote nord-ouest de la 
Malaisie peninsulaire appartiennent a la variete M. L lysianassa tandis que ceux 
provenant de Tandjong Selokan, dans le Detroit de Banka, au sud-est de Suma¬ 
tra sont M. 1. malaccaensis. On a ainsi une forme occidental M. 1. lysianassa et 
une forme orientale M. I malaccaensis qui se recouvrent dans leurs distribu¬ 
tions geographiques dans le Detroit de Malacca et le long de la cote est de la 
Malaisie continentale. 

Metapenaeus macleayi (Haswell, 1879) 

(figs. 46a-e, 47) 

Penaeus macleayi Haswell, 1879, Proc. Linn. Soc. N. S. W., 4: 40. 

Penaeopsis macleayi - De Man, 1911. 

Penaeus haswelli Phillips, 1925. 

Specimen-type. — Syntypes 2 9, I t. 5 pouces (-12,7 cm). Ils sont deposes au “Macleay 
Museum” a l’Universite de Sydney, Australie. 

Localite-type. — Port Jackson, Nouvelle Galles du Sud, Australie. 

References. — Schmitt, 1926: 333-338, pi. 60 figs. 1-5; Racek, 1955: 228-229, pi. 3 fig. 1, pi. 7 
fig. 3, pi. 9 fig. 1; Dali, 1957: 196-198, fig. 20a-f; Racek, 1959: 1-57 (biologie); Kirkegaard & Wal¬ 
ker, 1970c, pp. 1:1 — 8:1, figs. 1, 2a-e, 3-4. 
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Noms vernaculaires. — School prawn, White river prawn (Australie). 

Materiel. — Australie orientale: Brisbane (8.vi.l979), origine: Nouvelle Galles du Sud, 
8cr + 119 (tous de juveniles); Nouvelle Galles du Sud (R.M.N.H. 10349), 2 O’ + 39- 

Caracteres distinctifs. — Corps presque entierement glabre; rostre arme de 5 
a 7 dents dorsales (dent epigastrique absente chez les males de grande taille), 
sans dents sur sa moitie distale, sigmoide et redresse, atteignant au moins le 
milieu du troisieme article antennulaire, et le depassant le plus souvent; carene 
postrostrale large se terminant bien en avant du bord posterieur de la carapace; 
carene adrostrale n’atteignant pas la dent epigastrique mais sillon adrostral la 
depassant nettement; sillon postoculaire long et oblique, situe sous la seconde 
dent rostrale; carene antennaire tres distincte, se terminant aux 3/4 de la dis¬ 
tance entre 1’epine antennaire et Tepine hepatique; sillon hepatique en forme de 
L, partie posterieure descendant presque verticalement sous et en avant de 
Pepine hepatique, puis formant un angle net et presque droit et se dirigeant vers 
Tangle pterygostomial; sillon branchio-cardiaque peu distinct, finissant au tiers 
posterieur de la carapace; telson arme de quatre paires de fortes epines mobiles 



Fig. 46. Metapenaens macleayi (Haswell). a, 9, vue laterale; b,Cf, petasma, vue ventrale; c, 9» thely- 
cum; d, cr, merus du cinquieme pereiopode, vue externe; e, telson, vue dorsale. 
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laterales; epine ischiale sur le premier pereiopode minuscule ou absente. Chez 
les males, presence sur le merus du cinquieme pereiopode d’une entaille proxi- 
male suivie d’un tubercule carene et tordu; saillies distomedianes du petasma 
divergentes, sillonnees, et enflees en une sorte de capuchon recouvrant les saillies 
distolaterales. Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum en spatule et 
deprimee longitudinalement; plaques laterales en forme d’oreilles, enserrant 
antero-lateralement deux tubercules ovoides proeminents et un troisieme 
postero-medialement. 

Corps translucide ou blanchatre parseme de chromatophores vert-olive; partie 
distale des uropodes bleue. Juveniles des estuaires: corps translucide et chroma¬ 
tophores bruns. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 14,6 cm; femelles 17,5 cm. La 
taille moyenne lors de la premiere maturite sexuelle est de 9,7 cm pour les males 
et 13,2 cm pour les femelles (individus de 9 a 10 mois) (Racek, 1955). 

Distribution geographique. — Endemique de l’Australie orientale ou il est 
present de la riviere Mary dans le Queensland au Port d’Eden dans la Nouvelle 
Galles du Sud (voir figure 47). 

Biologie. — Les juveniles se trouvent dans les estuaires de l’automne au prin- 
temps. Pendant fete, lorsqu’ils deviennent matures, ils migrent des estuaires aux 
eaux coheres; ce deplacement a une periodicite lunaire (Racek, 1959). Les adul- 
tes sont pres des cotes et plus au large, generalement dans des eaux troubles et 
sur des fonds ne depassant pas 50 a 65 metres de profondeur. Cette espece forme 
souvent de larges bancs dans des aires proches du littoral, sur des fonds mous et 



Fig. 47. Distribution geographique de Metapenaeus macleayi (Haswell). 
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vaseux; les bancs sont ordinairement constitues d’individus d’un meme age 
(Racek, 1959). Les captures sont plus abondantes pendant la journee. 

M. macleayi est un omnivore opportuniste et la matiere organique des sedi¬ 
ments amenes a la mer par les rivieres constitue une source importante d’ali- 
ments (Ruello, 1973a); selon Racek, il se nourrit d’annelides et de petits mollus- 
ques. 

L’espece est essentiellement perifluviale et par consequent sont comportement 
est tres lie a l’importance des pluies. Lorsque les averses sont abondantes, l’aug- 
mentation d’eau douce arrivant aux estuaires favorise la migration de M. 
macleayi vers la mer. La, il y a un redoublement du nombre des adultes ce qui 
ameliore le potentiel reproducteur de l’espece et par suite, il y a ulterieurement 
un meilleur recrutement de jeunes dans les estuaires. Ainsi, des pluies importan- 
tes augmentent la quantite de M. macleayi dans les peches de l’annee suivante. 
Au contraire, une longue saison seche a pour consequence une diminution poste- 
rieure de la population (Ruello, 1973a, b). 

La reproduction se fait sur des fonds voisins de 60 metres et est precedee de la 
mue des femelles matures. Il y a un rythme lunaire pour la mue, l’accouplement 
et la ponte (Racek, 1959). Des experiences de marquage ont montre que les indi- 
vidus, lorsqu’ils quittent les estuaires, se deplacent vers le nord. La migration la 
plus longue observee a ete de 120 km (avec une moyenne de 3,4 km par jour), 
mais la plupart des crevettes se dispersent sur des fonds de moins de 40 metres de 
profondeur, a quelques 70 km de leur habitat juvenile (Ruello, 1977; Glaister, 
1978). Cette distance est bien plus faible que celle des migrations des Penaeus 
(300 a 930 km) mais la vitesse de deplacement est comparable a celle des Penaeus. 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — C’est l’espece la plus 
importante dans les peches du sud-est de l’Australie (Nouvelle Galles du Sud) 
oil elle est pechee aussi bien dans les estuaires (juveniles) qu’au large (adultes). 
Souvent elle est pechee en tres larges quantites du fait de sa tendance a former de 
grands bancs. 

Pres des cotes, elle est pechee avec des haveneaux, des petites sennes, des cha- 
luts a perche et des petits chaluts a panneaux; au large le chalut de fond a pan- 
neaux est le seul engin utilise. 

Discussion. — M. macleayi est une espece assez isolee dans V ensemble du genre 
aussi bien morphologiquement que geographiquement. C’est la seule espece a 
posseder quatre paires d’epines laterales sur le telson et a presenter le couple de 
caracteres suivant: rostre depourvu de dents sur sa moitie distale et telson arme 
de fortes epines. Son endemisme est-australien n’est partage qu’avec M. bennet- 
tae. 


Metapenaeus monoceros (Fabricius, 1798) 

(figs. 48a-d, 49) 

Penaeus monoceros Fabricius, 1798, Suppl. Ent. Syst., 409. 

Penaeopsis monoceros - De Man, 1911. 

Penaeopsis spinulicauda Stebbing, 1914. 

L’espece citee comme M. monoceros a Test de la peninsule malaisienne est generalement M. ensis. 
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Specimen-type. — Le type n’existe plus. II avait ete depose au “Zoologisches Institut” a l’Uni- 
versite de Kiel, Republique Federale d’AUemagne. 

Localite-type. — Ocean Indien, probablement Tranquebar, sud-est de l’lnde. 

References. — Alcock, 1906: 18-20, pi. 3 fig. 7-7c; Barnard, 1950: 597-599, fig. 109a-e; Hall, 
1958: 537-544, figs. 1-3, 6; George, 1970c: 1539-1557, figs. 1-3; Tirmizi & Bashir, 1973: 44, 49, figs. 
32a-f, 33a-f. 

Noms vernaculaires. — Speckled prawn, Ginger prawn (Afrique du Sud); Patsanorana (Mada¬ 
gascar); Camarao rosa (Mozambique); Kamba, Kamba ndogo (langue swahili, Afrique de Test); 
Kiddi, Kalri (Pakistan); Sonavya chingri (Golfe de Kutch, Inde), Jinga (Bombay, Inde), Choodan 
chemmeen (Kerala, Inde), Koraney chingri, Honye chingri (Calcutta, Inde); Honye chingri, Kar- 
karia chingri, Koraney chingri, Kucho chingri, Lallia chingri (Bangladesh); Klipa kasha (Israel). 

Materiel. — Sudan: Port Sudan (i. 1979), 3cy +29; Kenya: Mombasa (11-13.ii. 1979), lorjuve- 
nil + 49(3 juveniles); Mozambique: Maputo (16 et 21.ii. 1979), 20’+ 59; Inde: Madras 
(20.iii.1979) 5 cr (2 juveniles) + 59 > Cochin (27.iii. 1979), 5cr (4 juveniles) + 89 (6 juveniles); Ban¬ 
gladesh: Cox’s Bazar (6.iv.l979), 6or + 49 (tous des juveniles). 

Caracteres distinctifs. — Pubescence sur presque tout le corps sauf sur les spe¬ 
cimens de la cote africaine au sud de la Mer Rouge ou elle n’est presente que sur 
la partie dorsale de la carapace et quelques aires abdominales; rostre arme de 9 a 



Fig. 48. Metapenaeus monoceros (Fabricius). a, O', vue laterale; b,CT, petasma, vue ventrale; c, 9, thely- 
cum; d,cr, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 
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12 dents tout le long du bord dorsal, droit et souvent redresse, atteignant ou 
depassant le bord distal du pedoncule antennulaire; carene postrostrale 
atteignant ou presque le bord posterieur de la carapace; carene adrostrale finis- 
sant en arriere de la seconde dent rostrale et sillon adrostral en arriere de la dent 
epigastrique; sillon postoculaire long et oblique, situe sous la seconde dent ros¬ 
trale; carene antennaire distincte, se terminant aux 2/3 de la distance entre 
Tepine antennaire et Tepine hepatique; sillon hepatique large et profond, des¬ 
cendant legerement incline dans son tiers posterieur puis tournant vers Tangle 
pterygostomial en faisant un angle tres emousse; carene branchio-cardiaque 
sinueuse, atteignant le prolongement posterieur de Tepine hepatique; telson 
arme dorsolateralement de trois a cinq rangees de petites spinules; petite epine 
ischiale sur le premier pereiopode. Chez les males, presence sur le merus du cin- 
quieme pereiopode d’une entaille proximale suivie d’un tres long processus spi- 
niforme recourbe vers Tinterieur et d’une rangee de tubercules; saillies distome- 
dianes du petasma tres bombees, en forme de bulbe et dirigees antero- 
lateralement, recouvrant entierement les saillies distolaterales en vue ventrale. 
Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum longue et sillonnee; bord late¬ 
ral des plaques laterales sureleve, chacun formant une carene longitudinale. 

Corps rose, vert-grisatre ou blanchatre, parseme de chromatophores bruns; 
antennes rouges; carenes rostrale et medio-dorsale de Tabdomen brunes; pereio- 
podes et pleopodes de meme couleur que le corps, parfois plus roses; partie dis¬ 
tale des uropodes bleu-pourpre, bord externe de leurs exopodes rouge. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 15,0 cm; femelles 20,0 cm. La 
taille minimale (l.t.) lors de la premiere maturite est de 12,0 cm (George, 1959). 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote africaine et asiatique 
de T Afrique du sud a la cote occidentale de la peninsule malaisienne y compris la 
Mer Rouge, Madagascar, Tile Maurice, Tile de la Reunion et Sri Lanka. 
Absente du Golfe Persique. Cette espece a penetre en Mediterranee orientale a 
travers le Canal de Suez et a ete trouvee jusqu’en Turquie (voir figure 49). 

Biologie. — M. monoceros habite preferentiellement des fonds sablo-vaseux ou 
vaseux. Les juveniles se trouvent dans les estuaires, les systemes lagunaires et 
pres des cotes; les adultes plus au large, generalement ne depassent pas 40 a 70 
metres de profondeur selon Tendroit considere. Cette espece a ete pechee explo- 
ratiorement vers 80-125 metres et a ete trouvee jusqu’a 170 metres de profon¬ 
deur au large de Karachi, Pakistan (Zupanovic & Mohuiddin, 1973). Le long de 
la cote sud-est de TInde, elle se reproduit sur des fonds de 50 a 60 metres de pro¬ 
fondeur (George & George, 1964). Elle tolere des salinites de 3 a 43°/ 0 o mais les 
adultes sont absents des eaux de tres faible salinite. Les captures sont plus impor- 
tantes de nuit. 

L’espece a une duree de vie de trois ans et est omnivore (crustaces, polychetes, 
matieres vegetales) (George, 1959). Le developpement larvaire a ete etudie par 
Mohamed, Muthu, Pillai & George (1978). 

Le rapport entre le poids de Tanimal et sa taille a ete etabli par George (1959); 
il est W - 0,01989 L 2 > 7603 oil W est le poids frais en grammes et L la longueur 
totale en mm. 
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Importance pour la peche et engins de peche utilises. — Cette espece est Tune 
des plus importantes dans les peches de la region et d’importance commer- 
ciale dans presque toute son aire de distribution. Elle est particulierement impor- 
tante au Mozambique ou elle a constitue 31% des captures commerciales 
coheres en 1977, le long de la cote occidental de Madagascar et en Inde. Dans 
certaines pecheries locales elle peut constituer occasionnellement jusqu’a 80% 
des captures et elle est pechee aussi bien dans des eaux peu profondes a moins de 
5 metres (juveniles) que plus au large (adultes). 

M. monoceros fait l’objet d’aquiculture au Pakistan, en Inde et au Bangladesh. 

Au large elle est surtout pechee avec des chaluts de fond a panneaux. Plus pres 
du rivage de nombreux autres engins sont aussi utilises pour sa capture: senne 
halee a bord, senne halee a terre, hauts-parcs et bas-parcs et autres pecheries 
fixes, trubles, haveneaux et haveneaux remorques (ces trois derniers pour la cap¬ 
ture des formes juveniles). 

Discussion. — Cette espece est a present bien definie et son identification au 
stade adulte est facile. Avant la parution de Particle de Hall (1958) concernant 
cette esp&ce, le nom de M. monoceros englobait ce qui est actuellement M. monoce¬ 
ros , M. ensis et M. conjunctus (qui n’a ete separe des precedents qu’en 1965). Ces 
trois especes se differencient essentiellement par la configuration de leurs structu¬ 
res genitales au stade adulte. La distribution geographique est le seul autre 
caractere permettant la separation de M. monoceros et M. ensis. M. monoceros est 
present uniquement le long des cotes situees a P Occident du Detroit de Malacca 
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tandis que M. ensis est surtout present dans les cotes situees a l’orient de ce 
detroit. M. conjunctus est plus facile a distinguer de M. monoceros car outre les dif¬ 
ferences dans la conformation des organes genitaux, il a un rostre plus court et 
pourvu de moins de dents et sa distribution geographique est completement dif- 
ferente. 

Les males de M. affinis , M. alcocki, M. elegans et M. papuensis se separent de M. 
monoceros par Pabsence chez les adultes du long processus spiniforme suivi d’une 
rangee de tubercules sur le merus du cinquieme pereiopode; les femelles de ces 
especes se ressemblent beaucoup et leur distinction se base sur la conformation 
du thelycum. L’extremite des uropodes de M. affinis est pale et fournit un excel¬ 
lent caractere pour la separation de materiel frais de cette espece et de M. monoce¬ 
ros. Les autres Metapenaeus semblables en apparence a M. monoceros possedent une 
carene branchio-cardiaque plus courte et distincte seulement dans le tiers poste- 
rieur de la carapace. 


Metapenaeus moyebi (Kishinouye, 1896) 

(figs. 50a-d, 51) 

Penaeus moyebi Kishinouye, 1896, Zool. Mag. Tokyo, 8: 373. 

Metapenaeus burkenroadi Kubo, 1954. 

Cette espece a ete souvent citee dans la litterature sous le nom M. mastersii ce qui est incorrect 
puisque, comme Pont montre Racek & Dali (1965), ce dernier est synonyme de M. ensis. 

Specimen-type. — Inconnu. 

Localite-type. —Japon. 

References. — Kubo, 1949: 340-344, figs, le, 4d, 7p, 22c, 31a, b, 40a-e, 47c, 52a-c, 62c-c’, 68h, 
74f, 1, 8If, 124, 125a-d (sous le nom M. affinis)\ Kubo, 1954: 92-93, fig. la-d; Racek, 1957: 6-7, pi. 1 
fig. 4, pi. 2 figs. 3, 4, pi. 3 fig. 4; Hall, 1962: 23-24, fig. 92-92b (nomme M. mastersii ); De Bruin, 
1965: 78-79. 

Noms vernaculaires. — Kung tagad (Thailande); Udang krosok (Indonesie); Chung ha, Middle 
prawn (Hong-Kong); Mo ebi (Japon). 

Materiel. — Inde: Madras (20.iii. 1979), 50*+ 49; Sri Lanka: Negombo (R.M.N.H. 
19812), 5cr + 49; Thailande: Bangkok ( 13-14. iv. 1979), 60^+99, Phuket (19. iv. 1979), 1 9, Koa- 
chana (ix. 1980, collecte par S. Chaitiamvong), lcr + 19; Philippines: Cebu (19. iv. 1979), 20* + 59; 
Indonesie: Makassar, Celebes (R.M.N.H. 3193), 3 9 , Kota Baru, Borneo (R.M. N.H. 23982), 1 9 > 
Baie de Djakarta, Java (R.M.N.H. 23983), lo* + 19; Japon (R.M.N.H. 3192), l0 r . 

Caracteres distinctifs. — Pubescence sur presque tout le corps ou limitee a la 
partie dorsale de la carapace et a quelques aires abdominales; rostre arme de 7 a 
10 dents tout le long du bord dorsal, presque droit, legerement redresse, 
atteignant la moitie distale du troisieme article antennulaire ou la depassant lege¬ 
rement; carene postrostrale peu elevee, finissant pres du bord posterieur de la 
carapace, parfois plus courte; carene adrostrale se terminant en arriere de la 
seconde dent rostrale et sillon adrostral en arriere de la dent epigastrique; sillon 
postoculaire droit et oblique, situe sous la seconde dent rostrale; carene anten- 
naire faible, devenant indistincte vers les 2/3 de la distance entre l’epine anten- 
naire et l’epine hepatique; sillon hepatique bien marque, descendant verticale- 
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Fig. 50. Metapenaeus moyebi (Kishinouye). a, 9 , vue laterale; b,cr, petasma, vue ventrale; c, 9, thely- 
cum; djCT, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 

ment sur son tiers posterieur puis formant un angle net et se dirigeant vers 
P angle pterygostomial; carene branchio-cardiaque peu importante et finissant 
pres du tiers posterieur de la carapace; telson arme lateralement d’une seule ran- 
gee de petites spinules; epine ischiale sur le premier pereiopode minuscule ou 
absente. Chez les males, presence sur le merus du cinquieme pereiopode d’une 
entaille proximale suivie d’un tubercule carene et tordu; saillies distomedianes 
du petasma lamelleuses et divergentes; saillies distolaterales dirigees anterolate- 
ralement. Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum retrecie dans sa par- 
tie mediane, son bord anterieur legerement convexe et pourvu de trois tubercu- 
les de taille subegale; plaques laterales en forme de rein, leurs contours sou vent 
angulaires. 

Corps semi-translucide, vert-pale, parseme de chromatophores vert-brunatre; 
pereiopodes et pleopodes de meme couleur; partie distale des uropodes verte. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 8,3 cm; femelles 12,6 cm. La lon¬ 
gueur de la carapace lors de la fusion des endopodes du petasma est de 0,9 a 1,39 
cm (Hall, 1962); au moment du frai, elle est de 1,7 a 1,9 cm pour les males et 2,3 
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a 2,6 cm pour les femelles (Oshima & Yasuda, 1942). Selon Racek (1957), la 
taille moyenne (l.t.) lors de la premiere maturite sexuelle est de 7,5 cm pour les 
males et 9,7 cm pour les femelles. 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote asiatique de Tamil- 
nadu (Inde meridionale) jusqu’en Chine, lies Andaman, Sumatra, Borneo, 
Celebes, Japon meridional et les cotes occidentales de Sri Lanka, Philippines et 
Taiwan. II a ete aussi trouve a Pile de Thursday en Australie septentrionale 
(voir figure 51). 



Biologie. — M. moyebi habite essentiellement sur des fonds vaseux ou sablo- 
vaseux dans les estuaires, les systemes lagunaires et pres des cotes jusqu’a des 
profondeurs de 45 metres. A Sri Lanka, elle est surtout abondante dans les lagu- 
nes a forte salinite (De Bruin, 1965). Apparemment l’espece complete son cycle 
vital dans des eaux peu profondes. Le frai a lieu a la fin de la premiere annee de 
vie. 

Hall (1962) considere Pespece omnivore. Ce meme auteur etudia le rapport 
existant entre le poids frais de Panimal (W en grammes) et longueur de la cara¬ 
pace (C en cm) et le formula par: W - 0,7264 C 2 > 964 . 

Importance pour la peche et engins de peche utilises. — Cette espece est fre- 
quemment pechee le long de la peninsule malaisienne, ou, a Singapour, elle con¬ 
stitute saisonnierement une part importante des captures par les pecheries fixes. 
Elle est aussi d’importance commerciale aux Philippines et au Japon meridional 
et est egalement pechee au Sri Lanka et au sud-est de Plnde. 

M. moyebi fait Pobjet d’aquiculture en Malaisie et a Singapour. 
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Elle est pechee avec des hauts-parcs et bas-parcs et autres pecheries fixes, 
grands haveneaux, haveneaux, trubles, carrelets, sennes halees a terre, filets 
maillants, chaluts a perche et chaluts de fond a panneaux. 

Discussion. — Voir chez M. bennettae . Cette espece a ete consideree jusqu’a 
present, et Test toujours, comme une forme asiatique et sa presence dans la cote 
nord de l’Australie doit etre jugee comme rare, voire exceptionnelle. Cela est 
confirme par les resultats des recherehes entreprises ces dernieres annees par les 
chercheurs de la Division des Peches a Darwin dans plusieurs baies nord- 
australiennes ou V espece est normalement absente. La distribution geographi- 
que de M . moyebi et les formes plus voisines ( M . bennettae et M. dalli) fournit un 
bon criterium pour une identification rapide sur le terrain. 


Metapenaeus papuensis Racek & Dali, 1965 
(figs. 52a-b, 53) 


Metapenaeus papuensis Racek & Dali, 1965, Verh. K. Ned. Akad. Wet. (Natuurkd.), (2) 56 (3): 66. 
Metapenaeus bengalensis Tirmizi, 1971. 

Specimen-type. — HolotypeO*, l.t. 7,8 cm; allotype 9, l.t. 9,8 cm. Ils sont deposes a T “Austra¬ 
lian Museum” a Sydney, Australie. 

Localite-type. — Embouchure de la riviere Panaroa dans le Golfe de Papoua, Nouvelle-Guinee. 

References. — Racek & Dali, 1965: 66-68, pi. 3 fig. 3, pi. 6 figs. 1, 2, pi. 11 fig. 2; Tirmizi, 1971: 
241-246, figs. 1-3. 

Noms vernaculaires. — Rung tagad (Thailande). 

Materiel. — Thailande: Phuket (19.iv. 1979), 1 O'; Nouvelle-Guinee: Port Moresby (ll.v.1979), 
1 O', Golfe de Papoua (R.M.N.H. 23302), paratypes, 2 O' (l.c. 1,6 et 2,1 cm, l.t. 7,0 et 8,6 cm), ces 
exemplaires sont ceux collectes par le Dr. A. Rapson en 1955 et etudies par Racek & Dali en 1965, 
tous les deux sont des males et l’indication par ces derniers du plus grand specimen comme femelle 
est erronee; Philippines: Manille (15.vi.1979), lO'; Golfe de Bengale, 1 O' (l.c, 2,0 cm. l.t. 8,2 cm), 
holotype de M. bengalensis + 1 9(l c. 2,1 cm, l.t. 8,7 cm), allotype de M. bengatensis, pret de V “Inver¬ 
tebrate Reference Museum” de l’Universite de Karachi, Pakistan. 

Caracteres distinctifs. — Pubescence souvent limitee a la partie dorsale de la 
carapace et quelques zones sur les derniers segments abdominaux, parfois beau- 
coup plus etendue; rostre arme de 9 a 11 dents tout le long du bord dorsal, pres- 



Fig. 52. Metapenaeus papuensis Racek & Dal), a,O', petasma, vue ventrale; b, 9» thelycum. 
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que droit sauf sur sa partie distale qui peut etre recourbee, atteignant du milieu 
au bord distal du troisieme article antennulaire ou le depassant legerement; 
carene postrostrale atteignant presque le bord posterieur de la carapace; carene 
adrostrale finissant entre la seconde dent rostrale et la dent epigastrique, sillon 
adrostral bien en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire pro fond, 
oblique et situe sous la deuxieme dent rostrale; carene antennaire distincte, se 
terminant aux 2/3 de la distance entre Tepine antennaire et Tepine hepatique; 
sillon hepatique descendant presque verticalement sur sa partie posterieure puis 
tournant vers Tangle pterygostomial en faisant un angle emousse; carene 
branchio-cardiaque distincte, atteignant le plus souvent le prolongement poste¬ 
rieur de repine hepatique; telson arme lateralement de deux a quatre rangees de 
tres petites spinuies; epine ischiale sur le premier pereiopode petite. Chez les 
males, presence sur le merus du cinquieme pereiopode d’une entaille proximale 
suivie d’un tubercule carene et courbe vers Tinterieur; saillies distomedianes du 
petasma dirigees anterieurement, leurs bords distaux sont droits ou legerement 
arrondis, leurs bords internes paralleles ou faiblement divergents; ces saillies 
sont dorsalement largement ouvertes et ne recouvrent pas les saillies distomedia¬ 
nes. Chez les femelles, plaque anterieure du thelycum allongee, plus large dans 
sa partie anterieure; bord externo-lateral des plaques laterales sureleve et legere¬ 
ment recourbe vers Tinterieur dans sa partie posterieure. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 8,6 cm; femelles 11,8 cm. 

Distribution geographique. —Jusqu’a present seulement connu du Golfe de 
Papoua en Nouvelle-Guinee. Un exemplaire male collecte a Manille (nord-ouest 
des Philippines) et un autre collecte a Phuket (Thailande occidentale) ne diffe¬ 
rent guere du paratype de M. papuensis depose au musee de Leiden et done 
Tespece a une distribution plus vaste. La presence de M. bengalensis , ici synony- 
mise a M. papuensis , dans le Golfe de Bengale et vraisemblablement dans le Golfe 
de Thailande font que la distribution de Tespece est beaucoup plus importante 
(voir figure 53). Probablement Tespece est aussi presente dans nombreux 
endroits entre ces differentes localites. 

Habitat. — M. papuensis se trouve dans les estuaires (Racek & Dali, 1965) et les 
eaux coheres jusqu’a 60 metres de profondeur (Gwyther, 1980). 

Importance pour la peche. — Apparemment aucune. 

Discussion. — En 1980, dans un document non publie, j’avais remarque que 
d’apres la forme du petasma et thelycum figuree par Tirmizi (1971) pour M. ben¬ 
galensis , ses specimens pourraient etre non pas une nouvelle espece mais de jeu- 
nes adultes d’une autre espece de Metapenaeus. J’avais egalement note que les 
exemplaires males de M . papuensis examines ne differaient point de M. bengalensis 
d’apres la description faite par Tirmizi (1971). Actuellement, apres Tetude des 
types de M. bengalensis et des paratypes de M. papuensis , je confirme les remar¬ 
ques anterieures et je n’hesite pas a synonymiser M. bengalensis a M. papuen¬ 
sis. 

Tirmizi separa les deux especes par des differences dans la pubescence, la lon¬ 
gueur de la carene medio-dorsale de Tabdomen et la structure du petasma et 
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thelycum. Les deux paratypes de M . papuensis a ma disposition sont des males et 
chez eux la pubescence sur la carapace et T abdomen est presque aussi impor- 
tante que chez les types de M. bengalensis', sur les premiers segments abdominaux 
ils presentent une faible et ronde carene medio-dorsale comme celle qui est pre¬ 
sente chez les types de M. bengalensis , et les saillies distomedianes du petasma des 
types des deux especes sont tout a fait comparables. Ges saillies sont moins deve- 
loppees et plus arrondies distalement que celles du holotype photographie par 
Racek & Dali (1965, pi. 6 figs. 1, 2). Ces specimens ne presentant pas d’autres 
differences, on peut conclure que les males de M. bengalensis et de M. papuensis 
appartiennent a la meme espece. La configuration du thelycum rapproche M. 
bengalensis plus a M. elegans qu’a M. papuensis , bien que les differences morpholo- 
giques de cet organe entre les deux dernieres especes sont tres mineures et non 
decisives — comme font remarque Racek & Dali lors de fetablissement de M. 
papuensis —. La structure du thelycum de bengalensis est cependant tres proche 
de celle de M. papuensis et les faibles differences ne sont pas suffisamment impor- 
tantes comme pour maintenir les deux especes separees; surtout qu’il est plausi¬ 
ble que les differences soient liees a la taille de f animal puisque les femelles de 
Tirmizi sont d’au moins 11 mm plus petites que f allotype de M. papuensis qui a 
servi pour la description de f espece. 

M. papuensis est tres proche de M . elegans et la separation des deux especes n’est 
pas aisee. La plus faible pubescence du corps et la carene postrostrale legerement 
plus courte chez Af. elegans peuvent servir pour les distinguer mais, en pratique, 
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les seuls caracteres distinctifs surs sont la forme du petasma et du tubercule du 
merus du cinquieme pereiopode chez les males. La separation des femelles, 
meme adultes, pose un probleme et la distinction des juveniles (des deux sexes) 
n’est pas possible. 


Metapenaeus stebbingi Nobili, 1904 
(figs. 54a-e, 55) 

Metapenaeus stebbingi Nobili, 1904, Bull. Mus. Hist. Nat., Paris, 10: 229. 

Penaeopsis stebbingi - De Man, 1911. 

Mangalura stebbingi - Burkenroad, 1959. 

Metapenaeopsis stebbingi - Kensley, 1969. 

Specimen-type. — Syntypes, 9cy + 139 (Mer Rouge), 6cr + 79 (Suez); l.t. 8,0 a 8,7 cm. Ils ont 
ete deposes au Museum National d’Histoire Naturelle a Paris. 

Localite-type. — La Mer Rouge et la ville de Suez, Egypte. 

References. — Nobili, 1906: 15-17, pi. 1 fig. 2-2b; Burkenroad, 1934: 33; Burkenroad, 1959: 86- 
87; Barnard, 1950: 599-600, fig. 109f-i; Tirmizi & Bashir, 1973: 38-43, figs. 27a-f, 28a-i, 29a-c; Tir- 
mizi & Javed, 1976: 55-67, figs. 1-7. 

Noms vernaculaires. — Kalri (Pakistan). 

Materiel. — Sudan: Port Sudan (i. 1979), 2 9; Mozambique: Maputo (16.ii. 1979), 39; Kuwait 
(1 et 4.iii.l979), Icy + 39; Bahrein (6.iii.l979), 2cf + 99; Pakistan: Karachi (12.iii.1979), lO’ + 69- 

Caracteres distinctifs. — Corps presque entierement glabre; rostre arme de 7 
a 10 dents tout le long du bord dorsal, legerement sinueux, atteignant ou depas- 
sant le bord distal du pedoncule antennulaire sauf sur les specimens du Golfe 
Persique ou il n’atteint que le bord distal du second article antennulaire; carene 
postrostrale large et peu elevee, se terminant pres du milieu de la carapace; 
carene adrostrale fmissant en arriere de la deuxieme dent rostrale et sillon adros- 
tral en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire long et oblique, situe en 
arriere de la deuxieme dent rostrale; carene antennaire faible, indistincte sur 
presque toute sa longueur; sillon hepatique descendant verticalement sous 
1’epine hepatique pour son quart posterieur puis se dirigeant vers Tangle ptery- 
gostomial en formant un angle emousse; carene branchio-cardiaque indistincte; 
telson arme de chaque cote d’une rangee de 10 a 13 petites epines mobiles; 
absence d’epine ischiale sur le premier pereiopode. Chez les males, presence sur 
le merus du cinquieme pereiopode d’une entaille proximale suivie d’un tuber¬ 
cule carene; saillies distomedianes du petasma pourvues chacune d’un appen- 
dice styliforme dirige vers Tavant, rigide et dentele ventralement; saillies distola- 
terales dirigees lateralement, chacune separee en un processus dorsal et un ven¬ 
tral. Chez les femelles, ride posterieure transversale du thelycum formant une 
avancee entre les plaques laterales, Tensemble ayant la forme d’un T inverse; 
plaques laterales triangulaires. 

Corps, pereiopodes et pleopodes blanc a jaune pale parseme de chromatopho- 
res gris et gris-rouille; antennes et partie distale des uropodes couleur rouille a 
gris-pourpre. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 11,1 cm; femelles 13,9 cm. 
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d,C7, merus du cinquieme pereiopode, vue externe; e, telson, vue dorsale. 

Distribution geographique. — Presente le long de la cote africaine et asiatique 
de l’Afrique du Sud jusqu’au Golfe de Kutch (Inde nord-occidentale) y compris 
la Mer Rouge et le Golfe Persique, et le long de la cote occidentale de Madagas¬ 
car. Cette espece a penetre en Mediterranee orientale a travers le Canal de Suez 
et a 'ete trouvee jusqu’en Israel (voir figure 55). 

Biologie. — M. stebbingi habite des fonds vaseux, sableux ou mixtes, jusqu’a 
des profondeurs de 90 metres. Les juveniles se trouvent dans des eaux coheres 
peu profondes et les adultes a partir de 5-8 metres, mais rarement au dela de 45 
metres. 

L’espece est tres tolerante vis-a-vis de la temperature et de la salinite, et peut 
resister des salinites de 70°/ 00 . Les larves peuvent se trouver aussi bien dans de 
l’eau hypersaline que dans de l’eau presque douce. Dans la cote mediterra- 
neenne du Sinai, le deplacement des larves vers le rivage existe mais se fait con- 
tre un gradient de dessalure, c.-a-d. vers des salinites plus importantes, car il n’y 
a pas d’arrivees d’eau douce (Lewinsohn, communication personnelle). 
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Importance pour la peche et engins de peche utilises. — Le long de la cote afri- 
caine, y compris Madagascar et la Mer Rouge, l’espece fait partie des captures 
commerciales mais son importance y est mineure. Dans le Golfe Persique elle 
fait partie des captures artisanales et au Kuwait elle constitue 3 % de ces captu¬ 
res. Au Pakistan, elle est Tune des especes d’importance commerciale et est sur- 
tout pechee a moins de 20 metres. 

Sa capture se fait avec des chaluts de fond a panneaux, hauts-parcs et bas- 
parcs et autres pecheries fixes, sennes halees a terre, filets coulissants (Egypte), 
haveneaux, trubles et eperviers. 

Discussion. — M. stebbingi est le representant le plus occidental du genre et est 
la seule espece, avec Af. alcocki , qui a une distribution tres restreinte, a etre pre¬ 
sente uniquement a l’ouest du sous-continent indien. Le petasma et le thelycum 
sont tres caracteristiques de l’espece et a eux seuls sufflsent pour sa distinction. 
M. ajfinis, M. alcocki, M. monoceros et M. brevicornis sont les seules Metapenaeus a 
avoir une distribution geographique se recouvrant partiellement ou totalement 
avec celle de M. stebbingi . Les trois premiers se differencient par leur plus longue 
carene postrostrale, leur distincte carene branchio-cardiaque ainsi que par leur 
pubescence plus importante. M. brevicornis est facilement reconnaissable par son 
rostre depourvu de dents sur sa moitie distale. 
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Metapenaeus suluensis Racek & Dali, 1965 
(figs. 56a-b, 57) 

Metapenaeus suluensis Racek & Dali, 1965, Verh. K. Ned. Akad. Wet. (Natuurkd.), (2) 56 (3): 61. 

Specimen-type. — HolotypeC, l.t. 9,9 cm; allotype 9, l.t. 12,0 cm. II sont deposes a T “Austra¬ 
lian Museum” a Sydney, Australie. 

Localite-type. — Mer de Sulu, Philippines. Fond vaseux par 36 metres de profondeur. 

References. — Racek & Dali, 1965: 61-64, fig. lla-b, pi. 5 figs. 6-7, pi. 10 fig. 8. 

Noms vernaculaires. — Kung tagad (Thailande). 

Materiel. — Thailande: criee de Bangkok (29.vii. 1972), pret de la Division des Peches de Bang¬ 
kok, 19 , Bangkok (13.iv. 1979), 19 ; Nouvelle-Guinee: Port Moresby (11 .vi. 1979), 19 ; Philippi¬ 
nes: Mer de Sulu (R.M.N.H. 23308), paratype, 1 9 - 

Caracteres distinctifs (base sur la description originale pour les males). — 
Pubescence restreinte chez les femelles a la partie anterodorsale de la carapace et 
de petites zones sur les pleurons des trois derniers segments abdominaux, prati- 
quement absente chez les males; rostre arme de 7 ou 8 dents tout le long du bord 
dorsal, legerement redresse et atteignant presque le bord distal du pedoncule 



antennulaire chez les femelles, droit et depassant a peine le bord distal du second 
article de ce pedoncule chez les males; carene postrostrale peu elevee et large, 
devenant indistincte pres du bord posterieur de la carapace; carene adrostrale se 
term inant entre la deuxieme dent rostrale et la dent epigastrique, sillon adrostral 
bien en arriere de la dent epigastrique; sillon postoculaire profond et incline; 
carene antennaire finissant aux 4/5 de la distance entre l’epine antennaire et 
Pepine hepatique; sillon hepatique profond et large, descendant legerement 
incline vers P arriere dans sa partie posterieure puis tournant vers 1’angle ptery- 
gostomial en faisant un angle emousse; sillon branchio-cardiaque distinct et 
large, carene branchio-cardiaque atteignant presque le prolongement posterieur 
de l’epine hepatique; telson arme lateralement d’une rangee de petites spinules 
parfois doublee d’une seconde rangee plus interne; epine ischiale sur le premier 
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pereiopode longue et pointue, a peine plus courte que Tepine basiale du meme 
appendice. Chez les males, presence sur le merus du cinquieme pereiopode 
d’une entaille proximale suivie d’une proeminente epine triangulaire et d’une 
rangee ventrale de 8 ou 9 tubercules; saillies distomedianes du petasma bien 
developpees et recouvrant les saillies distolaterales, leur sommets sont semicircu- 
laires et diriges anteromedialement. Chez les femelles, plaque anterieure du 
thelycum allongee et avec une profonde depression mediane sur sa moitie ante¬ 
rieure; plaques laterales avec une carene ventrale en forme de croissant qui se 
termine anterolateralement et posteromedialement en des processus spiniformes 
tronques, les processus posterieurs sont tres proches Tun de Tautre et sont orien- 
tes anterieurement. 

Corps, pereiopodes et pleopodes rosatres; partie distale et externe des exopo- 
des des uropodes bleu-pourpre, partie distale des endopodes plus pale. Cette 
coloration a ete observee sur la femelle provenant du Golfe de Papoua, Nouvelle- 
Guinee. Chaitiamvong & Ratana-Ananta (1974) ecrirent que les femelles du 
Golfe de Thailande ont le corps parseme de chromatophores bleu et les pereiopo¬ 
des, les pleopodes et les uropodes sont brun-rougeatres. 

Taille. — Longueur totale maximale: males 9,9 cm; femelles 12,0 cm. 

Distribution geographique. — Actuellement connu de la Mer de Sulu (sud- 
ouest des Philippines), du Golfe de Thailande et du Golfe de Papoua en 
Nouvelle-Guinee (voir figure 57). 

Habitat. — M. suluensis a ete peche a la mer sur des fonds vaseux a des profon- 
deurs de 20 a 40 metres. 



Fig. 57. Distribution geographique de Metapenaeus suluensis Racek & Dali. 
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Importance pour la peche. — Apparemment 1’espece ne joue aucun role dans 
les pecheries. Jusqu’a present, elle a ete rarement capturee, mais une mauvaise 
identification ou une non separation de la proche espece M. ensis pourrait etre la 
cause de sa rarete. 

Discussion. — Le materiel examine est en accord avec la description de Racek 
& Dali (1965). Ces auteurs ont suffisamment discute sur les criteria distinctifs de 
M. suluensis et de M. ensis et, a ce sujet, le lecteur peut consulter le travail de ces 
chercheurs. 


Metapenaeus tenuipes Kubo, 1949 
(figs. 58a-e, 59) 

Metapenaeus tenuipes Kubo, 1949, J. Tokyo Coll. Fish., 36 (1): 348. 

Metapenaeus spinulatus Kubo, 1949. 

Specimen-type. — HolotypeCf, l.c. 1,85 cm, l.t. 7,5 cm. Le specimen a ete probablement depose 
a TUniversite des Peches de Tokyo au Japon. 

Localite-type. — Cote sud de Borneo. 

References. — Kubo, 1949: 348-351, 355-359, figs. 7r, t, 22b, 31g, h, 47g, 62b-b’, 74n-m, s-t, 
81h, k, 125g, 127, 129f, 130; Hall, 1956: 81-82; Hall, 1962: 25, fig. 95-95c; Racek & Dali, 1965: 82- 
83, pi. 7 fig. 1, pi. 12 fig. 2. 

Noms vernaculaires. — Kung huamun (Thailande); Udang bajang, Udang tjendana (Indonesie). 

Materiel. — Thailande: Bangkok (12 et 14. iv. 1979), 3cr +49; Indonesie: Medan (24. iv. 1979), 
5cr + 19, Djakarta (27. iv. 1979), 5cr+39; Brunei: Baie de Brunei, Borneo septentrional 
(R.M.N.H. 23301), 2cy subadultes + 29- 

Caracteres distinctifs. — Corps presque entierement glabre, parfois pubes¬ 
cent; rostre court atteignant de la partie distale du premier article antennulaire 
au bord distal du second, et arme de 6 a 8 dents dorsales mais sans dents dans sa 
moitie distale; carene rostrale le plus souvent elevee; carene postrostrale large et 
peu elevee, finissant distinctement avant le bord posterieur de la carapace; 
carene et sillon adrostraux atteignant la seconde dent rostrale; sillon postoculaire 
oblique, situe sous la troisieme dent rostrale; carene antennaire tres faible, indis- 
tincte sur presque toute sa longueur; sillon hepatique presque droit et incline 
anteroventralement, partie posterieure verticale absente; carene branchio- 
cardiaque peu importante et n’atteignant pas le milieu de la carapace; telson 
arme de chaque cote d’une rangee de petites spinules, une ou deux paires dista¬ 
les generalement plus longues; epine ischiale petite et tronquee sur le premier 
pereiopode. Chez les males, presence sur le merus du cinquieme pereiopode 
d’une entaille proximale suivie d’un tubercule carene; saillies distomedianes du 
petasma longues, en forme de ruban, avec un profond sillon longitudinal sur 
presque toute leur longueur et recourbees dorsalement; saillies distolaterales 
dirigees vers V avant, petasma depourvu de protuberance dorsale. Chez les 
femelles, plaque anterieure du thelycum petite et ovo'ide, plaques laterales gran- 
des et pourvues chacune d’une carene proeminente sur leurs bords lateral et 
anterolateral; presence sur le thelycum des specimens fecondes de coussins 
blancs tres distincts. 



126 


ZOOLOGISCHE VERHANDELINGEN 195 ( 1982 ) 



Fig. 58. Metapenaeus tenuipes Kubo. a, 9, vue laterale; b, O’, petasma, vue ventrale; c, O’, partie distale 
du petasma, vue laterale; d,9, thelycum; e,CT, merus du cinquieme pereiopode, vue externe. 


Corps, pereiopodes et pleopodes blanchatres a jaunes, le premier parseme de 
chromatophores verdatres; partie distale des uropodes grisatre-verdatre, leurs 
extremites et le bord externe de leurs exopodes rouges. 

Taille, — Longueur totale maximale: males 7,5 cm; femelles 9,5 cm. 

Distribution geographique. — Presente de la cote occidentale de Thailande 
jusqu’au Cambodge, cotes occidentale de Sumatra et nord-ouest de Java, cotes 
septentrionale et meridionale de Borneo et cote occidentale de Taiwan (voir 
figure 59). II est possible que l’esp^ce se trouve aussi le long de la cote nord de la 
Mer de Chine meridionale puisqu’elle a ete collectee au Golfe de Thailande 
(Chaitiamvong, communication personelle, et travail de Tauteur sur le terrain) 
et a Taiwan (Lee & Yu, 1977), mais cette zone reste encore assez mal connue. 

Habitat. — Cette espece habite le long des cotes surtout sur des fonds vaseux 
jusqu’a des profondeurs de l’ordre de 30 metres et se trouve aussi bien dans l’eau 
saumatre que dans l’eau de mer. 
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Importance pour la peche et engins de peche utilises. — L’espece est presente 
en faible quantite dans les captures. Elle a ete observee dans les marches et ports 
de Thailande, de Malaisie peninsulaire, de la cote nord de Borneo, de Singapour 
et de Djakarta. 

Elle est pechee avec des pecheries fixes, carrelets, eperviers, filets maillants, 
filets derivants, sennes halees a terre et chaluts de fond a panneaux. 

Discussion. — La structure des organes genitaux de l’espece est suffisamment 
typique pour permettre son identification sans equivoque. M. brevicomis, 
1’espece la plus proche de M. tenuipes , se distingue aussi par sa longue carene 
postrostrale qui se termine pres du bord posterieur de la carapace. M. tenuipes se 
separe des autres Metapenaeus armes de dents seulement dans la moitie poste- 
rieure du rostre par sa carene rostrale qui est le plus souvent elevee, par son plus 
court sillon adrostral et par son rostre qui est normalement plus court que dans 
les autres especes. 

Cette espece presente un dimorphisme sexuel plus prononce que les autres 
Metapenaeus et s’observe sur la pubescence du corps, la forme du rostre et sa den¬ 
ture, la longueur des pereiopodes, la longueur de repine ischiale sur le premier 
p^reiopode et la taille des spinules du telson. Cela expliquerait le fait que Kubo 
(1949) ait decrit le male sous le nom M. tenuipes et la femelle sous le nom de M 
spinulatus mais, Racek & Dali (1965) ont montre que ces deux formes appartien- 
nent a la meme espece et ont cite comme nom specifique le premier par priorite 
de page. En realite, la priorite de page n’est pas un critere valide pour choisir 
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entre deux noms synonymes publies simultanement et le nom correct de Fespece 
est celui adopte par le premier auteur qui synonymise les especes. Dans ce cas, 
les premiers auteurs sont Racek & Dali et done, le nom de Fespece doit etre celui 
qu’ils ont choisi i.e., M. tenuipes. 


Conclusion 

Metapenaeus est Tun des genres les plus complexes parmi les crevettes Penaei- 
des et T identification des especes de ce genre reste, tout au mo ins pour certaines 
d’entre elles, encore difficile. La presente etude a montre que la coloration des 
especes ne peut pas — sauf pour des aires restreintes — etre utilisee comme 
caractere specifique. Le plus souvent le meilleur, et parfois unique caractere dis- 
tinctif entre les especes est la structure du petasma et thelycum ce qui limite sou¬ 
vent la determination certaine des especes seulement aux adultes et subadultes. 
Les donnees concernant la biologie et la peche sont assez generates mais des con¬ 
siderations plus detaillees, notamment celles qui concernent les migrations sai- 
sonnieres de reproduction n’ont pas pu etre incluses du fait de la vaste zone geo¬ 
graph ique consideree et du caractere local de ce genre d’information. 

Des etudes ulterieures sur ce groupe seraient fort souhaitables, et elles devront 
etre surtout axees sur Fetude des formes juveniles et subadultes des especes. Ceci 
permettrait en fait une bien meilleure comprehension de nos connaissances 
actuelles sur les formes adultes et serait d’une grande utilite non seulement aux 
scientifiques mais aussi a de nombreuses personnes engagees dans de Faquicul- 
ture cohere en Asie. 


Summary 

A taxonomic revision of the genus Metapenaeus is provided and a new key for 
the identification of the species is proposed. A new subspecies M. demani stephani 
is created, the variety M. intermedius anchistus is considered a valid species and M. 
kutchensis and M. bengalensis fall as junior synonyms of M. affinis and M. papuensis, 
respectively. The morphology, biology, zoogeography, interspecific relations 
and fishery of the group are discussed. For each species, general data on the 
biology, fishery and fishing gears as well as the geographical distribution are also 
given. This study shows that usually the best, and sometimes unique, 
distinguishing character of the species is the configuration of petasma and 
thelycum and thereon only the identification of adults and often subadults can be 
certain. Juveniles of many species are very difficult to identify. 

Key to the species of Metapenaeus 
The present key applies to adult specimens. 

1. Telson armed with three or four pairs of conspicuous lateral spines; distal 

part of uropods bright blue. 2 

— Telson armed with one or more rows of small spines or spinules; distal part 
of uropods never bright blue, sometimes purplish blue. 5 
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2. Rostrum sigmoidal, edentate on its distal half, armed with five to seven 

teeth; four pairs of spines on telson. M. macleayi 

— Rostrum straight, armed with eight to twelve teeth along entire dorsal 

margin; three pairs of spines on telson. 3 

3. In males, distolateral projections of petasma not reaching as far as distome- 

dian ones, armed with a pair of spinules on each externodistal side; in 
females, thelycum with a posteromedian ogival boss, coxal projection of 
fourth pereopods very long, flat and truncate. M. intermedins 

— In males, distolateral projections of petasma exceeding distomedian ones, 

without external spinules; in females, thelycum without posteromedian 
boss, coxal projection of fourth pereopods a conical process.; . 4 

4. In males, a wide space between distomedian projections of petasma; in 

females, lateral plates of thelycum with raised posterior margin, a deep 
fissure between them and posterior transverse ridge (tropical Australia and 
Gulf of Papua). M. endeavouri 

— In males, a narrow space between distomedian projections of petasma; in 

females, lateral plates of thelycum without raised posterior margin, con¬ 
tinuous to posterior transverse ridge (Thailand to Philippines). 

. M. anchistus 

5. Rostrum very short and high, reaching as far as middle of first antennular 
article; adrostral crest and groove reaching as far as third rostral tooth .... 
. M. lysianassa 

— Rostrum reaching at least distal margin of first antennular article; adrostral 


crest and groove reaching at least second rostral tooth. 6 

6. Rostrum edentate on its distal third to half. 7 

— Rostrum armed along entire dorsal margin. 11 


7. In males, basial spine of third pereopod extremely long and barbed; in 

females, lateral plates of thelycum partially ensheathing anterior plate . 8 

— In males, basial spine of third pereopod simple; in females, lateral plates of 

thelycum not ensheathing anterior plate. 9 

8. Rostrum extending beyond antennular peduncle; in males, merus of fifth 
pereopod with one or two large triangular teeth, distomedian projections of 
petasma with very short filaments; in females, fifth pereopod generally 
reduced to coxa and basis, anterior thelycal plate tongue-like . . M. dobsoni 

— Rostrum reaching at most distal margin of antennular peduncle; in males, 

merus of fifth pereopod with a tubercle, distomedian projections of petasma 
very long, ribbon-like; in females, fifth pereopod complete, anterior thelycal 
plate styliform.. M. joyneri 

9. Rostrum without distinctly elevated crest; adrostral groove reaching beyond 

epigastric tooth; in males, distomedian projections of petasma without 
apical filaments; in females, lateral plates of thelycum forming a deeply cleft 
circular plate. M. eboracensis 

— Rostral crest generally high; adrostral groove reaching as far as second 
rostral tooth; in males, distomedian projections of petasma with apical 
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filaments; in females, lateral plates of thelycum not forming a circular 
plate. 10 


10. In males, distolateral projections of petasma directed outward, distomedian 

projections with slender apical filaments; in females, thelycum with a large 
anterior and small lateral plates. M. brevicornis 

— In males, distolateral projections of petasma directed forward, distomedian 

projections with ribbon-like apical filaments; in females, thelycum with a 
small anterior and large lateral plates. M . tenuipes 

11. On first pereopod, ischial spine subequal to basial spine; in males, distome¬ 

dian projections of petasma with semicircular apices, directed antero- 
medially; in females, lateral plates of thelycum with a crescent-shaped 
ventral ridge ending anterolaterally and posteromedially in large and blunt 
spinous processes. M. suluensis 

— Ischial spine of first pereopod much smaller than basial spine, minute or ab¬ 
sent . 12 

12. In males, distomedian projections of petasma broadly triangular, grooved 

on distal third, proximal edges the longest, straight and contiguous, distal 
margin broadly angled; in females, thelycum bounded posteriorly by a pair 
of medially curved transverse protuberances, separated by a groove (ap¬ 
parently restricted to the Andaman Islands). M. krishnatrii 

— In males, distomedian projections of petasma not triangular or if triangular, 

the proximal edges are not the longest; in females, thelycum not bounded by 
such protuberances. 13 

13. In males, distomedian projections of petasma swollen; in females, lateral 

plates of thelycum with raised lateral or ventral ridges. 14 

— In males, distomedian projections of petasma not swollen; in females, 

lateral plates of thelycum without ridges. 19 

14. In males, each distomedian projection of petasma forming a broad outward 

curved distal tooth; in females, anterior plate of thelycum with a pair of 
anterolateral rounded tubercles, each lateral plate with a short anterome¬ 
dian ridge and a patch of setae. M. insolitus 

— In males, distomedian projections of petasma without distolateral teeth; in 

females, anterior plate of thelycum without tubercles, lateral plates with 
long ridges and without patches of setae. 15 

15. In males, distomedian projections of petasma concealing distolateral ones in 
ventral view, merus of fifth pereopod with a long inward curved spiniform 
process followed by a distinct row of tubercles; in females, ridges on lateral 
plates subparallel or forming posteriorly distinctly inward curved processes 
. 16 

— In males, distomedian projections of petasma not concealing distolateral 

ones in ventral view, merus of fifth pereopod with a tubercle; in females, 
ridges on lateral plates closer to each other posteriorly and without distinctly 
inward curved processes. 18 

16. Rostrum armed with seven to nine dorsal teeth, reaching to distal margin of 
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second or as far as distal margin of third antennular article; in males, 
distomedian projections of petasma reaching about as far as distolateral 
ones; in females, lateral plates of thelycum with strongly raised crescent¬ 
shaped ventral ridges, coming close together posteromedially. 

. M . conjunctus 

— Rostrum armed with eight to twelve dorsal teeth, almost reaching or ex¬ 

ceeding tip of antennular peduncle; in males, distolateral projections of 
petasma reaching well beyond distolateral ones; in females, lateral plates of 
thelycum with strongly raised externo-lateral margins, a wide space 
separating them. 17 

17. In males, distomedian projections of petasma bulbous, directed 

anterolaterally; in females, lateral plates of thelycum with raised lateral 
margins forming two longitudinal ridges. M . monoceros 

— In males, distomedian projections of petasma triangular or subquadrate in 

shape, directed forward; in females, lateral plates of thelycum with raised 
lateral and posterolateral margins forming posteriorly two inwardly curved 
triangular projections. M. ensis 

18. In males, distomedian projections of petasma directed forward, their inner 

margins almost parallel, tubercle on merus of fifth pereopod slightly bent in¬ 
ward; in females, ridges on lateral plates of thelycum curved outward 
posteriorly. M. papuensis 

— In males, distomedian projections of petasma directed anterolaterally, 

diverging, with distinct longitudinal grooves, tubercles on merus of fifth 
pereopod slightly bent outward; in females, ridges on lateral plates of 
thelycum curved inward posteriorly.'. M. elegans 

19. Branchiocardiac ridge reaching posterior extension of hepatic spine; in 

males, distomedian projections of petasma crescent-shaped; in females, 
posterior transverse ridge behind thelycum with two anterolateral rounded 
projections. 20 

— Branchiocardiac ridge ending near posterior third of carapace or indistinct; 

in males, distomedian projections of petasma never crescent-shaped; in 
females, posterior transverse ridge behind thelycum without these projec¬ 
tions . 21 

20. In males, distal end of distomedian projections of petasma trilobed; in 

females, lateral plates of thelycum with a posterior concave inward curved 
plate (restricted to the Gulf of Kutch, India). M. alcocki 

— In males, distal end of distomedian projections of petasma although inden- 

tate never trilobed; in females, lateral plates of thelycum without posterior 
inward curved plate. M. affinis 

21. Branchiocardiac ridge indistinct; in males, each distomedian projection of 
petasma with a styliform appendix directed forward; in females, posterior 
transverse ridge behind thelycum protruding forward between lateral plates 
. M . stebbingi 

— Branchiocardiac ridge distinct on posterior third of carapace; in males, 
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distomedian projections of petasma without styliform appendix; in females, 
posterior transverse ridge behind thelycum without anterior projection 22 

22. In males, distolateral projections of petasma widening distally, distomedian 

projections not reaching as far as distolateral ones; in females, anterior plate 
of thelycum very broad in its distal half and very narrow posteriorly, lateral 
plates fused and of a rounded W-shape. 23 

— In males, distolateral projections of petasma tapering distally, distomedian 

projections exceeding distolateral ones; in females, anterior plate of 
thelycum of about same width on anterior and posterior margins, lateral 
plates not having a rounded W-shape. 24 

23. In males, merus of fifth pereopod with a long and wide lanceolate process, 

not keeled; in females, basis of fifth pereopod with a large rounded external 
projection. M. demani stephani 

— In males, merus of fifth pereopod with a triangular tooth, distinctly keeled; 

in females, basis of fifth pereopod without external projection. 

. M. demani demani 

24. In males, distomedian projections of petasma tubular and diverging; in 

females, anterior margin of anterior plate of thelycum with two fang-like 
teeth and a median indistinct tubercle. M. dalli 

— In males, distomedian projections of petasma either tubular and subparallel 

or laminose and diverging; in females, anterior margin of anterior plate of 
thelycum with three tubercles. 25 

25. In males, distomedian projections of petasma tubular and almost parallel, 

their distal part twisted dorsoventrally; in females, distal margin of anterior 
plate of thelycum triangular, median tubercle more prominent than lateral 
ones (Eastern Australia). M. bennettae 

— In males, distomedian projections of petasma laminose and diverging; in 

females, distal margin of anterior plate of thelycum convex, all tubercles of 
subequal size. M. moyebi 
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